l'APOTHiaVAIRB 

CHARITABLE, 

« • 

Enfcignant àfaîrccn lamaifonlcs me2 
dicamens compofez aucc grande 
facilité , peu de frais, & peu 
de temps. . . , 

• •• 

par Philbert Gv^birt, Efcuycr, VoAem 
Rcgentcn U faculté de Médecine de Paris. 

^tmde édition , feue$iè' & alf^^entét ' 



« 




■A . 



> y 




*'4 



. A PARIS, 
Chez Dbnys Langlois, au eiont S. 
Hilairc, àl'cn feigne du Pélican. 

M. DC/XXV. . ' - ' 
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4^ ^ A,^'»^=j'î?M$«rîfi ^ft^ 

A V L E C T E V R: 

« 

MY LECTE VR , 

^ ^^4/111 mis t» lamiem 
H H y 4 dtux 4ns paf» 
ftz fourlthitn fuhlic vn petit Ih 
tire in titute le M e d E c i ir 

- C li-A K. I T A B L F , L ijUeU t^C 

hieprçceu , non f(.uUmtnt detoti* 
U U ïrdnce , maif 4u^t des tfitan^ 
gers^ qui l'orjt tourné en leurs Uih 
gues four le bande leur s tt4mû4 
J^ay efle f né df rechef de flufienr 
gensdequdUtéydedrefjervne fC" 
fite AfoUquAtrie facile à fafre\ i 
feu de frais é* en peu de temps ^ 
conUnantles me4icamens compo^ 
^ nueffaires fdur toutes fortes 
4€ mÀUtUiSy Ce aue i*4y fai^ifUt^^ 




. ^okntuYs } recùgnoilfànt que le^ 
, du ouurage [emt gtAnhment 
froptMû À tùus y notamment aux 
^êmmu»Mttz»dis religieux tf' 
ligieufis y aux grandes familles i 
4HX feig neufs & dames des villa" 
ges , îeJqueU demeurans ptr les 
lieux > aydent charitablement i 
, leurs pauures fuiie^s : Aux ejco- 
kirs de Médecine ^ (-car nul ne 
feut eftn bon Médecin s Une fçaU 
pharmacie. , non feulement la 
, théorie ê^icelle^ maisAufyUfra' 
ilqae éf manufaBure , ^ ceux qu^ 
fu^ent^ les armées & autres») Ces 
eonfiderations tdont f orte dimet;^ 
ire en lumière c£ petit liure qug ie 
*ims dédie de biep^ban cœur. Je- 
fuel taj diuisjeen quoireirMttez,^ 
Ah premier defquels ie déclare les 
vienciles necejfaires pjir fcratr .À 
ladite J/otiquairie , fuis la fte^-^ 
faration det mediç^mps fui^ej^^ 
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' ' -dIF- ' -- ' ■ ':' 

ifint anx iûmpfitions, - CAt l'e» 
Uion/jdiceux- sAjpund 4-- 
Ump , é' À les 'voir & àttr 
Jîdcrer ^ <veH que le Mede'' \ 
(m doit îûufiQHTs afîfier à, leur 
' ek^iony pre parai ÎOK & mixiio^^. , ' 
à*, mcfwes en Ptefiyirç la doz»e 
aux médecines filon la maladie ^ 
tempérament , la partie affeÛée , 
aage du malade y &€, af n de ne 
fe fôint tromper , autrement mfUe . 
ajjeurance. Au ficortdtrûicîèia»-^^ 
Jeignela manieii! de faire pré- 
parer les JyropSy iant ceux qaî (r — 
font attee fuccre , qti-auec miel, - 
Mais <ve9is me dkez, ', Vitm auez> " 
de fh'itvn nombre-grand de fyràpr : 
Alteratifs^ ii'vouàrêj^ondrayquil . 

ifi njray. Or t'en ay dejcrit vn 
tel nmhre pour complaire k cettx / 
^uïen font frians , é* de cesiU" 
leps e^ apofemeH é* s iU défirent;* 
€nc$rei d'en (çauok dauantage y - - 

, ^ DigitizedbyLiC) ^v^.^ 



^hUs Itfcnt Us authurs qui en 
om tfmt fUmjireufcment^, 

CeriAmement te vous afpH'^- 
fty (ftiVM pti/annû bien fatÛe, 
m tA» èautUiff mec ffd^es me- 
Jmm fffs non degon^Ans^ vné 
vonne gelée , vnhon confomme^vn 
bon houillon alierê ahcc f mûtes- 
pnùUers^ valent mieux é', f^^nt 
plus naturels que ces /yroùs^iulcpSy 
Apczemes , condits, tAbUues^coft^ - 
Jt rues , foiildres di^es eorâtAles ^ 

mires telles Jro£uems fui foni 
iiS'iiye inttctkndèsArahesJefiiiiels'. 
Jûuiic'tefûis font ntAÎ AUX mâlades^ ■ 

outre les dej^aflent^A»Je^ 
mnt^. le ne fuis en vérité que 
Une bUfine ceruins Médecins ^ 
kfquds e fi Ans Appeliez» des mAU-^ 
des y À chAque fois qu ils Us vifi^ ' 
tent employ croient volontiers vne 
main de p Apierk or âojter ces Beaux 
rewd(Sy & neles aurûnt pofvU . 
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fAvne tâhle €harge4 àe ces mAfi- 

fer foutqMy ils font cela, ) car de- 
madcz, enconfctSce â ces me^ïeur^ 
s Us ^fem de ces remèdes en leurs 
maUdiesy çellis de lems femmes 
epfans l j< vo»s pms ajfmref 
qutls VMS dirMt ingememtnP 
gue fia peu , ou foint^ 

ejml^uesfiis ordonner ; t^nelqur 
Jjréf violât y de fam ^ de //- 
wms y de blamd^eau^de grem^' 
des , ^ 4umyAU€c ftipme , ea» 
homllie y û0 deçêifk» propre de 
fimples famîUers , mMeetaàdU 
ftilleea«Jiefrt^er4tem,ûu aa Bam 

tM^kimmquecefoitauècmge" 
* THê9%é' mne» faire liBtere^cm^ 
meXondfrdtenc^nmun preuerhe^ 
fme que U prepArAtm des h»^ 
mfursfjs doit fme far h» rep- 



meae vkreiCûffme dit Gaîien ^u, 
a» a fâf^ Hiffûcrau deu^mtluy* 
En €€ mefm tmiii iJi» defcril 
éup U mmcre de fdte les Cûfp- 
^fatufs, . Jit tmfiejm te monflfe U 
façon defàïre les Ek^uaires, Ta- 
blettes , T mhifesy Ulules , Foui- 
dres diÛes Cordiales^ & leurs 7 A" . 
hiaiUf 4M qtéatriejme k defcrU 
.Idfaçodecofnf^ferlts H mies, On*-' . 
gucrïïs^ EmfkJIfesx&afres ieffiû" 
fhc U '^naniere de diftiilerlescaux: - 
faire eaux eqftiualatcs areauthe- - 
rijuale c^^He^Sfachez^^uetaj- 
fai^pmieji us c& wpfiiêns de mes 
TffMm, m mkfmf^An chefe dt 
ft.grmde^imfûmmeàwûnferuiT^ 
tc^ ■é'Jef ay exftnmmtees A»e§ 
hn fùççi^i cpmne au^iplufieurs 
de ms, .eollegues. .Xay refrc^hè-- 
heaMCMffdeehfes m^necedakes, ■ 
ains,iiiàttks4ufdites câmp^fitioJ, ' 

àk mdedfs Qr^i qm om tous ef- 
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ir/V ij^uè les remdts Us flm fim^ ■' 
fies é'Ms moins diuerjîfieu font 
Us millms, l>e forte que maïn- ^ 
tmant *uot4s aue^nt fettte APâ* 
ùcAitie que chacun fe/t drejfer che:^ 
foyfac'Uemefftyà peu de frais ^ér en ' 
?mins de ImSi ou dix imrs fçau* 
fez fùte toutes le f dit es eom^ofi^ 
tions. Car f ça chant f re far er deux 
ou trois Syrof Si vn ou deux £le^ 
' iiuairesy dfc* vous ffaurêic prefa*- 
rertmlesatàtres. £ieceui\do»c\ 
{^myLeÛeûr) ce mîtn labeur qui 
mi'coufie.pou de fénCy'^ eftudejdr 
d' argent , lequel gratuitement se ' 
i/ous donne , 'voua f riant den afi- 

fier charitablement les f4»»res. 
. A Die», - 

La doze des çompojftions que-' 
lo» ordonnera , efi Jè/nblahle a: 
celle des fembUhles compofitioni' 
defcyitjs far Us K^mhms^ 
. , iVi?to. aiàfy ûi^ en tout ce Uuxt^ 



àmnd h farU de la Uar^^ tenttm 
îa Hure de feize onces y Ponce de 
hm£i dfAgmes oti hmà gros , U 
dragme 9U gm de y z grains , on 
trois fcrufuUs , U demie àragn^t 
de trente fix grains^ le /crapule de 
mngt'Cj H Atre grains dfimy fcrtt^ 
pdè de doitT^e grains. 

Les racines , herbes, fleurs ^ 
fruits, (jrc, fe trouuent che^^les 
herhorifies' des halles é* autres^ 
lieux demi Ville à fitrt bon mar-- 
ihéydrles autres medicamens chex» 
ksEjfifiers. , ' 
' Aux autres villes de ce Koyau- 
mi aiSef^s , les Médecins des> 
lieux fdurl^hien p:thlic^ doiuent 
procurer eauers les Gouuerneurs 
qu'ils ayent vnpuplu^eurs herbo^ 
rifles pour en fournir le s villes 
ne s en trmuant point , lefdits 
OHedeeins prendront U peine 
dinflrmev»9^ flufiems en^liê 
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tÊigmJfance dès fimpUs mceffdU 
rtt y ce qui redûitdera m grand 
ffofit dis habit âns^i^ a le ht gr And 
honntur. 
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PREMIER. TRAICTE' 



DE ' 



L'APÔTICAIRIE 

S)V MEDECIN 

^ - ' CHARITABLE. 

£fiat des mfije^Ues. necejfams ^ ■ 
four drejfer Udtte Afotk^^, 

' . Ç HAPITkB I. 

këmië&emenx vnmor-t ^ 
ciel' de fçc ou de biQQze . 
pcfànt ro ou 60 lluiic^ ou 
tUua^itage , auec foBipi- 
Ion de fer. 
Vn pcïît mortier pefant 4 ou 5>liu. . 

Vn moyen mortier 4e niai:b|:i$ a- 
ue,c. fon piloji. jie.bûii , &. yn mor-^ 
ticr depijCii'Cii.ue(;me(mç.piloj3, 
• Vn gros biftortier&vn moyen. 

Vn rouloir poiit aplatir Içs ta« 
bleues. 
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■/ Deux grandes efpatulcs defef, 
deux moyennes- & deux petites 
pouc monde! -U caiïeôc pour aU' 
jtrcis . cbofcs. ; t [ 

Deux eipacules de bols. ' 

,Vn ^uarrè de bois auec va clou ^ 
cliaque coin pour tenir les eflami* 
nes'où blsocbets quefoti Àierdef- 
iùs pou f paffec ies dc;coûions,&c^ 

Vn fourneau de fer. , 

' ' Deuxgrandc$ baiHoç&decuiure 
rpugc ^ fvne pput cuire les deco- 
Àions> fy r ôp s , & c. faii cre pour les 
vnguencs,, emplaftres. ^ 

: ^ Deux poëûons de caiure cpuge à 
longue queue, 

' Vne grade rafpc de fer blanc pour . 
i;^i%cr lescôins 5c les pommes, 5Cc^ 

Deux cuilliersperceesyfvne gran» 
dé & feutre petite. 

* ' > Deux prcHes fériées auec^leurs ^ 
cbeuilles de fer. • ' ; î 

• "Vttifefrigeratoirede cuiuterou- , 
ge poat dîftillcr IcseàuëJ» ' ^- 

Deux ou trois pkts de fer blanc» 
.:. Yxie grande balance j|uecfespiQis 
de plomb* ' ' ' ' ♦ ' 

■ - - ■ ■ * . 

• , . ^ ■ - m 
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Depetices baiancps^uccle 4>0)x 

de majçc. . ' • - . 

Trois ou quatre cftamincs d\n 
qaaitier ou dauai)tage de large cfo' 
niées. ♦ ; 

iJçax ou trois bUncKets dVtt 
quartier & dcmy de large efofilez. 
Vue o» deux ciauflcs d'iiypocraj. 

Demy douzaine de toiles forces 
d'vne bG«)né<ieTnie aulne ti plus de 
Iarge,ourelées à fentour, potir paG» 
ferlesIucSjdeco^ionSj&G. r 

Vu tamis d c-çr in couucrt. . , : 

Deux autres, tamis, communs 
pour palîjcr les poulpes dccafTc^u» 
marinds, prunes^&c. 
. Deux autres pourpaâer le$ ffle^ 

dicamens amers V autres, - ^ 
Vniycotrinoy. 

/Des cruches & pptsdç grecs ou. 
de fayance, ou déterre verni/Tee 
pou r garder les fyrop$yelc<Skuaiies> 
CQDreriies,huilç,s,o»guens,&c* i 
. V- Deux, grandes rcrtines de tc«c 
vaniffce, & deux de grets... *. 

Trois co<jucmars de t,crrc vet^ 
nilîee , fçauoir eft vji grand , vi 
• ■ A il • - 



ijaoyen 9 & vn pecic. - 

Des vailTeaux d eAain > de xerce 
vernifTee^ou de grecs pour fairs les 
iofuiSons. 

Vn porphire ou vne efcaille de 
xazt aucc la petite meu le. 

Suffilance quantité de bocftes. 
peut mettre les medicaineos. On 
en pourra mettre pluHeurs dans 
vne boëfte félon que le médecin v 

..ordonnen. 

yn couÀeau de cordonnier. 

Vn tailloir de bois d'érpaidêuc- 
d'vn pouce ^ & large d vn pied en 
quarré. 

• Quatre vaiflcaux de verre pour 
mettre & ierrer ces.poudresdiâes 
cordiales. 

^ne bien grande cuillier defcc- 
^our préparer le plomb & autres 
medicamens. . . - 

, Le lieu'où lèraf Apotîquaîrie fôit 
tempéré. Du reftequi (èra neceâÀi- 
xe>le Médecin ordinaires eadonne- 
ra idttis* • • - * . - - 

■ ■ „ •« , '•' ■ ■■ ' f » ' ■ 
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C L AR I E 1 C AX I. O H 

Manierede clarifier le fic^ ^■ 

■ \,erc mie!. . ' • ' 

r V 

Chapitre I. ^ ' ^ 

■ u ,iailcle,ci.iirireluisât, 

^^^^ de fiuear bien douce, ne 
' •-* j.doit ettrc claiifié -, car il 
jrendçcu ou point d'efcnmeXe fa» 
cte &c caiTonsquinefonrbeaiuiiQ^ 
font clâcifiez (de telle façon. ' t 
Prenez par cxem pie deux liures 
defuccre oudecaflbns^ que rom- 
prez & décoiipcrcîz en petits mot^ 
ceaux , & metcrezdanis voeWifisiè 
ou terrine,. ver rant deflus vnç liucc 
d'eau , de decodiaa oa, d'infufion 
pour les faire fondre ,'i8c en atten- 
dant qu ils fondront prenez deux 
blancs d œufs aiiecieats coquilles 
<jue vouis erçcarerez mccltstas^Hf^ 

A» • • * » .• -■ 



6 Vjlpothk^ùte 

mettrez dans voe autre bamne 
ou terr inCjles battrez auec des peti- * - 
tes verges de boulléau liées eniem- 
ble , ou vn'e petite poignée de |o tic 
lié en folrme dVn petit balet , puis 
y verfez deflus peu à peu vne au* 
tre liure defdites licjueur s Froide otr* 
-tiède, & les battez & defmeriez bié 
enfemble auéc ledit balet à tnefure 
qu'on la ver fera > meilanc après le- 
tout auec ledit fUccce fondu* 

Cela fait on mettra la baHlne où 
eft le tout fur le fotirriiau,5£fera-t*ô 
chauffer auec Feu médiocre , le re- 
tnuatqueiquesfois auec ledit balec 
ou eipatulci^quadYo' verrez i'ef* 
çume fale furnager &c s'efleuer a 
|bouillons,faudra tirer ladite ba(E- 
ne de deiTus le fourneau , Se eftant 
Vii peu rè&ofdi le palTer par la 
phauâè , ou bkncbec attaché aux 
quatre doux qtiarré de bois» 
znis.^ posé fuir y ne autre baifine . 
' pu autre vaifTcau .» qui rcçeura la ; 
çouleure. ' * " 

' Que fi ledit {uccte cftaiit pa(Ié 
fcmble n eftre allez clarifié t le Cam* i > 
dra auflî toft.repailèr dans ladite 

■ ■.»•>.■■ ■■ 
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chaufle ou blanchet ce eocotcs - . 

vue oudeuxibisjpourueu iUipic 
chaud. ■ • , ^ V, ; . ' ^Noccz. 

C^uad ledit fuccrc ou ca(rpns (oJît ' ■ 
aflez beaux , on net>réd la peine dç 
les clariiiter :|idu£ iaif c \ty (y rops, 

> &c«am>, (èukmeoci la âo de |eu{ - 
cuittc, & Hocs du feu pn oûe 1 cfr 
f umcaut;cvûecuilUcid'ai*gcnt,ou 
<uiUier percée, , . : . 5' v h . _ 
\'Mo!L&i que pioinr, clarifier le fuerç 
., OM.faiIbas,iL6*utJinjç^çrcpouKcha- ^ 
que jfiui'€j de (uoti e vnc luice^d'eau, 
oadecodion, ou infufion, èc vu v ' ' 
blanc (i'ççufaucc^f^ coquille efçra- 
(ctt. Se s*il eft bien foirdide &:4aec 
frrdMfetfii^iudr^miettrerdauf^pt^ge. , 
' 4efdites, liqueurs & de blancîid*- 

^^. cBufs^lo^ji^moûdidté. j^^^^^ 
..Notez que IcsXyrops le (quels iê ' 
£piic auecles TucsrlatiÂez ^ ççmi^c ^ 
jpeluy de rhibes » de coins, depbniT 
mes, de meures^de cecifes, & fem- 
blables,, fc foint auec le boa fucçre* 
ou bons calions ; car il on le* clari- 

^ ©Oit de rechef auec le ruçcre ^ ils 

perdroicot.vne p;ir tic dç IcUf force 
gC vctcu. . V ' 

• ■ . ■ ' - • 
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s Vjipotbicdin 
Notct. Notez auffi que pour faire Ie$.fy- 
rops de limous, de grenades, &: aa- 
tres qui fc font auec le fncrc eu it ea 
confîilance approchante pourfaire 
tabUctes d^luGce loiatt ti faut aqoir 
,du meilleur ruccc:que Ci on a'p jieut 
xecouurer , il faudra clarifier ceiuy 
^u'on aura auçc de feau& blanc d'- 
aeuf,& lé câite en ladite confjlVâcv^ 
, & à la ân deXa cuiisô 6c hors du fea 
^ on oftera FefcumiBftiali côme die eft 
Notez. Notez en fi^ quand ledit fuccte. 
fera coulée il ne faut exprimer la 
chaulTe ou blanchet>ains feulement 
- laiflèrcoulet petit àpetit ce qui fera 
imbibé etkkkiv^' 
\ Pour daiiiier le miel prenez vne 
liUre ou deuX,ou la quâtité que vo' 
■ ' voudrez de bon miel» qiie mettrez 
' dans vhe bailinc auec autant de bo« 
lîé eau ou autre liqueur fur le four* 
neau^léur faifant pcendreyn bouil- 
lon deux afin qu'ils fe deûayent 
tnfèmble > puii^ Aui& les paiTe- 
' irez par vne eftamincpu gros linge 
nctV^De la couleure pour chaque 
deux tiut^ on mettta yn blanc . 

• . - f ■ • • . ' ■ 
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d'oeuf aueç fa coquille efccareeCcô- 
me a ellé cli«^ cy dcllii^ du Tuccce) 
pouf U clarihcr,& ayant ptis vn ou 
deux bouillons (gtr le fouLneau^fera 
pafTee tout incominent pat ladite • 
eftanàmeou gros linge fans expri- 
xner. Cete féconde colacure (êca 

cuittc à telle conlîilajice que le Mé- 
decin verra bon elkc: " 

Si le miel çft fore fordide, ony . 

mettra piW de' Hqaeur"6c blancs 
d'œufs auec leurs coquilles poui le ' 
daiiÊetainfiqu iiaelié dit du KiiC- ■• 
cre. ■ 

• Notez^quand on pafïè lemielain- 
fimcfléaueclesliqueurs, il doite- Notez, 
ftre pa(sé tout chaud , mai$ le fucre ^ 
doit eilrevn peu refroid y. • , 
- '.Laderpmitation £^ efcumemenc Notez. 
. çftant vneefpcccdc clarificatiomlc 
' diraj qu'aucuns eCcumêtleju fucres, 
fyrop^^ôc miels alors qu'ils caifcnt, 
. mais quant à tnoy ie Êii&d aats quT*^ 
. on ne les e£»ime que i^ k:fia:de 
. leutLcuinbn > ou après quil&j^DC d« ^ 
tez de deffus le fçu. ' 
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M4nufedttUti^rUs A€»3ms fjrk^ 
fféfi$tts 4^ pdrt f féUts le fucite* 

CHAPITRE II. ' 

L£ S décodions & infuHons ne 
doiucnteftrcpAlTees bouillan- 
tes par i'eftamin'e ,oa chauffe, ou 
. >blancheCsaîns doiuent eftredemy 
:f cfroidies auanc les paûer ; comme 
, par exemple on mettra vn blanc 
' a œuf & fa coquille fur deux li- 

uresdedecoâton ouin^fion^fav 
fane ainû: ; 

On prend vn blancdauf auec fa 

coq^uille efcrafec que Ton iettera 

- dans la baÛine^que l'on battrai 

medeta du petit balet auec demie 

/ liurede deco^onou infufioo , les 

; meccaocen efcume » cotnme a eftè 

. cnfeigné au chapitre precedent.£u 

après on y verfera auec petit à pc- 

, tit le refte defdites decodion ou 

mfufion qoerbn demene/àmefure 

^ ^*oa IWeriê t le tout bien meflé 

mis, fui le foucneatt.bQuillu:: vn 

^bouillon ou deux > 6r lof s qu'on 

verra rcfçumc fale s'cfleuer & fur- 

nagek à bouillons comme did eih 
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■m ■ ' 

l faudra l'oftcr decclc(ïus le four- 
neau, & le biffer àdemy refroi-- 
d ir^pdis le palTerez ptar le blanchet. 

: Notez qu'ordioaireinent on ne 
:pàfle qd'vne fois par ieblaachct les 

décoctions .&i-infuûons que l'on 
clarifie^ pari:etjue les paflanr da» " ' 
uanrage, ils perdent vne^parrie de 
leiirvtttiî; T!]. . 
çTdàmere de ilaétfiei.Apo'^^mes autc (y^ 

■ ■ Çh A p... i.ii. '-■■'Y:^'{Si 

'EVx qùi feront friàns d*iîPO-J. ' 
icmes l€s clatifierant ainn: 

m 

Pcen^îi yoeliurc & demie dcde- 
codi on. de iuTî p 1 es çouUe,<jo^roa 
'.clarifie auec.vn blanc^d'œuf & la, 

«coquille ,• puis la met on.dâs l^,l?at- 
- fine:riii:létomeau, & quand elle 

> cotnmfincc>à bouillir, on y vecfe^ic 

uée on la tire bois du feu>u laKîant 
refroidir à 'dfeniy , .puis pp l^i p.ailie 
-par lebknchet d€ux,tEoi.si pu qua- 
tre SoU y iafqu«$ à co. que^leittt^por 
iiemc; foie cUiry Si on-:veiit raromah« 

A V| 
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dides cordiales » faudca £iire aiofi* 
Deuanc que le vecfer fur ledit blan» 
chec> faut mettre la quancicé de la- 
dite poudre fur ledit btancHec 
puis le vecfer 5c reuerfer trois ou 
quatre fois confeoi'tiaemeiit fuc 
icelle poudre»5c feraledit^apoiêine 
clariûé Ôc a^omatizé. . 
Wottt. Faut fçauoir que fur quatre onces 
de decodion que l'ô veut clarifier,, 
il faut mettre vne oncedc (y rop. Se 
le tout eilanr pafsé &c repafs^^ar lis 
die blanchet, il fe trouue decnetdu 
quart & plus. 

Prenez lait clair doux i pintes,ou 
4 liures <> onces de bon fuccre ou 
l>oni ca tictos , mettez les enfitmble^ 
dis itH^afliae ouau^revailleau pro- 
preté lucre y ellat didoult le ferez 
bouillir vn bbUillon ou deux , y ^ 
adioudant^ onces de fucdclimoiS 
ou citrbTis,& luy faifaol'prendre en- 
'Cdte imi]^illpB oa d'eux. Tiret- le ~ 
; iiorsdufâu,âceft4t>vapettre&oidf 
V le pailerez i OU5 tois. par vne efta^ 
mine blaûcbe & nette » ÎC vous au- 
\ ' i:«%vii]^tdclajijr> beau. &:agi:eabl6»^ 

■ ♦ ■ 
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Si vous ntauez du laid clair eu. 
maiQ,vous eu ferez auecde. la picC* 
iuce en telle façon. ; 

Prenez i pinces ou 6 lia, de bon 
laidt que mctrrez dans vn coc[ue- 
mart de téne vernifsè ou de gcets^ 
ou dans vn vaiifeau d'eftain. 

Cela fait vous prendrez le gros.. 
dVne gïoffefebue deprenurc,la-' 
quelle dilToudccz dans vne eCcuelle 
auec trois ou quatre cuillerées du- 
dit laiiSb , puis méfierez le tout auec 
le laid du coquemarc » lequel co- 
quemartbien couuert fera mi& fur 
les cendres chaudes fefpace de. 
ou 4 heures, ôc ledit lait le tourne- 
ra en laie c^lair, lequel vous pailerez 
par zous iinges blancs & rnets^fln 
de fQ^arer vne partie du formage 6c 
crefme qui y eft QAcores enrremeC- 
Jé>puis le pteparctcz çômç^dit eà». 

^ y ■ ^W<<ai<iî* de Met h (m* 

LKs-fucs des racines d'£ringiû» 
des herbes -de plâtain^ruë, por> 
réeJâidttë»bci;oiaç» acbe» arm^iie» 

- . - - >.*.-- . . ■ 
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âiercuriale,&autres r«cétes& B^ai-T 
chcs Te tirée en la façon iàluaQte. 

On emplie iç morcier de bronze 
ou de fer de la racine, ou de rhçrbc 
bien nettoyée 5w huée s'il en eft de 
beroin> & ôn ia<^ilefoFt auec le pi- 
lon defer:eila<)C bien pilée fera mi- 
jfe dans la toile forte liée par le haut , 
auecvne ficelle dans la pre(fe donc 
on en exprimera le fuc, lequel fera 
> receu dans vn vailTeau de oertrou 
d'edainmi^au deflous. ; 'i*-- ' 
Noter Notez quâqd par après vous pi- 
' lerezd'autrc bcrbe,tacine,ou fruiÀ 
, pO'ir en tirer le fuçcçmme dit eft, 
iifaudra aupacàuant laùer letuot- 
; ' ' tiet êc \ a prcj^ auee eait chaude^ 

hmÀ&ti^^^P^^^^^^^^^^ > de 

pcnr que ie facîque tirerez ,de l'au- 
tre, (differét pcut-eftre en qualitez, 
& vertus du précèdent ) ne les re- 
tienne, faut coufiourstakhec, tac 
que fairè/fe pourra«il au<Hi les (îics 
des. ûtpplçs en leur natiirç]. 

ISToteZiqu'il y a des (liDples quife 
deiuent piler dans les môrtiersjde 
marbre ^ou de piètre ^ cpmme np^s. 
dirons. . . ' ^ ' 
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Témieift de Met le fat des eoms* 
Chapitre V. ' 

FAut rafper fût la rafpe de fer les 
pommes âc coias Ivnc aptes 
rautte, parccraoyen oncntitcra 
~ dauâcage de fuc» que d pn les pilote 
entières ou en quartiers das le mor- 
utier de roarbxc pu de pierre,puis on 
mettra ce qui fera rafpé dans la toi- 
le forte» & on en ticçraie fuc par U 
y^preflç comme a elle enfeigné. 

TdMieredeùref^Usfacideinf 
.fesroMges&ptJlcs, 
Chapitre VL 

ON prend feulement les fleuc:$ 
derditcstofes que 1 o pile tre's- 
bïc dans le mortier de marbre , mC- 
Ijbes à ce qu'elles (ofent presque en 
palle , puis on les mec dans la toile 
forte pour çn tirer le fuc. ; - ; ; 

Mtmere de tirer le fucdegroT^iHés roitges, 

Ch A P ITRE VII» 

■ - . t -■■ - . . ». - ■ > ' , ■ ■ V • ■ " 

LES gtozeilles rouges mifes 
dâAS le mortier de marbre fc- 




mont pilces Ôc bcoyées^puis dans la 
toile forte pour en tirer le fucpar 
la prclïe. 

T^Ltmere de tirer ie [ne d'e^ine de v 'tnette 
otiberberi$, •) Cha p. VIII. 

L fe tire de la mefaie façon que 
celuy dcgrozcilles rouges. 

« 

"Murt'ierë de tirer ie fut de meut eu 

Chap. I X. 

» 

N prend vne quantité de 
meures non mcures,que roet- , 
trcz dans ladivc toile torte à U 
prefle , & en tirerez le fuc. 

i^nieredetiurlefiicdccefiftu 

■ C H A. F» X, 



O 



*• r 



ON prcd quaticé de cerifes, def^ 
quelles ayâtofté le noyau, on 
mec dans ladite toile à la preffc. - 

Mâttiere de tirer le [uc de 

s? V. Chap it k ï XX 

ON oftc fefcorce des ^ 
que fon rerr.e,5çqu*oli appela • 

ierMaMcoxiam, £r tout le dedans» 
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tharitdùle, 17 

/çauoir e&ies grains « 6c les petites 
pellicules qui les enuiropncnt font 
mis dans ladite toile à la preilc. 

Ménierede tiraUsfuts des citrons & des 
limons*' Chap. XII. 

ON cçupe les citions Ôç limons 
parle milieu^puis on les cerne 
auec yn cQuiîcau. Ce qui eft cerné 
(eft toute la poulpe) quie& mife 
d^ns^iadite toile à la pidle. - 

Auncn^ent on coupe les cii;rons 
ou limons en 4 quar tiers onfe- 
pare la peau d'auec la poulpe que 
ion met à lapr^jecomc dit eft. Qç 
parce qoe ladite poufp é ne i^exprir 
me. Cl hié q}i!il n y en diiemcure tpHf- 
ioucs du Xoc auec^ il Jie leia pas mai 
à pcppos de l'humci^ei auec yn pçr 
tit d'eau fraifcbe^puis laceniettre à 
la prefTe dans ladite coile,& ce qu'o 
en cirera ieia pour mettre dans des 
bipuillons^ou pouçfaicece que foa 
vaudra. 

A la rue de la .Cp^onoerie près 
des Hajles on trouue de bon fuc 
de«iimoQS exprimé à aflès bon 



i8 ' V^j^othk/tre 
çon]pce,dùquel on faic lesfyrops. 

» 

7d0ieredecUrifigrUsftifdtfsfHCS, 
C H A P. XllI. 

QVand. on aura tiré les rufdits 
fucs ain(ique didcd^on les 
tncctra cliacun en Ta bouteille de 
verre double au folcil ou autre lieu 
repofêr &^aIIeoir Tcrpacede 2 ou 5 
ou pluHeièics iours , Cil en efl de be- 
foiTi 4 afin que les fèces defcendent 
9Ù fond } puis les paflerez chacun à 
part par Ubkncbet,doucement,de 
peur que ieCdices fèces qui fonsau 
fondue Te méfient , & troublent le 
clair qni do ic pa(&r feulement. 
Or u incontinent voustlés voulez 

te commet faire Tyrops &^ autres 
compoiîtipns.Maii û vous les vou- 
lez garder il faut les mettre dâs vne 
bouteille de verre doublc^ ôc qu elle 
esiîbir pleine à deux doigts prés du 

>bord , pQury ver(èr deSas fefparf^ 
feur d'v IV .doigt d'huile d'oliucs, 
,puis)'cftotiperez ô£ fcrrete^ en lieu 

■ tempère. / ~ v'^^ ' ./'^ v^-: 

I . • , i ...... ■ 
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charitaifle» 19 
■Êt quand vous çn voudrez vfcr 
parapres>il faudra auecvne eftôupe 
oucotton en tirer Thuile, laquelle 
attachera, 2c aurez lefdics lues 
nets ôc çlairs,que pj^llerez de rechef 
par Icdic blancl^ec pour eltré plus 
clarifiez. 

Leïuc de meures fe clarîHe ainfî. 
"Eftant extrait eft bouilIy Arn bouil- 
lon dans vn poeflon de cuiuie lou* 
gcou bafllne, puis tout chaud eft 
pafsé vne fois feulement pecic à pe- 
tit par le blan cher, & de ce qui cfl: 
paiséaufii t^Â on en faiâ^ieiycpp 
auec fuccre* ' " • - ; c 

Le (uc de ceriies eft clariEe^uXo.-. , 
leil , puis coulé par le blanchet , Sc 
dcccquicftcoulceftfai^ Jefyrop 
aueciticcrc, comme ii reradidtAU 
traité des fyrops. 

'Manien de mer U fiic deipm â 
' fnn, &ie clarifier» • ' 

C H A P. XIV. ' 

A VT tafpcr les pommes fvnc . 
après rautrê , comme lc5 pèth- 
mes de coings cy dciTus , & en tire- ' 
rezlc fuc de la m€fm© façon,lcquel 
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20 * L'apothicaire 
tiré en quantité faudra faire bouil- 
lir vn boiiillon ou deux, & le pafTer 
vQje ou deux fois par le blaocbec » 
ôc ce qui fera coulé mettre dans 
vne bouteille au foleil^ou autre lieu ^ 
ralTcoir quelques iour s, afin que les 
fendrilles f'abbaidènt doiicemenc 
941 fond , puis fera de rechef pafsé 
par ledit blaacbet bien net,& en fe- 
rez fyrop,ouceque vous voudrez. ' 
Et fi vous le voulc:^ garder le met- 
trez dans vne bouteille de verre . 
double,& dei'bttile delTus, corne a 
çftéenfcigné *uebapiaeprcced^ér. ^ 
' ^ Notez qu*cn Jiyuer leîdits fuci^ ' ■ 
.dpiuenc€^);regardez à la caue. 

7A4^re dê tuire kjitccre ennnji^entt 
foutfalfe tAÙUnts de fucctetûj^t, 
CHK if/ XV. ' 

0 vs cuirez vne liure, de fucre 
ou bons ca^TonSiOu la quanti- 
té que voudrçzjfçauoir vne liure a- 
ucc demie liurë d'eau en celle confî- 
iftf nce* Ce que cognoiftrez par les 
.figues (îiyuans. - - . 

premièrement la fumée quiï^cC- ? 
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eharitaùîe, il^ 
Idue dudit fuccie dans la bailine ou 
poeilodeft f oct petite quand il eft 
cuit comcne iUdut. 

SccondcAieot en pienant vn pei^ 
dudic fuccre auec ferpacuie, le 
jettant aufli toft par terre , en le jet- 
tant il fefait comme vn floc dé lai-» 
ne en fair,^auffi ce qui tà tombé à 
terre f'etdette auec les doigs (ans y . 
adhérer» çpnime.auni quand oruen 
met vn peu fut voe^cte^ & cftapc 
rcfroidy. t r • 

/ Attffî on prendra vn peu dudiâ 
Cuccre auec £&ipatule ou cuiiliei: 
d'argent , &.fy ayant vn peu tenule 
verfant d'cnhaujiil fe fait vn long 
filet de fubtil,duquel la moitié cftâc 
tombée,! autre moitié fe retire vêts 
, Tefpatuie ou cuilUer « faiiant au bas 
quciqucsfQts .vne petite bouteille» 
ou le petic filet le con tourne , en 
.hault. Cela citant, c'eft fignequii 
•eft cuit én^ confi iUn ce deucVôc pat-^ 
. tant io> faut tirer du teu. - 

Vous cogC'Oiftie.sauâi ladite CQÎf* 
ion jparfaiâe. par la confiftance el^ 
paille du fuccre tiré hots ^u ^çu , ôc 
vn peu rttfroidy, 
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Mânimât cuite le ptccre pu cajfom fout 
fAtre tàùlcnej 4utc poudre. 

^ " c H A P. xyi, ' 

Pô y R faire Jefdices tablettes, (l 
vous n'auez du Q:)eUU:u£ (ucçre^ 
onîpreudca durncdiocre ou bons 
caflons, & quand il fera prefque 
cuit on oftera icfcurnc. Il ne faut 
cuire leditiiicre e»conÉiftancec6- 
mepour &irc iuccrc toiat, mais ca 
approchant ;Cc que cogrioiftrcz en 
prenant vn peu aaec fclpatule , & le 
jctfantpar ^erre, ou en mettant vn 
peu fur vne aflictç , il ('cfpaiiUra U 
•necoulera podiiitfinais ii y adhérera, 
6cau0l qu'cLP prenant voc portion 
>-auec FffpaCLile , eftant peu refroidie 
la verfant d enhauc., ledit filet n*cft 
fi long qiic cclUy du fiictie lolaç 

cuil,come a eftc eofeignc,ains feur 
Jenacnteft iong delà moiûjéd'içcr 

iù^.; & quand vne pattie duçlit filet 
cft tombécJ'aucrcfe retire vers l'cf»- 
patule , ôc au bout d'iccluy fc laict 
4|titli^âesfoîs ^ite petite bouteille. 
Et pour vous dirceû vn inot ,'il 



faut auoic le iugemenc , car aux ta>. 
blettes auCqueliesil cm^rc 2 drag- - 
mcsdepoudie pou n onces dcfu- 
cre,faut que kdic fucrç ne (oit H 
cuit comme fi c eftoit pour faire les 
tablettes ^e Triafantali & autres, 
ou pout deux onces de fucre il n-'y 
entre qu'vnc dragme de poudre» 
MànieH àe cmrc le ficae Cjt miel en 
~ m(ij}4ncc pour fâire & ktrJ^^^^ 

; ' eie6htéttres mois. 

C H A p. XVII. 

PRenez. le fucte ôc deço^ion pu . 
infufion , les taifaut cuire cn- 
ièçnble dan$la baflinc, fur le feudc 
ichatbon allume, en confiftàcedeuë 
fans 1 efcumer durant ny aprçs. 
Ce que cognoiftrez ei) prenant 
vn peu auec la^cuillierd'argent ou 
• cfpatulc , de l'ayant mis fur vnc af- 
fieteeeftant refroidy , fi on pabcbe 
l'aâiette il ne . cQule iingn qu'à 
grand peitM , & eftant manie auec 
. ■ les doigs eft fort gluant.Auin ce qui 
; eft adhérant à reTpatulcpu cuillier 
ne coule qu'à grand peine. Auffi cc 
qui ^ refroidy fuf i'ad&ete eftanc 



'24 • V^pothicaire 

fccueilly ôc yesCé d«nhaut tombe 

en morceaux efpais. 

Le miel fera cuit suffi demefme 
confiftencé , faifant & le préparant 

Le miel cOant clariâé «omm« a 
efté dit au premier chap. de ce trai- 

{kéi ôç remis dans la baiUDc eft cuit 
en confiftancedeuc, laquelle (c co- 
gnoift prenant vn peu dudit miel 
a-ucc refpatule ou cuillier d'argent, 
& le mettant iur vneafiîetc refroi- 
dir , &c Cl eilant tchoidy inclinant 
1 affiete,il ne coule qu'àpeine,alors 
il le faut tirer du feu, & le mettre . 
en bcfongnc: oij fi vous le voulez 
garder,iltaut(ettanc.vn peu reitoio 
dy ) le ver (ex dans vn pot propre, 
comme degrets ou de fayancc, le 
couurant d'vn papier que pertuifc- 
xczén pMeurs lieux aucc vn fcrrec 
d'elguilletce ou f>oitiçon déi p^r 
jfu'iineïombe quelque ordixre de- 
ou -que les mpQ^hcs n'y en- 
trent, puis eftant bien refroidy le 
coutxtirez d'yn papier double,& le 

po^ecei.eii vti'Uea tempéré. 

^ •: ' : - '- ' .Et ■ 
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Et quand vous en voudrez vfer» 
ilne faut que pcier la quantité que 
deûtetez , & la £aire chauâci en la 
baffiae ou pocflôn. 

J)« wfujfons ftur faire lesjjrc^s, 

Chap. XVIII. 

.. . " • 

POVR Faire le$ infîifîons des Cy^ 
tops qui fe font auec fleurs^faut 
mettre quatre onces d'icelles pour 
xhaque liure d'eau biê chaude^ co<» 
me voili verrez cy après quad nous 
: les defcrironsXes infuûons fedoi** 
uent faire das des pots de grets> ou 
d&terre verniffée , ou d'eftai n > ou 
d argenr , ayant la bouche «ttroite^ 
comme dans des cruches, coque* i'' 
mars, & non dans des vaiâêau^de 
cuiure ou d'airain. 

Notez que le vaifleau dans le- 
quel fis fait finlufâoii doit eftre boa* 
dbé, afin que la venuc^ni^dica^ 
ment ne s'exhale* - 

' ^ Note2 auifi quefaifantpiufieurs 
infufîoûs?yneaprçs&utre,cQmm^ ^ 

« ■ m* M m/ - m.^ 1 - - • ^ • 
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V^poihicdiri 

és fyrops i\ cft^iieceiTaire que la 
première infufion foit fait^e auec 
eau bouil lan ic vc i k c d t flu s , & les 
autres d'aptes içeUeièulement fe^- 
chauffées. 

Chap mile XIX. 

NOtcz que pour faire les fy- 
rops auec infti{ionst>u deco. 
^ions« on met quelquesfois trois 
parts de fuccrc ou bons cailons fut 
la quantité de decoâ;ion ou in£u-, 
Çio» C'cft par exemple troi^uai te- 
tons de fuccre (ur la |iur^, (î ce n'eft 
aux fy rops i&iùs d'inEiiîoDs ou d c- 
COjftiôsou fuçsaroçrs y aufquels on 
met autant de fuccre que d'inFufio^ 
|OU decoétion^ou i'ucjtoutesfois il y 
a des fyrops aufquelson ne mec pas 
tant de fuccre , auii; autres dauanta* 
ge, pattau.t la rcigle ii'eft pas gene- 
tale^, coinrae vous verrez en la dcf- 
•'«rifLfcft^i^euxep^ 
Les fyrops doiuët eftfè cuits dou-f 
<;cm9t .^le fourneau à feu clair # 



thànubh* 17 
lors du feu l'efcume aucc refpatule 
:uiUierpercée,ou cuillier d argent. 
Or <][uatul le fy rop fe commence à 
:uire > la famée i^ui en forij|6 gran* 
le» mais quand ileftcuir^ou ap- 
)i:oched'eftrecuit> on voit ladite 
ùméç bien diminue. 
£c partant pour, le cognoiftre 

nieux» prenez vn peud'iceluy auça- 
cfpatule ou cuiliter , & f ayant vn 
>eu tenu hors du feu pour le re- 
'rjoidir»feyetfetez d'en bauU;s'iL 
;ommeoce à faire filet, il eft cuit. 

Aui& en prenant vn peu entre le 
)Oulce&lc 4oigt indexou du mi- 
icii , s'il fait vn filet il eft cuir, auflî 
;n verfant vn peu fur vnç afiiete. 
.uec fefpatule ou cuilUer^il ne s*e.f* 
>and point & ne coule, mais de- 
neure afîemblc : ÔC cftanttefroi- 
iy penchant Tafiiette , U coule pëti 
i peu , 6ç le recueillant aucc ladite 
;uillier ou e^atu}e, & lé verlàaç 
î'eia-haut il fait vn filet. " • ' 

Pareillcmènt aiifïi en ayant pris 
làns là cuîUiér, &lai(ré refroidir, 
.1 refait par defius comme vnt pe- 



tice crefme , laquelle tournée dans 
la cuillier d*vn cofté & d autre ne 
s'efparpille ny ne fe rompt, il eft 
cuit» fai:rt rofterdedefliisle 
feu i & le laifl*ec refroidit vn pea 
dans ladite bafline , puis verfec 
dans vn pot ou cruche propre» 
comme de grez , ou de terre ver* 
aiflé ,.ou de 6iyanice bien lauée te 
feichée » la couucant d'vn papier 
percé auec vn poinçon » ou Êsr^ 
xet d*ciguilietre > afin qu»il ne tom- 
be rien dedans,le laîHant refroidir» 
& quand il le fera, on le couurira 
d'vn papier double te parchemin. 
tnoiiillé».& on lefetrerano en lieu 
trop humide, car il fc chanfiroiriny 
trop fec^car il fe candiroic:mais en 
vnii^ tempéré. 

Vm ftmeeiUr amt (yfffs tnf tmts M 
Utop pâu^ & edndits. 
Chapitre XX.- ; - 

SI les fyrops font trop cuits par 
itiaduertance , ilne Uutqu*ad- 
iouftdr ce qu'il faudra de la 'me& 
me decoâion, in£u£on,pu fuc def- 
q^ueUils^nt fai^s^ poui lesdcf* 
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{ktrUâéki .19 
niire,leut f^ifant prédre vn boilil* 
on ou deux pour les tendre eu co- 
jftance conueoablc. 

S\h font trop d^uits>ou ne (ont 
i(fes cuitt, les fauff ecuire fiis le fca 
e$.reduiranr en leur cooâftance. 
£our defcaodiii les Tyrops^fauifal* 
e tomber ce que Ton pourra de car 
lit dans la balfint oupoëflpn ^ Se 
aire cbaujfer fùâîCante quantité de 
embkble infiiiion , decoâion> ou 
iic dont eft fait lefy rop,& le iettec 
[ans ledit pot pour dclcandlr le râ- 
telle remuant auec re(patule, mêi^ 
ac mettre ledit pot dan» de feau 
haude^ aûn quêtant par la liqueuc 
uî eil dedans, que par 1^ chaleur 
e leau qui eft à i'cniour il fe dcA 
andiffe. Eftant dercandyfautver- 
;r le tout dans i^t^. baifioe ou 
oëilon, le faifant cuiredoucemçnt 
n confiftance deuë. 
Unicre de tirer la poulpe âe tlatit} fout 

Chapitrb XXI. 
)Renez dix onces de bônes dat*. 
. tes nbuuelles nettoyées de leur 

• • • 



30 V^pothîcaifê 
fouiUeute extérieure , ( s'il y en a ) 
de^ùeiies vous oà&tez auec vn 
coufteau la peau de delTuSy.dc Tinte- 
terieure qui e(l^anche,c6me aulE 
ietterez le noyau , puis les defcoU'* 
perez-eo petits morceaux, les mec^ 
tant dans vne efcuelle d'eftain bu 
de terre veroilTee , verrant par def- 
fus cinq onces ou dauancage debo 
vin blanc bien fubiil, pourtesfai- 
xe infufer ou trenaper l'efpace de 
Uois iours, couucant ladite efcueU 
le ou pUc dVne aûierte ^ & la met- 
tant en quelque lieu hors du Feu en 
eûé y ôcm coin de la cheminée en 
iiyuei. Les trois lourspaiTez vous 
les |;eL^z chauffer ou boiiillic va 
boiiiiipu fur le rechault^ puis ver- 
ferez le tout dans le mortier de 
marbre > les pliant auec pilon àc ^ 
bois , en les reduifanc comme ea, 
bouillie ou paAe biê molle que pa£ . 
ferez par Iç tamis commun comme 
on fait la caile , ayant n|is au préa- 
lable vn plat au deffous dudic ta- 
iais> tantpoui y rcceuoir lapoulpe 
qui y pourrpit tober en paiTant^quc 
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àtmtàbié* 51 
)ury mettre celle là que 1*6 paUeca 
Umere de tuer les poulpes de Mjje,pm^. 
nés, tamarinds , dr les préparer ponr 
les elcâumes mols^ 
Chap. XXI. 
^ Hacun fçait comment il faut 
monder ôc palTer le CâHepac 
tamis commun. 

Pûuc tirer les poulpes de prunes, 
I temps- faifon^^vous prendrez 
es prunes de damas m$;uresdou> 
recemcs> ou euautcclàifonde^ 
OMS pruneaux la quatitc que vous 
oudtez-, les faifanc bouillir aoec . 
e 1 eau iurques à ce qu'ils foyenc 
aits: cela faid Faut les verfer fur * 
ditcamis^Sc laiilèr efcoulerquad 
rquandlâliqueurqui ferareceue 
as vn piat» puis on tirerez k poul-. 
e comme celle de la cafle » ayaiK 
lis au préalable vn autre plat ait 
eflbuz.comme a efté di(St des dat- 
ss. Oren pa(ïânt ladiâe poulpe, 
>uucntellene peut palier à caufe 
u*elle Ce fci che , alors il faudra 
humeder auec leurdi^e decoâio - 
uevous aurci ferrée à part, oufî 



ft- l* jipûtuinâift 
n'yenapasaHcz^auecciel'eaunede* • 
Pour tirer ia poulpe d«i$ umarinds 
parce qu'ils soc Fort gluâs &c e(pais, 
les faut ramollir, ce qu'ofeia ainH. 

Prenez la quantité de tamatinds 
que vou); voudrez^que mettrez dis 
le motriet de tnarbre,y verfantpac 
delTus qja^ticë fuffifante d*eau tiè- 
de ou d&coâ;ipn,puis les pilerez 6c 
bref ère? ,5c moliherez doucement 
auec le pilon de bois oubiftortict» 
les rendâc en forme molle cou> me 
de la calTe , lespaiïancpar ledit ta. 
mîs^ comme a efté did des prunes. 
, Notez, parce qu'auec les poulpes 
de pru nés & tamaiinds, il y demca* 
jre de l'humidité qui aieruy à les 
cuire &molUâeri c'eft pourquoy 
lc(dites poulpes e(lant tirées cha* 
cifne à part > Us &udra mettretfaa- 
cunedans vnplac de fer blanc ou 
d'e(laia,rur vn lechaut, auec vn pe- 
tit, de feu de charbo fans fumée, Sc 
auec refpatulc les remuer & là , 
«fin que partie 'de cete humidité 
cxcccmcntcttre qui iêroit caufe de 

faite aigtir^moëtira^ gaftei les de- 
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Suaires daslefqiiels elles entrent) 
bicdiiTippée, & ladite poulpe re« 
luiteen boDnecoaûftaiic«> Oo fe« 
ademcfineclela poulpe decaEe» 
i on a mis (Quelque liijueur pour la 
)afrer. 

Cela hit on pefer» la dozê ou 
luancité qui doic entier dans l'ele« 
cuaire qu'on doit prendEe»&; le le* 
be (èta gardé , ou mis en quelque 
fage^ félon l'aduis du médecin. 
)ei mtàuamens que l*én met tn poudre, 
& premiermem du fenês 
Chapitre XXUI. ' 

PRene^ demie liure de bon/e« 
nédeleuântque neccoyerezde 
;$l>a(lons& feuilles gaftéess^il y 
n j^ôc pour chaque once dudit fe. 
é mondé vouç mettrez vne drag* 
le de graine defeaonil^^ ou d'anis 
erty qui font les correâifs dudit 

:né , êc pour le» mettceen p»budrç 
itez arnfi. • ' - ^f ^ ' î , ' 
Premièrement metifcï la graine 
*anis ou de fenoiiildans lemor# 
er de bronze ou de fer ^ que con* 
ilTerez auec le pilon, après y met- 



34* t'^pôtt^jMtrè 
ucz le Ccné que pilerez foct en 
bj[K}yant:quaod vouis verrez que le 
tout eil bien pilc^ vous les paiTerez 
par le tamis oc crin couuert, & ce 
qui n'aura peu palier le remettrez 
auclit mortier , iç repliant comme 
4it edi puis le palterez par ledit ta- 
tiiïs, éc ferez ainû iufque^à ce que 
le tout foit prefque pilé & paiBI^ 
car quand il demeurera de refte 
quelque demie ooce à piler & paf^^ 
/èc»il ne f en faut foucier,parce qiil<- 
elle lèruira à faire quelque médeci- 
ne^ ou quelque clyftere; 

le vous confeilledenauoiitottr 
fiours quatre ou cinq onces en pou- . 
dre ou dauantage que garderez 
dans vne boede pour fauoirpreft 
quâd vous voudrez faire quelque» 
cieâuaires, piluks»ou autre cboièi ' 
ainû ledit, fené mis en poudre » fe 
.garde vnilemy an* 

Note* quand aux cleâuaire^pir 
Iules y &c. ie defcriray cy apre^ la . 
quâtité du (èné> il faut entendre le^ 
4it feaé prçpacà auec Ton cocreâi£ 

, * .1. 

- ' i ■ ■ 
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Utùtuâe feiiberqiulqutsmedicmttts 

fout mtne pHis aftts en poudre. 
Chapitre XXIV. 
E S rofes,violettes, rafran,s'ils 
^fonc humides & non aâez Cecs» 
:ronc expofez au foleil» ou deuanc 
;fcu> enclos dâs lcpapier,le tour- 
aat & virantd'vn coftcôc d'autre, 
Rn qu'ils (è fetchét de tous cofte^, 
C de peur qu'tk ne bruûenc , 
près les mecicez facilemccen pou- 
re dans le mortier. 

Les racines qui ne (ont allez fei- 
bës , feronic enueloppées dans va 
apier, miCesaufour lors que le 
ain aura efté tiré , gardant bien 
lu'elles ne (e brullent. 

Autrement quelque temps aiiant 
[u on voudra s'en feruir , les fau« 
Xi, lier en petites poignées aucc 
icellc4>sc les pendre en l'air à l'om* 
»re pour les faire feichcr. v » 
'çmmeil fitut meitn pmdn faloét lé 

tnyrrhe » la rjmhéfit , h fafiét» , 
■. ' & affa/af ida, Çh. xxv. 

LE{clits.mçdiçan\ens fç p 
(eront cha,ca.n à parti faut doc* 



ques deuant que les mettre dans le 
mortier , ietccc quelques gouttes 
d'huile d olif au fond .du mortier 
proportionnées à la quâcité du mé- 
dicament que l'on voudra pulueri« 
fer> de auec lébout du pilo en greC 

fer doucemét le £ond:cela fait vous 
y mettrez le médicament lequel 

fera mis en poudre fort facilement - 
& n adhérera ny au pilons ny au 
mortier. 

Pour la rheubarbe^deuant que la 
metue en poudre , il ne ferabors 
de propos de la coupper en petits 
morceaux, par ce moyen elle en fe- 
ra pkiiloft &plus facilement puU 
uetiièe » eftant puluerifée on f'ea 
fecc » ic ^on nela pailc point'par le 
tamis. 

L'AlTa fœtida fi elle eft'feiche elle 
lèra inife en poudre en la meûnjp 
Jâaniere» 

Si Taloe eft.ord & fale,apres auoif 
efté mis en poudre fera paiTé parie 

tamis des drogues ameres^ ainfi 
ta fait des autres medicamens, s'il j|r 

a des prduto inçflées pàrgji^gui f»' 
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)nc paflees par des tamis propres. 
Méifùm ét pttlMmfer U fommmée» 
Chap. XXVL 

ELLE fcmecen poudre fubcilc 
fort facilemct , comme les iuf- 
its medicamens , le fond du mor- 
er ôc bout du pilon oings aut c 
uelques gouttes d'huille ^ mais 
fâchez qu'on ne la pafTe point par 
: tamis, non plus quela rheubar- 
comme i*ay dit cy delTus. « 
ianiere de mtne m pontée le mapi, 

Chapiijlb XXVII, - 
r\Euant que mettre le jnaftic 
[Jd^s le mortier,il faut le trayet 
r emierement , puis faut mouillée 
: fond dudic mortier & pilô d'yn 
eud'eaurofe^ou eau çommune^dc 
tant mis en poudre,on le peut(s'il 
beroin,)le pafler parle tamis de 
fin eouuert^ 

'MênUft de même en foudte M» 

o Chap. XX S'il I. 

rL le$ faut mettrSn poudre dé 
L la merme façon qué lémaÛic» 

yanc siioiuUé le £»nd duditjnor-; 



5S ^ptthiquàire ■ 

ticr & t>out dudit piio de quelqif e 
gOHtte d'eau lofe ou cpmmune \ 
mais on ne les tamife pat: apces, 
^fns on s'en fen ai n (î. - 

Notez que l'on oint & mouille 
le fond du mortier ôcboutdupi" 
ion d'eau rofcou c 6m un e,ou d'hui- 
le, auanc que mettre les medica- 
xnens , aifîn qu*en les puluerifant ifs 
n*adhecécaumotcter,ôcauÛî pour 
empekher leur exhalation. -s 

àîAnterc de meure le camphre en pondre» 

C m A P. XXIX. 

PRenez vn fcrupule d'amidon 
que ipetcrez doucement ea 
poudre dans le mortier, puisy ad- 
ipufterez vnedragmedcDoncam- 
phiele broyant auec doucement, 
^ il Omettra facilemêç en poudre.. 

Ou prendrez vne ou depx ainano- 
des douces pelées aueclecoufteaii 
que pilerez dans le mortiçr , y ad- 
iouftant la dragmc de camphre, le* 
nbioyar 

çopoucfrc, ijl , ^ K- 

7d4mere de rriettre eff fondre U un(J^* 

; ; ; jQ h a p i t ». ç . X X x. ~, 
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y, A canelte iè mec en poudre dâs 
^ie iDoctier auec queî<)ues amâ- 
:s douces, aân quelle ne. perde 
nodeuricftacca poudre ç|î paf- 
jfipar le tamis de crin couuerc^co- 
e â efté dit du Sené au 23 .cHapit. 

Chapitre XXXI* 
3 Our chaque liure d'huile com.» 
^ munemem on mec quatre on^ 
:s de fleurs ou feuilles inUxCctyCCh- 
le il fera enfeigné au craiâ:é des 
lules, borfmis quelques copofez* 
^Atque de U mijjon des hmlcs, > 
. Chapitre XXXIL 
' . *Infu(îon ou infuûoos des hut« 
i^les eftanc faidef , font miles 
jiiilUr dâsla badine dédiée à cela 
ir le foucneau de charbô alluoié. 
Or vous cognoiftrez que quafi 
)Ute Thumidité des (impies. de£- 
lels les huiles tirent leur vertu» 
i; exhalée 9 c'ell qu'en, prenanj: 
lec l'elpatule yn peu du fond de 
bafline » & le iectaoc au £eu, au(iÇ 
ft il s'enflamme.» faifai^f biçn peq[ 

: l>cuic 4 alors vous roâej:c2(.di> 



4» Vt4^»tbi€éùfe 
£eu j & yn peu refroidie fetap&âee 
par vne forte coillc l'exprimàc me- 
diocremenC) ôc puis mifedans vn 
pot de grets , oti de fayance, ou de 
tecf e vecniâée,âc couuen d*vn pa- 
pier percé»& eftant du tour cefcoi« 
die, Icdir pot fera couucrr d'vn pa- 
pier double & parchemin nioiiillè 
pour 8*en feruirau beroin. 7 
lit U cutjjon ti(s bi*Uei 9u bain Mmt^ 

VÀiJl^dH double^ 
Chap. XXXIII. 

ON prend vn chaudron alîcz 
capable , au fond duquel on 
mec vne (uiUe aÛez large, lur la* 
quelle on mede vaiâeau où eft ï'vor 
fufîon qu'on lie par en hauc^auec 
pecice ficelle aux deux renons de 
rande du chaudroi^ , afin qu^il ne 
vacille ny çà^ny là.11 y en a qui mec^ 
tenc de la paille fo^s ledit pocaa 
lieu de cuille, & toutàleotout d'i* 
celuy , ce quei'apprpuue. 
• -Nàtez que ledit vaiHeauf doit 
cftre ieulement plein de kdite îb» 
iuûon à quatre bons dcagcs près da 
bort y ami ^ue par febolitioa eÙc 
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nelfaille dehors. Cela dit on vetle 
de l'eau dâs ledit chaudron à qua-* 
tre ou cinqcîoigsprés dubortdu- 
éit pot y & la fait 00 boiiillir doa- 
cement fur le fourneau de feu de 
charbon clair & allumé, iufqucs ^ 
ce que prefqUe toute rhumidité fe- 
ra exhalée ; ce que çpgnoiftrez à la 
marque defcripte au précéder cha- 
pitre. Cela eftant aiofi vous-la tire- 
rez hors du feu, de vn peu reîEroidic 
la palTerez & expcimcrez médio- 
crement par ladite toile forte > iet- . 
tant le marc , puis la (erterez 60m- 
mea eftéeofeigné. 

Notez, pendant quel'infufioa 
boult, G. vous eftes contraint re- 
mettre d'autre eaudas ledit c^au* 
derô, (la precedeilteeftâtcfbot^ll- 
lie d'vne ooiinepartie, ) il faut 1» 
faire chauffer auparauanc que de 
l'y verfer, parce que li la mettiez 
froide le vaiffeau fe calTeroit^ 
rinfufion fe pétdtott.> 
J^iàrque de U tuiffon dts emfh^tSt 

Xhapiteb XXXIV. 

LA parfaii^cuiâbndesempla- 
(lre$ (c recognoift lors qu'ayac 



4Z V^jjothîcdire 
mis vne portion dudic empladre 
f effoidir dans de l'eau fi:aicbc,puis 
maniée eocre les doigts, & eAéduë 
furlapaulme dc la main , elle n'ad- 
hère & s'enleuepet,aIors Faudra la 
tirer hors du ^eu,& la laiiTer refroi- 
dir à demy, puiscn former niag'. 
daleons. , 

Norez que l'on forme les magda» ' 
leons des emplaftrcsauec les mains 
inoiîi'llées d'eau fraiiche, lors cju'il 
y. /^BtiC. de l'huile aurdicescmpla- 
ujrçs , mais quand il n'y en enrre 

{)oiîit, on forme lefdics magda- 
eons auec les mains ointes d'huile. 

s ' 

"MMttn de Untf Ugtâijftde f»rc,^Mr 

' ch A p. XXXV, 

PRenez vne où deux'pannes de 
pourceau fraifches , oftez les 
membranes qui les encourrent» £c 
les coupez en petits morceaux, que 
fefçz fondre fur le fourneau » auec 
y n péa d'eau » à feu medipcredins 
.labaâme> les remuant fouuéc auec 
i efpatule de bois. £ftâc fondue on 
U coule ^ exprime par va Imgç 

\ *■ . . ■• i > il , ■ • ,^ ■. -.£<..- ■ i 

* ' ■ , ■ ■ ■ , 

# * , 
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blanc & ncc, la vecrant par après »• 
(edâc demie refroidie )dans vn pot 
de terre vernidé ou de grets,detcl. 
le grandeur &; capacité que ladite 
greflV ne contienne qàe lamoiâJé 
duditpor, puisla faudra Uiûer re^ 
froidir. Ellâc refrûidiefaudra ver- 
ierdefcau chaude,c'e(làdirc plus 
que tiède far icelle , de (bne que le 
pot n é foit du tout plein, puis auco 
ladite efpatule de bois les bienie^ 

«ucr enfembleau foleil^ou auprès, 
1 feu fefpaced'vne heure , écce 
biê fouuent^ puis faudra iaider re-i 
poXet &.raâeoirladiâe. graille » 
quelle railirefalidravetterfeau par 
inclination, c'eft à dire eti pench|j(. 
foditpot^eiiant toute rombée,on y : 
' remetorad aucreieaii ctemde, fai&î^t 
commei' ay dit, & laxenouuçilaDC^ 
iufques à neuf foisicelaeliât £air, la 
faudra derechef lauer autât de foi^ 
demefiQe façon àosc eau froid e^Ss 
claire jtoutesfots on peiuiauer les 
deux dernières, aufifi eau rofe. 
raifon pour laquelle on lauetat d^ 

foif ladite graille ^.ceft a^p qu'elle 



44 V apothicaire 
deporedutoucfonodeurde graif^ 
Xe. Ayant cfté ainii iauée , on la' 
niecciaea befongne» atnû comme 
dtcons quand nouspatlcronsde la 
manière de hiie fonguent lofac. 

Tddnieri de Uftfr U eerufè. 
- C H A p., XXXVL î 

PReoez quantité de bonne ce^ 
rufe > comme vne iiuce ou dw% 
plus ou moins^quc fi octerez ^ fra- 
yerez fur le Clin dVn faims com- 
mun renuerié, Ayant misvn papier 
bJanr; au dc0ous pouc en recçuoâf 
lapcmdLxqia paflc, ôc ai^aatpa^é 
ce qjc délirerez > la taudc^mectCQ 
dâs vn platd'eiUin ôu déterre ver- 
niIFée, v«rfatDt4cflui luffiiàAtcqt^ 
tké d^eau (raifcbe clair e Ôc necce^de 
forte qu'elle furnage de beaucoupr 
ladite cerufe ^ puis les méfierez & 
fèmuerez auec ladite circule de 
Ixiis, les Uiflàot après repeier» aân 
ladite ceittièmeileeaueGf eau 
is (èpare,& aille au fond » feau qui 
furnageraferaefcouUeen endinâc 
& penchant doucement ledic]plat> 
CB^y reiaeccantd'attCce^eaftGiAir^j) 
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fidûmc come a efté dit oeuf ou dix 
. ibis. Ladite dernière eau eTcoulée^ 
om laicra ladite ceiuie feicher dans 
le plat au folcil , ou deuant le f eu« 
fayant au préalable couuetc d'vn 
linge l>lanc. Eftant bien feicbe (èra 
mile en befongne , ou gardée dans 
papier blanc dans vne boëfte 
pours'eu^iuirà laneceiEté. * 
Tl/litnme d< Uuet L litar^e, ■ 

CttAF. XXXVIL 

ON prend deux liures de licar^ 
ge d or, ou la quantité que l'ô 
voudra» laquelle on triture & bro- 
• ye dans le mortier de bronze ou de 
fer, ^ eftant puluerifée on la pafle 
par vn tamis commun ,& ce quin*a 

{>eu padèr eH de rechefremis dans 
edit mortier, puis repaflè , & fait- 
on cela iufques à ce qu il ne demeu- 
" xc plus que le groifier das iedsc tà- ^ 
mis, comme enuiron quelque once 
ou deux qut Ton iette. En après on 
remet tout ledit litarge puluerifé ôc 
tamifé dans ledit mprtier^ lequel' 
on emplir pre(qtled'eaù'daire , êe 
auec k ptioA dç fec > on deûnene 
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4^ Vjlpttkâat 
i6c remue pour le laueiauec f6;^u,&^ 
çe quelque peu de temps, puis on 
verte tout d'vn coup ladite eau dâs 
vnegradebaffîne qui ièra mtfè au- 
près , auec laquelle eau s'ekoule 
.vne piirtie de ladite litarge. De ïfi\ 
chef on remue celle qui ell demeu- 
rée au fond du mortier aueclepft 
Ion, & on verfe encore deÛTus autâc 
d'eau£omme auparaua9t,la.deme- 
nantaùpc feau» com^ç^jçAédit^ 
puis pn vcrfe ladite eau roptd'vQ 
coup dans ladice badine, èc fait où 
cdia tant dè ibis, iuiques à ce que 
toute lalit^rge foit elcoulée aueç 
fciau; cela fait toute JcauSc li- 
targe c ûa n s en feniibl ç dans la^ hfi lîi« 
«e , on l<$s]aiiîe repofct fefpace d*-> 
voejiui^ypudauantage, iufques £ 
ce. que feau foit bien claire ,1a jii,acn 
gjc .^^a nt ^.ÇAJ tecoul^jc^au fond: p ui% 
ofa vçrfe tout leau.en enclinâ^ dou- 
cemêtladite baUlne^tellemec au 'il 
.4^y dern/çurje que l.a litarge au fond, 
laquçllç^ft çxpolée fdçher au io- 
lçi,Oii.aR/€tbç^^pt feic|iéc cft fecn 
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chartt'aùtle* 47 
Tdmm de hiuflci le j^hmb pour le mettie 
en pouàte , U manière de le Uuet 
: / foMf i'cnguent Vomphe'i^ou 
/ " C H A P. XXX.VIIL 

PRenez deux ou trois Hures de 
plôb , ou ce que vous voudrez, 
que mettrez dans vne efcuelle-^e 
terre verniiïce, ou dans la grande 
cuiliierdefer Tur .vn feu decharbô 
bien allume^ cftant foi;du U faiidr*^ 
remuer continuèllement auec Tef* 
patule^ou vne verge dei;er,comme 
feipace de deux heures outiAuaii- 
tâge, iurqucs à ce qu'il foit reduic 
/Çn vnc poudre jaunaftre,.-& que 
' 1 on n'y voye plus forme de:p!omb} , 
cela fait faut la tirer. hor> di^fcii^ ^ 
la l^er refroidir» • , \. 

, ..Et pour la. lauer faut prendre la 
quâtité que voudrez4e laditépour 
dre bien rcfr.oidie,que paiïerèifc par 
le fycotriuoy , ellanr paUee vousU 

laueiez yingtrcinq.ou trente ^bis 
dans de l'e^u claire, en.larechan- ' 
geat de la meihie façon que i'ay éii^' 
, feîïgn é de lauer la cerufe . au chap^^ . 

tre . preçedcht^çAât lauée la fau^ " 



dra Êitrefeicher ou au foieil ,bu de* 
uanc le feu, puis U (ecrec au befotn. 
tAfttre nmmere plm faàU de mettre U 
f!$m& en pendre petir ledit on^tent, 
Qh a p. XXXIX. 

PRcncz U quanticcque voudrez 
de plomb lime, que mettrez in- 
fufecl'efpace de 24beui:esdansde 
fore vinaigre , au bout defquclles 
ietcerez le vinaigre, & le ferez fei^ 
cher:e^ant fec le met crez pa r après 
dans le mortier de bronze, & le pi- 
lerez doucement en frayant, & le 
mettrez facilement en poudre , la- 
quelle Vûuspaflerez parlcfycotrî- 
noy , & ce qui n*aura peu paffer le 
i>epilerez-& broyerez,puisîe patfis- , 
xeziufquesà^equele toutayledé - 
puluerifé 3c pallé^ainli faifaiit, le- 
dit plomb en poudre par après ne 
doit eflre laué pour la con&dion 
dttdîr onguent* - 
l^Miere de préparer U Tntbie» 
Çha p. XL. 

PRenez quaiitité de tuthie que 
mettrez dans vn crufoLdans 

vafotMTiïeàtt^rdeat j commeceiuy 
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dédioiMiçu» > Hi fquf S'à qtf «iki ^ 
i4>k^tMiei;cfnefit biuflcc^ ce qui fe 
£ei'a en certain temps felo lardeuc 
. du feu, & qu'on cdgnoiftra par la 
«>ukuf cle kdm'tmb i« ( di€éri*ei^ ' 
dra foa rouge. Celacdât faut U ti« ' 

feciansle-mot^icr da bronze ou de 
cer pour laiticttte en poudre. ÇAàt 
bien pultiti^ifè^ Aâf^ pHpatétf (ifrr le 

eau vcUe;iMi' à^i% eiau- <E:oiM»ét>abte» * 
comme ion fait les perlés & pict» • 
tes precieufes^ ce qui le fait ainfi. ' 

Ladite ti^hîe^tl poudre cft fUid^ 
ii>{4eperp)^iré%ii éfèfiiâU^; à^i^^ 

éiiu«là broyant à ufc la tnoletce 09 
petite niculejfic quand elle cofnctii»- 
cHa i^è deflccber on PàT-rpfcra de 
t9ch^éiiUm^^eéài«àt iié fois 
iirk|ues^ce'<ftie4«dité péiidr^'!fofr' 
conmve in>pàlpable , ctft'a dire' 
du'eâ f rot ta q i d -vu peu d iceU^U 
atelf«$xielamftin-on n*^-/èntc au-T 
cfafl^arptct^i céia eftant iiinfi , U - 
^Midra tiif»ifr^^)[i|i?ocki(^y que fç. 

■tfc ^ 

. • t 
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boëfte 4m lieq propre,6c quand OQt 
&4ifi youdcA ffcuic » (ms fi^ucifa que 

ON le iaic iciçhec d»os va 

.clieurjie^emiiApi:çpjitinudl.em«nc. 
& biéo fort auec vne.cffacale on; 
«rcrg5 de teç,i4ç, pft^ç/^•4lt^lp.«i»f- 

iieic pett^fie,;apiy»/40 augînenj;^ Ul 
feûr<:fpaced'ynquact d'heure, 

ledit vhrioldeuiem CQUC rquge qui . 

lors.& appelé co]ciiot.aj}i<44etf 
cft.fkç boKd^feiè,ôcyapçu>ççfrfti^ 

^^^j"!**;^'^ fWU^e dans Iç mor,-, . 
lif r de.ljropjtCjÇprooie aeftédit de 
kk tuthie , mais par apèefoa neleb 
prépare de rechef fur le porpt^Çj^, 
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i|Oj.jac£tte. poudre par vp gros ta-- 
mi s: c: (la n r paflce larhictèéee li» 

paiTec tz le tout paCiiCQi^Lfei&f aiclai^ 
manche (i'hypoccas , la coulure re- 
ceuë dans vne terrine de gr« f (è» 
râiuir«enlieu (tai«rerpace de 24. 
heures, au bout delquiUies ou titc- 
auec vne allîette ou cuilliei: d'ar- 
gent la cierme qui fumage que l'oa ' 
met dins vne c feu elle de grets à 
parc* La ctetmeotieeyiVaucft^t^ 
coulée doucement pat inclination, 
puis on facle tout le fcl quicil ad- 
lierent.aux parois de ladite tetrin.e 
auec vne cuiUicr d*argêc, & le fait- 
ofi tomber attiond 4 aprcson Iela<< 
ue fept oi»^ hiûâ êbis auec de feait 




fkoide & ckire » mamant & detne* 
ngm 4 c iaiivaiaauec i'(eau«.Ledi4^ 
fclcftancainûkué & dcdeché au 
Soleil ou fiir.tn petit feu de char- * 
bon fans fùmee » le remuant fou- 

ilt dcjtiicfidu. i>koc » inKif plofi. 

auipl^ii^'au feu ^ ce qu'eftant oa i 
lejp[ieten.pouldre dans piortier^ • 
4^câ gardéaubefoin. . ' 
• jUditiseiiefiiié^eanneft lauèc, : 
^(1^9 9 âc pileed«; niQÛiitiitt^dD^ ' 
jSc.gâcdec à p^tu ' • ; 

■ * »'• * ' ■ ■ * ' • 

** ■ 

« . • - . . . 
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II. TRAICTE, 
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DES S:^ROPS 



, _ :'l 

Uànlen de. fuire U S^r^p vM^L 

••■j 

^jil^àSÊ: lettcs • noaucUcs/ 'fftonK- 
r'j^ûki^ Jccs dc feu r partit iiéri4 
btic, c'^ft i f^iiuoir les fleurs feutcî.'^ 

dèfifa^brè) 6c pilerez bien atléc pi*' 
Ion de bois>& les enfectnerez dans' 
vn petit fac de toile bien net , ôç lc^ 

le$ exprimerez en U prctic. Edanc 
«xprimee* vous aurez cinq onces 
de ruc,qiié mcurcidaas vnâ phio< 
le a part. , . . ^ 

Geli faia Votjs fferéi^aîrè v»ngt 
onceir dct>dn's caflbtis de HicCfè 



auec demie liure ou lo onoss d eati 
c&m.ua&4azstU^b^ae ou p^t^^iMi 
de cuiure rouge, en COQ nftance ap- 
prochante de (uccre toCattïcfcumiz 
far la-fio auec la cuilUéf d<*argent. 
Cela cftaot vous le citerez hors du 
leUj & y verfesez aoi^ coft ledit fuc 
de violettes , les meHant en reaiBle 
auec Udite cuiller ou efpatulc de 
bots, & iêra lefyrop Fait qui fera' 
beau»leqiicllaiâèrez vti peu reÉroi« 
dû dans ladite baâM>e po^Iqq* 
&s'ily de fercua^e qui Uiroage» 
fodecez ;, puis le verfercz dans va 
pot propre de gre^ou: de liyancë» 
le cootirant d'yn papier jp^f^ifè^l 

tfjtsa^xp^sS^^Y jiu tout fefa cowiert ^ 
d*yiipaipier double,& dVn parche- , 
lojio niouillé par de^s» 6c (err<4 eç^ 
Uni temmcé pour Unieceifité» 

2tf4mrr/ dé faire le fynf violijt fur là\ 
^ • jemtettt, 

^ - • » 

.1. l 

U N ptcQd dwtx Mi^f 4c boa 
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cuire auec vne liured'eaii Gomnivi»' 
ne en cowCf&ftecMt à p pr'ècbâtt<^out 

. preod demie liate de âèars de vio^^ 
Ictccs mondées )<ommea eftéetî.-- 

• feigne au prccedent.chapitrc,piléeii - 
ddns ie! mtM:der :de tiMrË^^^aiec fû- 
Jaa d<? bMs y' h$ mfètàùati'mam 
vil e ieruiectc 4U£*deux.tieQ B<UM!|Ma3 
ckacan bout , (5c on icu« dellus^ca-* 
nxreiîîtïoisfois ladite quan tire de 

femuant, & preâhà|âuec feiptamb 
de bois oui cuilliei: d'àrgem» aâa 
«jùc la y^trco -fie. couIpuc dcfdiiei ^. 
iBiébtté8s*fncQrpDtc auçcledic ftù. 
, cnw|uiifèàëdiiié^j3cpemdaiDt cnfy^^^ . 
mp^ IjiuMBÎdiçéiikÉiiics^ 

utmc^ qui cQl cçciitfiijrdajii.vn pUg > _ 
qu*ôa-a«i»aùdefrous. Toutle.fun 

liacle IcXyrepqub adherç^i!çafeài^_^ 

C «Ij 

I ~ " ' • ' 

• - ^ . ^ ^ _ ' - " 
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5â V »yif»thùfMéiiff 

le pht cil ledit i^lQ^, que Tpft Çctx y 
rc AïihcCo'm fan s L'eiî:u<inçrv r . > i; 

éans Udne (èruiecte Ae^doic fidtç. 
ieccé, pècce <|it'il eil e«i$ore meâé - 
4e fucccc» c eil pourquoy^U doite'» ' 

me aous dirons quaûd nous pirie> 1 
ronidesconferaes de violettes. IL 
£ectticideconièraepour'ffttffe^a«> ; 
deiax Cnfks y moilec d'autre Cucacett 

^ î,ch a p. ni. î> 

eft; mectez les dans vne cracfie de 
:g^ts,ou roqaémat^éecieifcw^' 

houiUiiriteii U^^içûaBt & rcmuant> 
iû flî toft aiicc vneftfpaiule de hors, 
& laiflaat in&i(cr ïbfpace de doua*î . 
heaics att«ia^la b thei»in«e ^ Ici» 

'^it'^ii^ffî^ft cftasifièf^ l9iéa<â>éi-d<$ 



jjcar qac h vertu dcrdkes violet- ^ 
tes ne s'exh«it«» ' ' ^ ' 

~ Aa-bout de(dices <iouze hiSiiccs 
vous verfecez ladite infufion daas 
vac terrine de t<a;re verniffec on 
. vaiffcau d'eftain pourla faire chair0 
£» «8e f rcttiir «ti peu fiar- le fojic* 
neau , k paiiaoc p^c «^ce» p>ar vae-> 
toile forte, exprimarni; le lïAdc^:^ 
pt^l la prêtre , lequel aptes oiiieKe 

, comfne4ii«itil;^ -i- - f . * « v • 
. ceptf|id£(t)C on rciim pour {s| . 
iêcoode fois d'autres ^eurs de vio^* / 
ietccs nouuelles mondee^lÉjipUe ^ 
quantité dans ladite cruc^RTco*^ 
.quemart, & ladite infufiG fccbauf- 
(te 3 fefa, rerièe (iir • le^ite»f v iolei-^ 
. tes-, que ion meilera^ momier^ 
, toA Auec ladite efparale de 

boiscoaimedid cit, bouchaoï-i^: 
vaiffeaujôt le rèip^éttint audit coitt 
ée k^etftioeè-cb^iliè ^tt^YauSè 
p€N3ic infcireif. eo£orâ9 refpaee -dà 
do|U£e heures^à U âo defquelies on \ 
rcuerfe aufli pour la fccojide foif 
Udite in^ûoD dans ladite terHnè^ 

» • ■ 
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neaj^. comme aupacaviant , en aprcs 
oti'i>A coule èc exprimjB. - • - 9^ 

JL^queUef^h^uâTéeieft jeccec dic 
aiuanc de fleurs de vigleues noun 
uei>e$«|js%u^ll?5;p9uc la 

fois qn ^^rppîis -daps lad^icecr «cbe*. 
^-ay ati( infiré le mcfai^ efpace «te 
cemps^ftxêclsuttkâce^oulée, ^«x*.- 
primée, . . . -.jj 

;; i^4it^i^ufîon coulée & exp^i^j 
mce pour la croilîefme fois,coixtié( 
-qùaf^e liures Ôc demie , qui («nt^t 
ofices , dciat|uelL6 û vous voulesi 
£air^^ tod le ryrpp> faudra meU 
tre à^m^. ditas vpe : fiole fixopces 
d-icçUc. pqui^sçn fer uir,, çpngtme ic , 
diray cy apces^^Lerefte qui-cotr^ii^. 
quatjre liurcs Aswt- ojaçGS cft mis 
4aslabaiEaede ci?iuv'e t:x>uge»3uec 
cinq liures & ^&vi\\q de bon Xuccte^ 
coupé ^ r6pu;çn pççiçç i^orccauxy 

& rpp 'f^it h i'yrop qmfiji'iHiifWè 

charbon fiUuméj^ (ans furi%éo»I'Q? 
die fytop iêra cjuic.encpftriftâçc plwi 

çfp^i(4 quV <ic fytop » •èn 4e le 



• thâfnâlAt». * 0^ 

Qitcfis id*io fu G çp. i xd[t r u é e.^. I a^od^^ 
on ver Ce racflcjipârmy Juy fai-î 
. (»i3ft;{>r€n^f e.vn bowUon oir. 4cov 
pouc le tfidiiiirjB coDiiit^cfi^e 

fou , & on Iclairra,dcniyTeFroidif. 
pot propre :<jfl è fan xomrris? - <i,-Ki> 

filé* Vausji.urci2yfi fyrop viobti^iH 
violctt es çoiit<if ^ix^iép* ^ ■ ; . . 

l#Jir , & par conFcquetH; f^yfCTiH. 

101^- temps, %jyô&(rifttt qft^ 
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fion qu'on a ferrée^ ce qui c(l feulet^ 
ment ' pirtienHei» ' aoditi (yrap ,48c 

' 'Doiique^ic Qxh d'anis que po«i^ 
fiiceledicrycop viol^ • poar cha- 
que iiare d'tnfaûoo .<jh y mecie 
■«ingc orices de bon fuccftic- « . ] 

^ cop p CB Goiiiêcaef U<v6ie^ 
tu éc couleur violecce : &c p4tuc 9» 
lieu d'efpatule de fer qui l'eut pea 
noirçip>t*ày vféd'cfpacule de bois, 

ibâdfii'id'ft'^y poiae Y|^49b^u« 
dccuiace, $tiu&de rerrint verniffee 
|K>ur b mefme caifouj fiaon quafi4^ 
i'ay fiid le fyrop , & pour U raçf* 
tiseciûlk iéme fait «uii^ 

pouj le dfefèutrc, peut iay refti- 
'tuer fa couleut aucuaemeac d^i« 
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) 

; cdmmànetnenc àf^nj fait 

les mi$4ik£i(ioaf (oamiitt L-Af 4it) ; 
dans ia4»acbc de gcecs, oa coque* 
maiÇtcle terre vecaii^é» lesremuaac: 
auec ledji; <'f:rpacule de boi$ , mai$' 
fHMir kf àke cbào^ise oii «fe féale^î 

rioe; aaâi pat]£*£ûce le fyrop o»' 
preadla decaiere iafudon coulçe : 
& exprimée ptrjapreife, q-x'ô iiiei 

dans ladite bai&^ê atiec ladite q jS* 
ticé de^uccre> âfreft Êaiciedic fyrop 
fans le defcttire auec-de i'tarttfiani^ 
comiu&.i'ay eareigoé. " 

i>é cçcc dernière façon on fci^W 
les fyrops ftiàiafia '(pii fe fbiitv«tiéfi 
pluiisiit« ioÊiôofis^ com* 
me ie delbcka^. ■ ^ < / • 

MH(*r$n de vipiefUs &tofn ff*Jlei» 
•'• Chapitre I V. î; ♦ 

1^ la dsmier^iiifufûdn'eQuleeiex 
primée» qui TegAicdcra vn aji dfiu» 
va&ctuc&e de grecs ou coquetnad 





^1 ' Vjijioikmte 

tscmpHç A'rccikà limgfHaigts ptiat. 

paiHc^j; .da doigct d'butk «iioHt: 
pour cnipe(chcr.<]ue Fair.cxterieui. 
m la corrompe, caaaiafitkdttpat: 
d'y» p^pwfi <iJMxbi£;i8c -patcbfcQMOKi 

Rutile i,"|iuis^ éccré cmni 

toupfiré: & quand ic»);«ura bdbiai 
OQ ciicr^ Udice buikduccdu coaô». 

» 

♦ 

• • ^ ^ f 

-Jémime\de fêm'U(y*f Jtifnfdëa^' 

CVN bit trois in fjj^ons de «te-» 
mie limé A^Amw^s de pa Çà^f' 

à £luc)U<£ fai&dsLi deu ! i u rcid'cajiy 
içanoir e(l on prend Leldi tes fleurs 

qie foct nicttrs'dftns vn^jcraclm 
de grecs'ièu de jterœyMBiiféedV 
(^rtmce cmiMadissiiA^j,^ Jsiicefe 
Us pn y£«ier^i«tdH^s deuxiiiUkls 
d'eaa àb.iiude 5^ bouillante ; .apces 
on coaurrrâ btct» leMu piori 66 àiiC» 
£tf «•on Inlùicr 4 «ip«$e i-<do tidotiBc 
b«t|jrc3k j^jQoin ^dt» Ja^t^oiidé^t» 
aptes on vctiera le tout dans la 

» 

* r 
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|>^flioc<iiic fpfl mçtçra Tut le four- 
lumé iofqiie& et ç^cliMu^ kofn'^ 

^ toile pat la prçflc,. ]^i4i£c.çpulu-; 

d autres fleurs,. udttuelk^/CQ tçUo 
a^i^tir^ ^ue la |^rjemjcre >;c'cft à 

ledit' temp,^ d e douze Hçofc» à la 
ipaiiicre-<(li<%6ry«â;de se^heiie^r^e 
dans lâÀi^ biSine y JSe recbau^j^c 
pour cftrc çpiilée & exprirn ce cort^^ 
iî|ç fuitcc , & pour U rroi(îc(m<% 
fois on ,rcm!pt' d'autres fleurs* roi»* 
if eii es>daf)& Uâiîe crucke» âc-verle- 
on ladite ioCuûaik rechau^ée -, à.c(t, 
fus j.aqaelle .ayant infufé le {uldjt 
ps;^,«(icliauff^^ç d,an& 1^ fc>^il|jnsi 
& puis coulée âi^ exocirnéiev,]^^^ 
expreflion dliflaiiitéeauec vublac 
d^œuf ^ fa coquijle» conui^e a. eft^ 
CD feigne au chapitre fécond du 
gremier traijrtç> &.pal{àe vnefois 
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^4 . f^'ufpftiqfidhe 
9tHfPCM iês trois parts de fiiccrc' ■ 
ou boDi €Aâoiis,& «ft^aiâ ié«^o^ / 
Oft failaul&lcdic iyiop pal-'- 

dafnede crois infuûons,commc à- 
efté cnfcigné, miA% on tic prend: 
' feiiii^fn4^t|Otf les fleurs iauoes,iét»« 
mu le ^eté ^islts iÈflo2»otifiè 
>^oiitautezvii(yropdeceuieùrjau#' 
ûe , ou y approcbiuit, \ 
Ancre ^ ' ^*ay «^efcrit ia manière de fairr 
fon de Icé itïfijfidns taht en ce chapitre: 

ejftrç trop prolixemenc: Rfaisi«i'ay 
voulu faire ainfi ajiû de le mieux', 
donner à en tcdre, 5c (juc ic ne fois» 
C6ilttaînâ (ie le rtipetcr efc cnfcii- 
gnatie^pac ey a{>re»4àHiadieire de 
faire les auttes/yrops qui ie foon 

auec ^lufîettrs i&fi](ioQs. \ 
> LâwAnkrtêe f4irek fyhp de ûms i^ 

. v; y- . C HA P. • VI. ' 

ES neuf infuùQS deCdices âettfi 
A-' Je pefchez Te font à la manière • 
niidice. Faut d^oncqués au mois de 
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fi^Tchéiwîrtr cueillies diris la cru- ] 
che Aucciteux liâtes d'e^uchiU de: 
Il detiiietc infution cp Uee, cxprî-'^ 
m^e Ici M clanftea àacc-bUric é'isai 
coquille i & paffée -ync fois par 
WWaiïciictv & y adiouftât aatâc dff 
fè^ccre tecez le (yciôpque Von ac-« - 
comodcia Sc fetaitiâcÔmedi<-teft;: 



C H A p. VIL 

ON fait neuf infufîom d'trnct. 
liare a chaque'foiâ de flctttf 
de rofes palles fcai^ches cueillies» 
ayant cÀc lc*jaàiïc -^i eft dedans 
le l^oacoQ fcs Cueilles yct tes <iui 
les chuircinnént, dàcft quatre litk ^ 
debortne caa.La dcratete irffaûon 
ctntlee^ Exprimée qui qaiMiesli* ' 
ciffci ''liurcs ^ làns la tilairLfi^i! fino ti ' 
partefidéce^quicft qa après c^u'cl-r^ 
leaùracfté coulcc & exprimeé .eâ*^ 
me dift eft,on la YètfeçUii$ta<€Wi^ 
cfte ,À feft^ni douacftë^ 6n 




aûn queiftsfeccstomtjcnf au fond, 
puison U CQtticta douççmcot dan^; j 
li baifinc fc,^,aue<; d« bon 

lucre op bons ca/îoios, on fcraoïi** 
teleryropjir^rcununc fur kHa & ■ 
h^w: $ d« feu.*uçc UciMllUr p;,r<:ce, 
U«^u d «j^iidti dcfl^s I e fèiî , . &i peu 

proçrc coHnçrt d'yû papier p^-. 
tuifc. Eftant du tout rcfroidy fera 
cpuwertçj'yp pf^picr double &f ^r*. 

chciiVin,u>i^uÙ^é^.,,6c^i«fi4jc;n U«U- 
tçropcré. . : : V ^ . 

» ♦ - . ^ 

HT • - 1 ^ ' ' 

Pas/erez trçis infaQpn^s.dV?! 
|i|ç demie iiure à chaque (ouj-. 
• 4p de pied <iecjbat|îaiîe^j[a' 

n>^,& cU#éf a|j^f,biai>c f ?Qcqf,y 
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ON fait trais infufions dfi de-, 
mie liurc à chaque fois de 
fteors récentes de pauofrroegc*!*»' 
d eux lio rcs d «au» A u ec la dct ^. 
otecé ififuiio» coulée» çxptiiDce» 
& non cUrifiéc , y fdionfterc*- 
autant de Wn^upae , &c ferez le- 
fyrop j fçfcuraani fur U-in^ôt lwr4^, 

. . ■ , • , » 

. / ; . -\ ' < • ■ " ;î; 
'■- ■•. ■■■ ■ ■ 

ON f^H^t C(oi% in^aost dcii 
S^em blanehcs de nfnuphart 1 
fcauQir yne demie liucc ï c&iqujfti 
toisfiir dfiUK iittses d'eau içoniparv- 
lté, toft iîâfya, voMct, ( comme kii: 
autccs dcCctits çy dcflaii ^^Jpacc dj^ 
4pu2e hcuiçir ) La4.etnicré infti(ia 
coulée d& cxprioiée. clafiâie 

«ICC vi>.bUp<^d^'«Bi»f ^fi^PH"^^^ 
«fcriUcc ^ p#ic.f ar te b>nchec 

' -1» : 



« 

Mân'ure de fâite le fyrêf de CàftU^rts^ 

Gh A p. • XI. 

PRencï capiili vcaeris, ou àfon 
lieu l'adianthos deux poigncçs, 
Putirréc atrifi deux poignées» * 
Scolapcndi'c vue poignée, ' 
Kequteliiire ratiflec & côcîiîec vnc 
<>nce:AaecfuccfC fera faitî^ le fy- 
rop ainfi: 

Les herbes nereoyees & liuees fe- 
roift miles Infuiei i'cfpàce de 24 
heures ciars trois Uures a'eavi chau- 
dedas vncceirinc vcrni^Tcc ou d'e- 
ftain , au boac duquel temps vou-t 
vei£erez le toat dans la baffioe , le 

loas» cèoilaàt par apl?eS' ladite 
cOf^ion^Uqaelle r<ira clarifiée aaeç 

4es if ois parcs de ^era en 

cionfiftcoce de Cf to^i ' ^ ^ • • ■ > > i ; 
Tàdinete de f^re iesyr^p^ dt-ltihiés fim» 
fléjâ'C9m^o$êy ^^retAlercmeiti U ' ' 

^Reaeztcént bonnes iafubes ou« 
^ iie£i;es|>aiie(QUieu^^uis^eà iet*^ 

' ■ ' : ♦ - ■ 

■ * . 
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td^i^iA? -mettiez bouillir dans icoù: 
liuc^de b^oneeau dâi\sia baiCoe 
àU conroixip.tion de la moitic:auec 
Uquelle decoâion cooke ^ ex- • 
ptiiBee:p^c Wtaik ibc te (. f«ais cUt , 

Idmetc àt fmt le SjropJe Imnùfs 

I)R£iiez orge mondi de ron, ef^ t 
. coKeextcriçurCjvnconee, ^ • 
Bonnes iuiubes , foiicaQtc. > ' 

CajUiUi Veneris^ ou Adiaatbosi ; |s 
PoIitdCtdecbacûvoe poigncç. ' 
Semence do coins, \ 
SSta fmtoUbÏÊtie ^ Btf melûns , Ob 
lai^iuies coocaâees de <;bwnme 

Iç fy r op de telle h^on^ = ' » 
Prenez quatre •Hures d'eau cônmt 
ne que mettrez dans U b»fltne » j - 
jaetuncauecfotgc Miuèér'que iBi>' 
çcz bouiUis quelquçj(6hip%^ui& 7 



7© VjipotiqtiAÎTe 

»<iiotift«rez les iuitibes'ôaumesi 
p^r le milieu («nsm ietter, àt vfmt < 
boiiiily Vous y adioulUreskldiicfi • 
femenc(>s, U fur la fin la req^clUD?^ ^ 
le Cdpttli veneris ôc politric : après ; 

. h iieC6<ti4an cihint iie«iy4^4Héiei 

fera coulée & exprimée pacvne 

toiie forie aucc k$ mains, puiscU* 

rifiçc aucc blanc d'ocut & fa co- • 

qutlie, âd|iâilSie vne^spavlcfbla'' 

ckm.^tiec lâfiiie coiaiMccion y.ad^-f 

iouiUlesi:iaisparc&<ieruccie,&4l>- 
tud le Tyrop, - • - 

■ ■ Ckapitrb X l V^iî 

préparées i^e ooce Hi.ÀcxaiStà'^t '■ 
Poix chiches vne once* - 
; éUiqines d'afpcigcs auffi prepa- X 

^ de chacune; dcaiie^ce.^i| ' . 
De maiiues, •■ i, v ' r t^ f 'fr 



lAiW^*A^;.>- 71 
Adianthos, 

'^olUtic de chacune (lemip poi- 
gnée. < 
Semences de raeloj de concom- 
-i ' 'breyderofffmttUe» ÀtthAciir.ç 
» d^mie onoicr ' ^ 1" îl; -Î 
Suçcc^ luifei^ d«iuie,ùi:ez ainik 
le f/rop. . 
' Les racines de guicnauucs lauées 
^ nenoyées 'ée'leut»'élaiT»m c]i)t 
(ont à fcocour-^ & U eof^e oliée X 
. les racinesdi'ft^pergf .sauâiia&ee»^ 
concâiiées feroot mi (es cuire daos- 
là badine a ucc cin^q.liures d'eau. 
A^ritet boililly ' qa«l«(ue «ettvîkt ecf y 

fez dans le naortiei: j puis^pu apccs 
les fommitcz de guimauucs , mau- 
ues, parierai ce, pinipcrnelle, & en 
.fia. l* Aéié»f do»,: I^Wk y^^Me^' 
qudii^ } «Us fané c^ieiliùii«Mi«çoN*i 

ûion coulée^ exprtm4Pi^ ckiriâéfti 
auec blanc tl'csuf reui.cnncià dieurt 
liures,^!: auecvne liure & demie de ; 

- . . ♦ 
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TdÀn 'iete^c fairt le Sjup clt ehl(9f^ 
gnec,Racin(*;d** (péages, 

RaciiMîs de dcm de Uv>n>di<$tcs Ta- 

raxacon, 
Râ<:i4M:$ «ie Cicberee > de cbacutie 
trois oRceSf BQuU$>.n» . 

y-Âgrimoine, AcUanrhoSjdçpiia'r- 

ScmcXKresdc lAclçttt CencetsiKe,' 
CtiromUcL^e c^cupcidiLi<n% ci#:ç^ 

Succre. » Jjtir«SiSeni^af ^.Icfyii^p. . 
/'M«ccez liusâ iiuccs d'e»t dars lar- 
h»lftBey^ mettez y,^QAfi<«l.j9é.^uâKH 

tCy puis v(H3s^ adiquâerizks X9si 
ncs de cichorec fapirage j», dent de. 
lién, d4i^«t|^^»tiiît pccpatcm: 

remouij 6c kuts tedcs qui fonoiia^r 
res.çI^aQt coupçes £c icttecs^fciotit 

' lauces 



1, 
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lances, & en tirerez la corde détel- 
le fajçon^Lcs câcines de. cichoree C6«> 
ront^milesxiân s le.tportier.demar^' 
lire, IcfquellcsiCODcafiteei^acieic le 
pilon de bois Oàuitricont ^ & dEaci»*' 
' jeni^nt en > met ez; Xn corde. Âinâi 
ferez de la racine de piiIànlics«Celr, 
ks d'à (p crgeferjoLfeuif n»éjt,concu4> 
/êesdan'siedit niorcier^parceqiLel» 
les fie (oni& grofics bcoutesfio&t, fi 
on v£4tc on^en tiréca U ccide de 
méfiée façô«-Qelafaid Q&ksmeu 

tra. bouillir at^ec- forgovn 4^^^ 
4*<I^cbf e oa-aiiiiciànrijfloiÉi imiy: acfe*, 
i&iiûera les J^çiJdQèv ae£àktt mdU 
nés de piâaalits & de cicboree 
qn efl au temps qu.'fly'eaayey.au6C 
le hx^ubloQ ,la fumecer re, agrîmot* 
Jiié^iéhjnmoyeËs &jbQ«essj& puis 
apreHestèiîieiifflts comufieesda^ 
le:;rnor cier de lœasbtoov i&^r4ad6a 

. racii^Qthos^lepolitric^-laiequer, . 
Ii0çi4eibrr&'^ ladite dccoâioÀ 
timinoeià^qDicTe lîurès^^m]e.vèrfi> 
«e%d»fisvnei%trliic^«cufl||£dbiC 

: £^tz tcempec le tou t eniiBaiiâlài^Bi^ 
pacc de,vingtquaU6 keares > ayant 



^4 . L' Up9thiquait€ 
prcmîcrèmcnc coulé doute oncci 
dbiicditedecoâiô, ôc verlée chauè 
^fapicitvf iHice^dsiboDDe riitiii* 

tf eaux auec le cou eau de cordon « 
nivriur k tailloir de bois'i (k miCe 
dans vtîcxtvçhc detetrc vernifFee 
,4iu«ks:grces:^ 6ûibGen);quuerred'vii 
-^sj^ipvfwu. caipcicbetrcxlialattô 
«le la vertu de fa rheubaibe, puis 
inettr C2. i adi te in fu fion ât r les ceo». 
4bes eliaudes aUelquie cetnps> cooifa 
inei^e«Me))jcuieajiffses!la<orere 9 Sr 

4aiffaoiatt|&4'e(pikce;die.vingt»i(^r 

Au bcMit'duquel temps on icoul^ 
' «Auexp^a^eit^tftcude iaditCLdeco^ 
âiqn prei»iàJànu9iiuços.jd'i«elie^ 
qtie clajifiecex âuec deux blancs 
il!oBufs>& leuics coquilles. < Ladite 
decoâiob .>çlarificc de paffee pac le 
Mâsfaflibrofilefi À^dsuxdiores ^^fi 

-tout.. ■ . rJ . - ) • « 

' ^ ' T . " • 

/ »• V • 

■ * 
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Crpcodant ijae le. Tycop cuic 
^«n ici » vhau Savï'iniu fipo iic s Uotb. 
• jbaribc (uries ccWrcs cb^uiics^puit 
ôo la pàile & exprime p&i l Vllami- 
ne ou iinge hbjaç ÔC suà à laipiletiRr. 
, £.adicfi.exprc£&Qn^ qui ccuiçodraà 
liài^, boivocs onccs Ici a lMtie;à 

J>icf,& qûaQd le lyrc p kra cuit en 
à iUltiiise coniàftafitrç fera tué bocs 
; sltf Éeu> VIT pc^it-aptcs on nsefiei» 
SA paco) y. ladite tixpi ^ iHc^r; aucc|e£> 
pa tuïc de bois! eu. c uj iiia ti'argcni, 
iai^ucl '^dclxuUa IcûiC fyi^>p.,i le 

i»hn c)a''t;ile Te mcile iiùtu«''aueei<e* 
dif iytcp tit yoi p(;u iiop liqui- 
de., on iùyiftiia pi c-Dû^^ vabouîllè 
êittM âoutfUieau ,-jâ< jiu0i u.û îcnn- 

si hues clu fcu'à^jfi^ icâafn «dcaidly 
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taoc 4e celles ae pauut noir «ui/U 
SscéQOés , quemeicréz en quatre 
iiflQifi&doigtsau aucc>«ii «couteau» 
les mettacattec! leurs l'eiuences das 
VD bai&n.d'eiUin ou tercine ver- 
kiifteei veifanc pat defTus.crcis li- 
oces botnnc eau boutlla&rei&les 
«puucant d Va ling£.mdouble^ les 
iainanc iufuier 1 elpacede Z4 heii» 
ces aucoiu de la cheminée, au bouc 
defquelles vou^ 4es veifèrez dans 
la baiSue , & inir fereî prendre^ 
rbouiil^. Çàt \&- fousneau , puis 4eî - 
coulerez & «xprimecez bien £»r$ 
par V ne toile force « ' & non 
par la^prcfle., Dans icellc cxptei* 
dliôD mettre^ :eiic^cé - iâf^er an^ 
■.taBtidefdif es^elUs de-f auot^ bknc 
j^noiraiiiû préparées l'efpace d*att 
ytanc de cemps, au bout duquel les 
, ietez bouillie vn bouillon ou deux 
dans ladite bia^itt«>api'e»iesc<liaè«^ 
teaL&L exprimerez pat ladite toile, 
^ aiuçc ladite coulure ^^ea^ceffiS 
adiouâerez kii csois parcs de fuc-- 
.cte> &iei:cz le Tyi op fans le clar|' 

-Ê^Tocices£ois4y ^û^qtd le cli> 



rifient & paflent vnc foiç fculemêtf 
par le blanchct , mïiis<:otrimé i^y ' 
dîâ aunesfoisjla ciatification oâe - 
delà Vertu dci medkaiiiciis. ' • ' ' ^ 

■J^éiniefi de fdké lè fytcp de rbièés% 
de ffdT^fUes routes, 

/ ' Çh APiTii E-, X Y II. : 

ON £iit cuir e vnciEu te b oi^ 
fuccre ou bons caHotis auec • 
«kmie 14ttce â'aày ta totÀàenct 

approchât» deiùoaieroiaçv^^ii^ I 
hors du feu on y jiicflc.4 OBces de- * 

fucdegrozeilles rouges purifip aa ' 

Soletl , qui le defcuit ôc réduit eu 

-confi^eace defyrûp^*'*'* i v^vWt/ a 

Matitende fà^eU fyn^^ ^féc de grt^ 

nades aigres, Cîi A p* . Xyil^. ^ 

LE fyropdefuc dé grenades & 
fait de la mefmc inav^cic J^v^ 
ceiuy doffbtbes. - . • r ' • t ; 
^ÀnmeiiAt-fMt» le SyKé^fhJnmw'^n 
j CH.APIT11B XIX. ' ■ 

1^ E Sy rop. de limons fc fait de U 
^melme mftnier^ ^|ue les deut ! 
pcecedfins :;ma» nota» ^ne Eiedic ; 
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y 9- L ^p9f 

drevn bomllon» & l'cf.umcr aucc'*^ 
U cuiUier d'irgcnr , ôc ledit Tyrop 
fc rendra blan,c. clair. &.bçau. 
Mémerede fMéie iyràp de cms, 

. G*H- À p. " X X.'' 
Rcnez deux liurcs de fuc de 

coinscUr ifie2 par reCdcnccs'S^ 
paCez par idcwrtoîs cdniccutiuc?. 
is|eRtpr)€i)l:aiiçbiet^ afin^qu'il (ait:* 
plus schtifiiè iBt^auiec. vne. iiurc £^ 
demie de fj^cctB icjf^z Ic lyrop qui 
fera gardé comme les autres. 

- ^.'^■».-. - ..^ 

■ . ^ . . ,;• - -.• ■■ ■ • ■ 

ÏJ Aut prendre riïclhirc &c àeà. 
mie de foc de pommes de r**. * 
nettedarifié 6c,pailié.par deux fdU 
coplccutiuement ,pat Ic-blanchct 
auec lequel il faut mettre iiifuferif^ 
refpaec de vmgt-qttarrc heurcf 



4^ 
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vert , pli is 'àyatoc fait jtrcîodfc^^v». 
boaiUon»oo le pa0c 6^ exprime par 
l'^ftamiive^ l'expreffioa peieca ài^^y 
fcpc onces,& aucc ji oncçs de fac-' 
crc fctcz^lc fy rop qu c l'on gâisil 
Si voas vôiÈiWwwioc kfl*lrfy«»pî 
plas purgatif /au lieu 4é <îe<^x on- î 
ccs dfi fenc, ^i-éIcux <ii;agn»cl4r,^ftj 
g^tame.d'anis vcft , vousj.îpçttrfît • 



, C n A P;f X J I . 

tôut.mcures,claciâç & paffc par \c> 
blâhii^ec, aucç vne liurè 'dS dè^ 
mie de fucctè^fe fera le f/r<r{), 

N.pcaiixi vocXiure de fttc ^«v 
cçrifes clar fté au. fol£il',i.&::* 
jpaiîé:park/bilani;h£t y ^.auec d«U3Ô 

a uit 



4 « 
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Muiierfde faute it ^npdttafis fecbeu. 

Chapitkb XXiy. ' 
^T^Renez trois ou quatre onces 4e 
fleurs de rofes rouges &:feches, 
ôc qu'eUes- roytnrbeilf i,;qu« metf- 
tiez dans, vne cruche, ^vec&j?e& 
Dar deGTus vneliur e & demie 4*e&a 
Douillatite , les couura^c & meccâr/ 
infafer au coin de la cnemiaee l'ef-- 
pa4:e4« 24 iieures , pùis/r^ece z. 
ladiceiufufion dans labaifioe > luy 
faifant prendre vn bouillon ou 
deux; auec icelle coulée èc exprir- 
mee ferez cuire vneliure de fuccre 
ouîcaâbïis, dcfeceïleiyropqaife 
gtrdccaNauec les ftaircèk . ^ • • ' « 

9tfi^fi de faire U Sjref â^idfjymbe* 



PRenéa; demie liure d'abfynthe 
jiàntftih^qai^ lenp^cejkquel 
alaitieille peute^, &»qu'oniCuUitte 
en pluûeurs iardins de France » 6C 
cft moins amer & plus aftcingeûr,^ 
aromacic , qae découperez .ea ; 
peiiàs>mor€eaux;f reiiiicz aùâlrt«Âs 
dragmes de oacd Indic « qu'incife^ 
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mi* jpiç.fipe, Voiis pFçn.d.ççz a^iflî 
deux 09çe$ dç ro (es rouge $, faites, 
le CQUC çaf^mbsle tafgilec ji^cfpace 4f i 
a4.beuces chaudeni;<eQC .daDiS dçux 
Uui.es de bon vin bUnc vieil,^ aur 
cant de fuc^de çpiip^ claciEç au coîai 
dç laçhemî^jt;t;au,b.ojuc dpdic têps,] 
faites les bouillir,. Se i)^e|4 deco^ , 
âioo CQaJ^e^e^pjiQg^ÇxiSc cl^ii^lA^ 
içjLiienne ^1^^ ^ui;es » auec % 
quelles on cuira aMt^Ot 4e (ujççf Çj, ; 
fiçfwafaia^-ic/yrpp. :. > 

' Tdémieftie faire le Sjfop êtàm^ip:.'' 
. Chapitre V ; 

PRenc?ir^inç$.deiipgiumiCre(|i 
À dijre^ihardpiï à içent te^l^i 

«iuoWie. dftUxpoignÎReSi, t e • - ' 
Herbe àcbaCyen Latin Nepeini^i 

Polytricy Adiantbos». Marrubc - 
blanc» dé chaciuié vQç poignée. 

Semences de Rue , de Nielle, en- 
latin tU^JlA^^^ chacune demie 
once.^ ' 

Auec deux liures de fucc te {éra fait 
le ryrop de telle manicce • 



Il VuiflotiqitAife 

Gtt Uue & ncttoyc les racines 
él'Eringium , ôc eôiif^e^^ft'iéuts 
teftesou fommitez que l^ii jccce,^ 
amcesonles coàca0c dans le mot* 
ticr dcaiarbrc aucc Jle pilon de bois 
pour en oftcr la cotdc qui cft de-' 
dans qucfon jcttetatiffi. Dôccsfâ-^ 
cinie^ ainfi pcepiitées on en peze' 
quatre once$>.qae l'on concaffccn- 
corts dans ledit- mortier , puis on 
* lei^fait cuite dans cinq liurcs â^esUfii 
quelque temps ;âprés ôiïf i^dittâ*' 
ttc îacmoite , l'hyfope , l'herbe Ji 
chat , lep^itrube , , «4 Jes .remei?ces 
concaÛées , te en fin on y tnet Va - 
dianthôs & poUtric, que ladite déi? 
coMÎtbh tetïiènne à' 4eiix4iuie$iv 
eMèeS f'tiXpnmhcs , 6c clarifiées, 
êc aucc auun^dc fijçcre ferez le fy- 



. . .. ^- « " - « ^ # 
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DES S Y KO PS 

M I E L L E Z. V -5 

Manière de f4iu le mULeCcùnié, 
/ Chapitrs XXVII. 

(\ Rencz la^uan-tité de bon naiel-^ 
que pédf^rèm cktiifiercz,/» 

premiet chapitre du ^efnkctcai'^ » 
) que mettrez cuire fur ^four-s 
neau dans la baHiné iurques à ce - 
%qti*iî ait! acqtiU la confiftancc dei 
miel j^ë^^kt» &6gaôlftK^ W^tiicirw> 

tam vnpeuauec l'eirpâiiute (iu «iie:» 
affiette,^ lel^iâ^nt refroidirxftac * 
ainfi le rctiretei dii feu , ^ Tefcu- ? 
m^kri ^ftinf ^tefifôidy fera feiré i 

1- Ëdit miel roiàt (c ùtit de pliir 
•itfiîeut» &$ootyQui$ f elles qae k 

V » ■ 
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s 4 V^p9ihium 
vay dcfcciçe me fembietic les n)eUr 
leuce$ & plus faciles à faice». "■ 

La premiece,c'efl qu'on fa i t trois 
infutions ( comme on fait des fy- 
rops) <i*vne liure de fleurs de rofes 
rouges efpanouïes^ ceceoces daas 
quatre liures d'eau Comuoe chaque, 
infufîon fcfpace de douze heures» 
Auec la deiniere tnfufion coulée 

exprimée, on met cuire aucaac 

de boo int4 «^mé*P» l»o^ n^e^ 

CQrog>^Pii5ip,fontcuiîs.eq coufifté. . 
ce defyropquei'on ercumera à la . 
.fin de la cuilfon.çi; hors du feu. 

La fecôRde maâtere qu o fait 
lefdiees tr^s ii»êi(ftoa»auec ixM^itiç - 

de âeurs d« roiilg^A ^ iBil^ji^.ç r 
de fiettfji de rofcs pâlies récentes , 
mcflees enfcmblek la quantité d* Y- 
ne liureidejcousdeî^XLt . 
li0resid;e»u eo»Q)aiiç* cptpiufjj^^,^ 
cft» Auec la dexif^ie ipf^fio^^g^s,^ 
lec & exprimée on fait jcuire au- 
tant d vn defdits roie{.s , 8fe e&faiâf 

jgdit miel. ' ' * ' . <.•:? . ^ 

XTv^ jVfii, vi 3:h.:î T. 



, Tdâmefe de faînk 74kl yiêUu 
' ' .Chap. XXIX, • . 

LE miel violac Ce faic comme U 
mie! rofat, faifant ainfit 
■ Vous. £Bcez trais infufioiis d'vne 
liuredeâeurs^de viplectes receoces 
encieres» rçauoir efl defdices fleurs 
& de la partie herbue (jui les enuî- 
ronne, dans^oarre tiures d'eau co« 
muiie. A^ec la tcotâe(me & deraierr 
reia£uiio|i> coulce exprimée ». oa 
fâic.çuir&auxanc de miel efcumé , ou 
oebon mtdr cbmmuh, 6c edéaié^ le- 
di<% mie) violac , leq^uel efçumé^ 
UiL\Â auec lei aucr«s» / 
. ^JkUnierf àt fAite tk mieî m etcuthL . u 

C H A P IT K E /X XX. ' • , 

IIRenez quantité d«iruc de/^iet', 
. curiakvcirç comme afifté enfcir 
gnéi^u ckap. 4 iduipcemies Tuiâé» 
IcqdeL a^y anc faiit^pf ondsemujbou iiio^ 
cMarferaraflcoir l'efpaLcexdé^i^l beucr 
iviJoir dttuaea^e, ipaisleectuiorëa^^ 
cncliQamifrvaii£e4u;,c>y padqrez pat 
vo^çoi^ linge* Vous poferexk çow^ 
louyrpy & atiec autantde bon miel ce» 
latuales ferez bouillie dahs la baâi*^ 



d by Google 



t6 ' V^pothicâin 
Ancfucle fourneau, 'iafqiies À .cft«|tte 
le tout foit teduic cia conii/lançç de 
fy ropjlcqacl cfcuinc& refroidy eft. 
garde aubcfoin. 

. Ou prenez fuc de Mercuriaie re« 
cencemsm. ciré «^âc Ima miéUom*- 1 
ixiun^ de >ciia.çujipociions egalies » - 
que mctrrcz cnfemblc prendre va / 
DoiiiUon dans la baffine > puis les 
padetez par vn gros linge, eh apies 
les .remettrez âaos kdt^Cvbai&oei 
^ qui aura e(lcla u éé>& netto^ée>)âC * 
ft La c uit c n con fi ancc de fy rop. 

D E S C O N S E il y 

'TJRçnez dc;ny liurc.de.violctrçs' 
-Â-^tSKU^diesdeieur part^^^ 
^eftldtre d6$ A^ats ieuiemeftr , pu\ 
tc^ks idansilei mqrxàfit de laâsbpi 

qa'elieiirfoiefic: reduideç cà: paftci 
.aouce f djB 'fbfifôqûe la««ifiM 
n'j . fente aitcanie uieg^lité ^ puir/' 
^les. vous y. fmûcuâ(»)-;|Mtt<4 pcii^î 
«lie UoccLde liaçiiEcutui boQ& QjaMmm 
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mît eft poadce ca découpez en pe*. 
cicsmoiccaux, ics-pilancf!: incor- 
porant auec lefclites violecces. Cela ■ 
cftant faid fera la conferue faide 
laquelle mettrez dans vn pot de 
tcrreveroidèou degrets,Ie CGuiKac 
d^vnpapiet'non pertuifé> & iexpo^^ 
Tant au foIeU fclpace de vente ou.^ 
quarante iours > la remuant deux- 
ou crois fois la repmainë aùecfe(^l 
patule, afin qttelachaleuijdiifoleUi^ 
iacuiicde tous codiez. -. / : 

* " ■ * .* 

M Amen de fai/t U €ênfemi de fpfét» ' 
Chapitki .- XXXIL ' 

PlWnezdemie tiure\^ vocltul^'. 
de fleurs de roCes rouges non . 
cfpanouyes^les ongles coupez a.uec 
lecifeau, (qui c(l vnc partie jaune 

3llleft'au bas de la flè<ir)|e$ pilerez 
ans lefnôfcittdéfndtb^i^ûecic 
pilon d« i^is de la £aç9n , commiï' 
jay ditdcs violettes, y adioudant. 
le double de fuccret fai Tant comme ;< 
a efté monfttè parlant de U con^ec- 
ttcdcvioletces*' 



Juitiett itfém U cwfim dcMttm»^ 

phar, tu hlânc À* tau. ' 
Chapitre XXXIII. 

PRenez cUmie littcc de fleurs- 
bUoches de aenuphac ou bUac 
d'^a Cficeotes » que pilerez dans . 
die mortier de marbre comme les 
fieurs de viotectes & de rofesyy ad- 
iouftanc le double de bon fuccrc^ 
lexpo^nt au Soleil pac apces com- 
me diûeft*' ■ t' 
THaniereJe fatreUconferue de Pafdafttfi^ . 
C-HÀp. XXXIV. 

ON prend ieulement le iaune-^ 
de la fleur du pafdalne, ^ le 
p4le on dans ledit nioccier > y ad<* 
roufbanc ledp^i^Jle dçf^ti^crç» 
me a 9fté m4»n(iré. > 

. de htuntchtt de ùugloffeydef 904' 
. ' .fi»»di^e(^t .: ii; . 

Iv'Efdites conferuçs f^prçpatçiit 
^à^h^tévtjw^^ ^ue les jpcf»»' 

* 
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TROISIESME TRAICTE' 




DES ELEeTV'AIR.ES.' 

Mamre de faire teleSfuàire lem*. 

Renez /polipoclei . <Iq 

onces :Gtei3e de fenouil 
verdj demie onc^i: Dct 
Beiodiie V - Ag«»m©tiir#h >y.ro ?îj J> 

Scolopendce de^ ducun 4eiix 

Fueilles de fené mondées deux 

IGcaisieid 'Mii^areiuijdsniis oncoji 

■ Poulpes dp tamacinsf 
Re piuneiS'OU de prut|e|iix d<b 

MSfii en] p0ttdc«aHi«a>ibA. aais 



4 oncçs Ôcdemic. , \ 

Vous rctez cuire lefdirsfimpUsnct- 
toyct 5^ jaUcz(i|ns fujfiîrAatc guan^ 
vté<LeMj fç.iuôir eft premieremëc 
le pt^Iipodfi mondé auecla graine 
4c fenouil fc^rpace ciVo bon quart 
d'hcutèjou dauantagc, puis la be- 
toinc ôc^jigrinjiiiTje , en^fin adiou- 
fterezauecic poîicric, fadiamhos, 
. «|)|a,fô^l«pkdr€S 

Pretfcz vrte liurc d'iccllc dcco- 
ôi&ooiîilçe^dans laqaelle ferez iri- 

4eax oDcc$d^iboénio;)^é«<8e lade^I 
mie once^âi^^t&me dr^anis oa £booil 
1tt}rt»deaanria^n duquel tcps vous 
tirerez & prépareras ; chacune à 
pam.^Jes< poulpes ide cafïè., tanla» 
tinds & pruaes>c5me il areâé«o{eU 
goé au ii;£hikp.idii preôbiercrafcfté. 

Notez qu'après que vous aurez 
tiré la poulp«'de!eaFfTc,!e9excreittês 
«i'fceiic i^ui n^Qiu peu piler ^(Éi^n r 
mis xreiiip<;t avec lediticAcub ' / 
.^.C£ia.iai^(»pa$|i(u:fi9^preiid^,va 

* ■ . , . 
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boùiUoi) à ladite infuiioti^erccK;, ' r 
I4 pafletez Se tixptimcFcz pa r-uda-' 
nvinfe, âueclai<)Mcllcejprcffion fe-^ 
rczctiirè vaflw liiTcdcfuccrfeclâ» < 
,U baifineen l«c6iîftance déclarée 
a4<^clMp/i7» cl*iffentitï rTâi<St€,- • ^ 
-Ge iyrop €?ôanc Ùiû eft verfé; 
diim vn gàrcie - manger d'eftain, où; 
daii5,vn pUr^ vatiPuis d6>^ terre* 
vecnUrè, & d^DS Wiic b^â^ne hors- 
du ireiV' fo^i^'iitiircs Wd^ces pcMilpcs 
cteiramjyin(dv<j & de prunes, i&au^cî *" 
la b$il^r|ie<:|t^cbieb *iheàees«ikr i 

{«mble, & âpres on y iiaelleaujâ&' 
aciec ia^pojkllpcdecaire. 1 

4 Cela ainfi^f^anr, on y -vecret;%là^ 
titrcc piTtie dudit Tyrop ppclTqae^ . 
dcmy refroidy rurleidir««{i0alpesT 
que fon mede fort bien auec 9 pdis 
oiv y cfparpille la tierce partie du^ 
• fi^né en poudre aueç Ton corr<qâiifj,c 
cOAymtilaiefté moniiri ^utUlfL^U 
<iudk premier tratâé » que.^ikc 
, meilèra j&rt bien auec ledit biftor* « 
tier^duedlcffditcspuulpcs 3c fycop, 
puis on. y verfcra. Fautrc partie dé 
iycD|^apéEa^»it^e*p4aw didcoi ecï^ 
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poudre , & cn nn le refte du fyrop - 

fené de la- £»çon iufdite , lis ce- 
inuant>& meilaar bien le tout auec 
iodir biitoctiec» le couc aiolibieo 
meflc & incorporé eû releâuaire 
faiâ: que ron mettra dans ynpot 
propre refroidir couoctc d*vn pa- 
piej:pcrcuiré« EilaDt refrpidy ierj^ 
cpuuert; d'vopapiec double»^ gar* 
dé comme Içs fyrops. 

SI eaft^ifant ledit ele^ueire le fy- 
rop fe venoit à cefroidic » le éiudra . 
lechauâer furie bumcau ^ puiseni 
vfer comme dit eft. ' • 

Notez qu'il ne faut me0et iamars 
les poudres ajuec le Tyrop boiiillât, 
car ;elles iè bruflecoieaK , ma^.vii; 
peu rcftoidy. - 7 

le n*ay de fer itqu'v ne mefme fa- 
çon de:Êûre-4e' fyro|i^i feriuffti 
auill pour le& quatre iuiu aos^ cai^ii .' 
c^treiboa^ f omme pinku^9^ 
iuger»<! , ' !' f • - • ' 
THàiiitre de faire F eltBti aire hMitif fou^ 
,'^' ^tes pamoièii C a A fr, U. • • ; 
T> Renea: vneliûtc de la decoâio- 




JL^ eomce oes iipapies,uuatts ^ou$^ 
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l'ififufioadu feDé& anis, comme^ 

Stné mondé deux onces. 
Graine d'anis ou fenouil verd de« 
, mté once. 

Poulpe de prunes » de Tamaçinds 

de cbsci^ne neuf onces. 
Senéen poudre auec Ton anis cj^ua* 
■ tre onces & demie, ' ■ 
Snccre vne liuré. Seca l'£Ieâuai- 

.reiai<^ en telle manière. 
La manière de faiie ï^ài^ £kâa> 
-aireeftfembiahle àla précédente^ 
Oril n'y entre point de cafle , eftâc 
-cbelfeymais àuffi i'y ay augroenté^la 
dofede& poulpes de tamaçinds & 
|xcuneaux. Side£axcune voui.auez 
ierré les excreipcs dequclque caile 
que vous aurez tiré au parattant,6c 
quine foyent gaftcZy«ous ics poun* 
rez fa^e inCufer i'erpace dudit Up« 
4le 14 heures auec ledit: fené. - . ^ 
r pîaniere dé faire UCdthotscom . 

Kenez xo onces de!ls:deeëâi6 
des fufdits fimples ceuiee pour 

i^fiiûondu fené i^al&coniediit 
eft. ■ 




D 



VJffoti^itéire 
Senè more^c, deux .oncts.0 . t "i 
*Gc.iine de fenouil vetd d&mi.oiice« 
Poulpe de calîc,, quatre onccsi • 
Poulpes de tauiàiiuds ôc de prunes 

de chacune C\t onces» 
i$rt) é en ^Qul4>^e. auec .ibo finis l 

'dcuxoncfi&dcuxfdsagi^di.:!; * 
.Rhçubarbeen pp u id.»: e d eux onces. 
Su. CI e, vntljuïc & tdt^Bk.SjHC titit 

1 Eledùaircl' .• ► ; . i • 
On mettra pienaifreonjcnt iefuCer 

hi thctibatbe cil nùle eui pouidcc 
coaimcila ellcénfcigrïcaû chap. 
Z%di3 picroiet trà!dc,ô(iaucçiccUc 
icii: mis dans k m (xt ues> il ieQ>é 
ani» >|>oudre >. 6c XQUxe iadi<!ie 
paajLidre cft pile à patc: î • ;1 Vi . .>! 

J-es poulpc^des tamarîn^syprti* 
' 4es:^$d càflë ^repartes forte > ni«if s 
AB-lfichacune à-patt : le fyj^o^faiét 
de Uditc is£ùbo\x.àG:ïmk'^J£olc 
iucGw: dAnsla b*ÛÀi\? i-cft-^v^ca^ d^ 
vn vailkau:ffropw , & après dans 
îadide* bjÉffitie. bots ^ r£cxiÂ^i$t 
i|iei)ees cnXenîiîlc.UsÀ poulpci (ic 
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on y vcrfc confîpcutiueiîîrnt (com- 

«£ircoiint.bien enfcaiblv» ^/iicra le 
jÇathoHcon fai^t, c^ut Fon Terrera 
icfLoidiaaec iéf aucies Eleâaaifc^ 

• ■ - > • • > ■ . v' -.ï . ■ 

t • . 3- « . » . ' , , , ^ - « ■ ^ , 

ihCk A.piTàfi IV». -r r 

. _ V . . .' : 1' • ; .*' ^ y-' 

pour finfulîon du fcnc, 
^ov^niondé , :<heuk i^irccs. ' ! 
Çkaiae4'anisiV«xd d«aiié<u2ceé . [ 

•Eou Ipé deiEAOïax^^s qu4>ti^i6Aocs. 
•KoCcs cxiugei» HiQisdragn'.cs. •' \i 
Sticcrc, vtiç liuie. Scia hi£b U£Ie^ 

. les» preccdco$^&.fi£vii$tpî^l4 Dia- 
prunis fiMpîfi^'. r i a ; :: 'j' 
i Q2«4 Wtt* Icfl^oulcz faire ioti^ 

* 4 ^ * 
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ment , Ie< ferez ainfi auec ledit ele^, 
ûuaiie diapiutiis âmple fait^âK en* 
corcs'chaudi ( otr^M n*eft chaudl* 
faur vn peu chaufFer fur le four*- " ' 
neau,) y in çorporânt fieuf dragmes 
booae rcammonéemi^cfio poy* 
àte , corne a cfté^nCcignéauchap. 
x6^^a premier midétôtfmcoifbO'» 
tet auec ledit eleétuaire, hciparpjl- ' 

lantparniy, &iaineAanctres-bi€n 
auec Itdic. bii^OHtsr. L<0dic. el&- 
â^aireainn h\â s'appelle diapcu- 
pis comporé ,. le^jutlfcfroidy eft 
]|êrtè dam- vo por ptopre piés lés 
autres. 'V ' 

Notez que -ic ne vbus defems 
poiaticy de.Gatholiçoa.pouj^di^ 7 
î'oudredaslesclyiieres,carauUàa , * 
,d[>icelay iroii« ppijrccz v-fct des pcàir 

cedeD4jeleiâ:uairesv de <^aibi4DU 
EUBume dit &m de U OpfiBktf. Md- 

X f Oi)r4'tQM^o»dai«âé'& ams«^ 

Deux 
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châg'UâbU,' 57 
Deux onces de fené mondé> 
Demie once de graine d'anis ou fe« 

nouii verd, 
Poalpes de caHe, De tamatinds» 
De prunes de chacune 4 pnces» 
Sené en poudre auec fon cotreâif 

deux onces & demie. 
Rlicubarbe en poudre,demie once 
Agaric trochiCtij^ué mis aulll en pou- 
dre, vne once» - 
$uccre ) vne liure. 
Scammonee neuf dragmeSy . 
Fere;iL ainfîFelec^uaire. 

Le fené àc anis fèronc infufez das 
ladire decoâion efifemble auec les 
exccen^AS de. la poulpe de caâc 
pour puis faire le fyrop. 

La rbeubaibc & crochifques d'à» 
garic mis en poudre chacun à parc 
dans le mortier, (comme aeftédit 
au cbap. 15. Sl i6, du premier trat^ 
âé > ) puis meilez enlèmble> auec 
ledit fené en poudre-,, font feitcï 
dans vn papier à paît. 

La fcammonêe auflibien mi(ê ea 
poudi e*dans le mort ier comme il a 
ci^é enfeigné» fêta fciiée auffi àpatit 



dàùs vn autre papier.. 

Cela faiâ les poulpes des tama» 
tins te de prunes feront mcflecs 
dansU bamneauec Icbiftortierjdc 
puis la caire,,cô£ecuuucmêc le ièroc 

' aueclcryrop& la poudre :1e tout 
cftantbié mcflé on y erpatpille def- 
fus & parmy la fcâniooee , laquelle 
on y incorporera efttnt encoces 
chaud ou rccbaufifé , comme a e(lé 
enfeigné parlant du diaprunis A 
^o(c, & lera ledit Eleétuaire fai<^« 
que l'on ferrera auec les autres. 
Timcre de faire l'Elc&uam de dattes* 

#H APITR B VI. 

, I^Renez (ix onces de poulpes de 
M, dattes» 

Deux onces de tuibitb , 
Quelque nombre d'amandes dou- 
* CCS pelées, 

Zingêbre ratifié auec lecoufteau, 
Macis, 

Sen^ces d'anis > 

De feLoii de chacun deux drag- 

mes ji 

. * Scamneiionëe £x drag mes . 
Auec lo onces de tniel elcumé ^ief-' 
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ait au ly.cha p. du premier traiûc. 

Ferez fcltduiire, 

• La poulpe de dàrres préparées 
comme a c^é en fe igné au chap. ai. 
du prctniec tiaicié>^ Icrrée à paît* 
YousJFctcz après la poudre com- 
me enfuit. ' - ■ " 

Premièrement mettrez îe tuibith 
dans le jnorcierje gingembre & les. 
amandes ( pour empckher- leur ex- 
halation ^) iSd les pilerez cnfemble, ' 
eftant demy pulueiifcz y adioufte- 
rez lemacis, l'anisi &lc fenoil. Le 
tout mis en poudre iera paiTé par-le 
tamis de crin couuefC dc iafaçoa 
4«rcrite au chapitre 23. du premier 
iraidé parlait t du fené. Ayanttiré 
rrois onces de poudre elle fera ixii- 
iic à part <i.insvn papier. r * 

La fcammonee fera auffi caifeen 
poudre comme aeftè enfeigçé^ ^ 
rcrréc auffi àpart.. « - - 

Cela fai<^ on met la poulpe de ^ 

dattes dans la baffine^laquclie auec 
le biftortier on remue & defttfd» 
, n0 .quelque peu -de temps , iuec 
laquelle oa y adioufte la ticcce 



* 
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pattie du miel cfcumé chaud qu0 
1 on meile ag.ec ladite poulpe,apres 
ou y çfparpille & mefle la tierce 
pattiede ladite poudre, puis l'autre 
partie du miel, après l'autre partie 
de la poudrc,èn fm le rèfte du miel 
^ le refte de la poudre delà tnerme 
façon qu'il a efté déclaré aux ele* 
âuairçs cy douant. 

^ Le toi^t eftant bien incorporé $c 
CDCores chaud on y mefle la fcamo 
monée enpoudre, côme nous auôs 
^dU cy deuant,& cftant bien incor- 
poré, ledit eleduaiie ed £dic,lequcl 
refroidy eft ferrécomme lesautres. 
T^niertde faire U BcneàtSie Ux4Ùhu 

Ch AK VII. 

PRenez Turbith , - 
Hetmodattes raciflées de cha- 
cune fix dragmes. 
Qi^elques amandes douces pelées» 
Rofes rouges, trois dragmes. 
Zingembre ratifié, 
Macis, de chacun yoe dcagme» 
Scinences^ .de Miiium iblisy de 
Sâxi&ase, d'Ams, d'Ache» de 
*cune deux dragmes. ^ 

j k^nm oncccîpq dfagmcsj 



Miel efcumé quinze onces. 
• M £iiid TEleduaire. 

.Notez qu'en ce chapitre & au ' 
précèdent faut mettre vn petit bon 
' poix des medicttnens que l'ôn tioit 
. mettre en poudre (borimis du (jca- , 
monee quidoit eftre pefc comme 
il faut) parce qu'on ne les triture tC^ 
' paHe par le tamis de crin entière- 
ment-, mats ayant eu la dofe de 
poudre qu'on deiire, on ferre le re- 
&e pour vne autre £ois>oii les fait 
on fêruir félon l'aduis du Médecin 
aqueloue autre remède* 
; Onimet prcmierçmehî dans le * 
ftiortîcrleturbitH^gingeiwbréjboc"*^ 
moda<^es(dcfqueUes €>B aur» catii^ 
fé ^uec vn couiteau. la po^iifiere ou 
' terre qui eA à Tentour) £c les ama« 

des eftànt demy pulu«rifëes> piv^ 
adioufte les Cèm&ictSytti Bo le î^a^ 
' cisÀ lesroiÎBs rouges feicbef* Le^; - " 

tout elUnc pi;iltterifé e/l pi^é par le 
ternis de crin couuect > & en ayant 
tiré trois onces de poudré feront ^ 
mifes dans vn papier àpart, la fcâ-» 

monee aif^miiie en poudre eft fer-^ 
.çec à parc. c iij 
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Cela fai(5b on mec la croideCmc 

. partie dumielefcumé chaud dans 
la bai&ne auec U tierce partie de la. 
dite poudre erparpillee. dcHus Se- 
parmy qae l'on meûe ôc incorpore 
oie enfcjDbleipuis on remet les au* 
très parties du miel 3c pouidres fe- 

/lon l'ordre que Tay enfeigné aux 
£le<^uaices (uldics, 4es incorporât 
kicn. enfemble auec le biilortiâx. 
£a fin l'EIeduaire ellaut encore 
chaud ou rechauffê on y medcrà 
k fcamiuonee comme a efté 

£ftint bieo incorporée ï'i 
cft faiâ» que Ton fecce comme les 
pjtccedeas. 

TétUe&s de MeebtéUdm. 

Chapit&e vm. 



P)ReneZ;MechoacaD3r ^ 
, Hermodatces (atiffees» 

Turbithyde chacun deux dragmcs: 
Kofes toages^vne dragme. 
Zingembre ratilTé, demie dragme, 
Scammonee deux dcagmes. 
Auejcdisnuçliurede Cucc-te dilloulc 
£c cuit en eau commune|fe.rez les 



Digitized b] 



ublcttespar lozangcsdupoididc 
d|èmie once chacune.^ 

Le mechoftcatn^ concalTé 4ans le 
snorciec on y adiouiie U turbitii, 
les hermodattes, & legingêbre ra- 
tiflé,troiç ou quatre amandes dou-' 
ces pelées pour empefcher leur ex- 
halation : en Ên on y iet;<e les rofes 
rouges feches. Le tout puluerifeeft' 
pafiS par le tamis., & en ayant cire 
îepi dragmes de pouldrc, (ont fer- 
rées dans vn papier à parr. 

La fcammonee eft auffi miCt en 
pouldre à parc > auec laquelle pul* 
aerifee. & eftanc encore dans le' 
mortier on y mefte lefdites fept 
dragmes de pouldre » de force que 
le total d'icelle cotitient iieuf drag' 
mes, quel*on met dans va papier. ; 
Ladite pouldre eftanc âin(î ptep»«- 
xee, on cuic le fuccre auec quatre 
onces d'eau dans le pocuon de cui- 
ure rouge,en la coniîftêce defignee 
au cbap.ijdupiemier Traitte* £- 
(liant cuic eâ: ciré hors du ie.Uy&c re^ 
xuué 6ort auec Fcipatule pour petit 
î pctic le re froidir à demy. Ce qu V 

c lllj 



^anc on y crparpille ladite poudre, 
^on l'incorpore biea de refpaiulQ 
auec ledit fuccre cuic; de (brte qu*é 
Ûn il s'en fait vne pafle de bonne 
confiftance , y ayant ramafle & ra- 
tUTé ce qui adhérera à l'encour dtt- 
jitppëllonx laquelle pafte encore 
vn .peu chaude on ietce fur vn pa- 
pier blanc qu'on auraauparauâi^t 
oinâ dVn peu d*huîle d amande 
jdouce, ou d'huil^omun, ouf rôt- 
té d'vne amande douce pelée auec 
Iç çouftea)!^. de peur qu'elle n'ad* 
iiçre aud. papier^ 6c auec le rouleau 
oln^bde ladite huile ou amâde , on 
la&appepour l'eftendre, lefaifanc 
par aprcs paflec pluiîeui;$ (ois par 
de£u$ pouc fapplatir 6c applanir;^ 
pjiisauec va çou(tcau oin<^ on en 
coupera les tablettes d'vne demie 
4>nce pièce: lefqu elles tablettes puis 
après refroidies Tont mi(es dâs vne 
bboëcte de bois vn papier blanc def- 
fu&&deiratubs,& mi ^es en lieu (ce, 
co^mme fur vn aisau coiq de l^che* 
minée. Ce qui fera demeuré aux pa- 
lais duditpoëUon^qain'aara peu 



Digitized by 



eftce incorporé auec ladite paAo> 
lèra laclé auec ladite, efpatule de 
fer, & mis dans vn papier auec Icf- 
dites tablettes , & fera auflt bon 
pouc en yier comme Ic^Htces t»* 
biectos* - 




D E S T JR, O C H I SQV^S. 

jMjkuiete de fête Uf Tf othifques . . 

Chapitre IXw 

FA V T tafper anec la f a(pe de fer 
blanc deux 0aces d agaric blâc 
& bô> ou la quantité que vous vou^, 
drezique vous mettrez dâs le mor*. 
tiejde marbre, verfant à plufieurs 
i^is fuAfame quantité de bdniîer 
eau de vie , le pilant & malaxant 
tres-bien^auecle pilon de.bois>&le 
reduifant en pafte.de laquelle vous 
formerez ttpchifcz plats, ou daU'-^ 
lté façon , que ferez fecher a l om-^ 

hre âts vn tftnH$ rcmietfé , mcttaat 
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papier par deffus de peut ou'il 
ne combe de l'ordure demis. Eftaos 
fecs les faudra remetcre derechef 
CD pouldrçdans ledit mortier j 6c 
comeU première fois les malaxer 
auec ladite eau de vie, &eti faire 
pafte« puis dès trochifques que fon 
'fera fecher iac led. tamis» ainfi qu*il 
'A elté enfeigné. Ce que ferez pour 
la troifierme^fois, puis les ferrerez 
dans vn pot ou boette en lieu pro- 
pre pour s'en feruir aubefoia* 
. On peut auffi préparer leldiâs 
trochifcs auec vin blâc bien fubtil> 
dans lequel aura i/ifufé du ztngem- 
bfe ratiil'é & concaflc Tefpace de 
24 heures dans vne nhioiebiSboii* 
chée.de telle façon. 

Prenez demie liure de bon vin 
blanc > bien fubtil , mettez y ^uec 
infufer trois dragmes de bon zin.- 
gembre ratiflc 5c conca Je, l'cfpacc 
de 14 heures dans yne bouteille 
bien bouchée; d'vne partie d'iceli^ 
TÎn^vo' en préparerez; les trochifcs 
comme dit eu, rebouchant bien 
ladite bouteille . pour en après. Ics^ 
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ihjutïtAble, , 107 
|»repacer encores par deux iiis de 
meîme façon. • • > 
lUmtrc tle prepam les Tr^ilxfqHa 

Chapitr E 'X. " 

PRenHercmencfaiumctcrein^ • 
lerre{paeedc4 0u/ iourstroïï ' 

dragmes dé gomme ttagacanOv. 
<iuec de ieau roie daos va vaiffeau 
d'cdaia biça couuerc ^ cependant 
pcenez poulpe de, .coloQuin^c 
purgée de fcs grains, laquelle on > 
découpera en bien petits meiroà 
morceaux, atiâc des cil'eaux,laquel« 
le on meicca en poudre dâs le mop> 
tiei* , ayant pcemieremeqc oint 
foa4 du mortier & leboutdupil5, 
auec huile rofat^danc bien miCeen 
poudre, on en formera Tcocbiics 
ajiiec ladite goaie tcagacant diliouM' 
tç,que Toniera fèicher far le camU^ 
rcnuerfé.EIUnt reicbe;^^ feront dew; 
reçHef mis en poudre dans le mor« 
tter pour Ufecotidefoi», &rredaiâs 
^ tcocbifcs^efquels ^eiçbez.feKont 
lerrc^ couine dît eftr . : , . v.^ -" 



Tadttitrt dt faire Tmhifyuei de myrrhe. 
Chapitre XI.^ 

PRenez candie , 
Semence de nielle 9 
Aloes > 

Myrrhe de chacun deux dragmes, 
aHecdufuc de ruë dépuré par re(i-^ 
4ence ou d'armoife , 6c (erontfor* 
trochifqucs. ' • 

Lefdics medicamens (èront pul- 
uecifez & ferrez chacun à part^ cô- 
œen^aocàla canelle, comme acilé 
enfcigné au chapit. jo» du premier 
tsàiàé i la paflant par ledit tamis 
de crin : £n après on pulûerifera la 
nielle » mais au, lieu de deux drag. 
nies> il en fautmecere demie once 
ou dauancage, parce q'u'eftant m ife 
en poudre il la faudra auffi palTer 
par ledit tamis deciincouuert 
en ayant eu deux dragmes le refte * 
fera ferré» ou iectéj car ladiâe grai- 
nen^^ûCke pas beaucoup. ' < 
- £n après on mettra en poudre là 
mirrhçjcn finralbes^ comme a efté 
eafôgné aa çb«p<. 15. da premier ' 
itai^é aaeçl'aloes palueriCéjeilanc 
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encore s ci as le morcicr,on y mefleca 
, auec le pilon tous les autres medi- 
camtos puluetire;K.Ëftât bien mef* 
lez on y verfera aellus led. fuc,ma« 
laxaat le toi^tbieneoremblcfouc 
former les trochifqucs que l'on fe- 
ra feicher Ji fombrc fur le tamis 
rcnuerfé. 

DES PI L VLES. 

MMiierede préparer les pilules fontdchi- . 
ques di^es deuat le repas ^pm Ante cibîé. 

Chapitre XII. 

PRencz aloes fîx dragmes, " 
Mafttc , 

Ko&s rouges de chacim deux 
dragmes^aueciyrop de roiê$f»Aâ«^. 
bien malaxez fera focmée la maHè^ 

Prenez le mafl:icrrayé & bon, Se ■ 
le pilez en broyant dbucemenr j 
ayanc premieretiiét aiouilléie mor* 
ti«t fie pilon d'vD peil d'eau revécu 



1 
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'ro(e$ rouges feront auffivmi^ês 
poudre» & mifes à pare: 

£n ân l'aloés aucc lequel pulue- 
rifé^Sc e{lanc cncorcs dans le mor-* 
tier on roeflcra le maftic & rofes 
rouges en poudre , aucc IcfqueUes 
on verfcledic {yropdt;rorespall€59 
ou les malaxe trcibien enfem^ 
■blc, puis on en forme mifle que 1 o 
'mec Icchcrfurlc papier àTorabre 
ref^>a».e de dix ou dôu2c hcurcss 
après on l'enaelope d*vne peau bla* 
che graiiTee d'huilc d*olit , & cft . 
ferrée dans vn poc propre de fay- 
apce ou d'eftain pour s eo Teruir 
au bcfoin. . , . . ' 

'MiUime de fMtt Its pHuUs fi^slef' • 
çMfiZri,0i»:naequibu9« < 

\ Chapitile XI I, . 

• " . ^ * ' . ' ^ . * 

PRenezàIoésdemiepnce, 
Rheobarbe, 

Agaric ttochif<ju« , Sens en pou* 
dre,de chacun dragrnciôc demie. 
Scâmpnee deux dragmjçs & demie 
Aweciycop de rofes pdilcs^fctîk faiy 
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chjfitak^c. Ut 

Chixpe médicament fera mis en 
poudce , & mis à parc. 
Ptemiercraent l'agaric trochif- 

J^ué^apres la rht.ubarbe,puis les ro- . 
es rouges, en fin Talocz, Se après la . 
^ fcammonee, auec laquelle on mef^ 
lera bien les fuMices poudres & le 
fené. Toutes le fd ires poudres bien 
mcflees enfcmble ieront malaxées 
auecle fyrop de roCès pâlies. Se Ce- 
ra formée la malie,qui fera accom* ' 
modee âcferrec; corne laprecedêce* 

TAdnme de fuite pih/es d*^g4nt, 
Cha^p. XIIL 

PRenez aloez. Agaric trochiC- 
qué«de chacun trois dragmes* 
Sené en poudre deux diagmes> 
Cotignac vne dragme, - - 

Scâmoneedeuxdragmes & demie 
Auec fyrop de rofes pâlies (eraf or* 
mee la, maife. 

Le fené cftant mis a parc , les 
trochir<^uesd'agaricjla(cammonee 
r^lpez feront chaçun pulaetifq; 
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tbàtit^U, ^ 117 
dragme, auec (yrop fêrafaide la 

La rheubarbc roifc en poudre 
rontmcflees dans le mortier la ca- 
Belle & requeli(repuluecirees,& a* 
uec tel fyrop que le médecin verra 
bon eftrepour la fanté du malade, 
ladicepoudre fera malaxée , &:U 
niairelerrce comme les autres* 

9tikles fomniferes. 

Ch A P. XVI. 

PRenez myrthe, trois dragmes. 
Encens maflc deux dragmes îc 
demie. 
Semence d'Hiorchiame, 
Opiam de chacun deux dragme$> 

Caftor de chacun cinquace ôc qua* 
cre grains ^ c'eft à dire demie drag- 
me, Si dix-huiâ; grains de chacun. 
Auec fyrop de rolès feiches fera 
formée la ma(Iè. 

Les medicamens feront pulueri- 
§sz & mis chacun à parr. 
' Premièrement l'encens made (è-. 
ra mis çn poudre, de paflé par le Ty- 
cotrifioy j mais notez qail en f «ut 

* . ' - . ■ . ■ • 

.y 



114 ff^pothicdire ' ' 

' tncrtre dauantage que la dofe ; eut 
ayant ciré la dofejerefte cil rertç 
pour voeaucre fois. 
-^•*-.Pais le fafran fera auffi tais en 
poudre auec vne amande pelée a- 
uec le couteau , pour cmpefchcf 
fon exhalation. - ' - . " • 
Apres la myrrhe. 

En fin la fcmencc d.'hyorchiame 
& le£a(kor fetgt pulueriïez enfcm* 
ble -i aueç lefquels puluetifez on 
mcflç toutes les autres poudres : 
ftat meflees on les ferre dâs vn pa- 
pier.L'optû fera coupé menu &mis 
dans le mortier, & fera fondu auec 
le fy rop que 1 on yerfera peu à peu 
tn le broyant : £ftant fonj^u on y 
méfiera lefdites poudresy-&ce qu*il 
conuiendra dudit fyrop , les mala* 
xam trcibten, & en formerez maf^ 
fe , laquelle fera accommadf e SC 
ferrée coromeles précédentes. 
; 'Notez qu'il faut ferrer ladide 
- xnafTe à part en vn lieu propre , 6c 
on doit pefer foy-mefroe la do£: 
<^u*on ordônera , parce que la meN 
tant auec les autres^ quelquyn par 
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inaducrtence pouxroiren prcn<ice 
pour autres pilules > qui ieroit vn 
mauuais qui proquo j car la mort 
indubicabicrneut s'cfi enfuyuroic. 
Des Voudra cs' tMhus dtcics CV- 
duld O" conoboïÀtmcs, 

Chapitre XVI II. 

1E vous coafeille (ayant mis en 
potUiie les medicamènsr (uruâs 
poar Utre leQices pouldres & ta- 
blétccs) de les paCTcr pluûotl par le 
tamis de crin couuert que'par cç\\xf . 
de foyc, ou taffjtas , parce qu'elles 
en font plu^oft p idées , & ne don-, 
sent tant de peine: iQÏnt auffi qu'ils 
retiennét dauaotage de leur vertu: 
au contraire pour eflre palTeespar 
le tamis de taffetas il Faut qu'elles 
foyent au parauant longaetnertri- 
tarées, U par (a longue trituration 
il eft impodible qu'ils ne perdent 
beaucoup de leur force, encores 
qu'on y mette aaec des femcnces & 
autres medicamens qui femblent 
empefcher leur exhalation. -Et il ne 
faut obieâer qu elles ne ferot (\ bel.^ 
les > & nepaHeroQt II librement par ' 



les veinçs c!u corps.Ie ccfpôds pQU( 
le premier qu'en la médecine la 
, boté y eft plus rcquife que la beau- 
té, & au fll qu'elles font fort belles^ 
& mefnies que les tablettes qui en 
font faites à CAifond'voedragme 
fut deux opces de fucre cuit,en ç6* ' 
iîflâce deuc fô t fort belles èc agréa- 
bles. Pour le fécond ie refponds^ 
que les quatre graines que fonjiia». 
ee après lerepas,& lefang pléiade, 
ibies^ paffe biê au traucrs des plus, 
petites veines du corps, à plus fox- 
te raifonlefditcs poudres ainfi prc'- 
parées. QuantàtDoyi'eftimeplu^ 
"vn bon boiiillon bi« aflaifonné » ou. 
vn bon çoufoniméj yne bon^ie pti*. 

fenne^ou aiiçrç bon içmede coj-^o- 
cial à la nature du malade , 6c COQ* 
traire à la malaîdic, comme le viti , . 
le fuc de grenades aigres , le fujc dc; 

. limons, de groseilles cougesi^^c au^ 
C^es^que toutes cespoiidies là 2(ies 
tablettes faides d'icellcs. Toutc- 
foisie vpusen ay biê voulu defcrire. 
de tfoh forteJs , lefquelles cobtien- 
lient prefque kvcttu de toutes Içi ; 

. autres. 
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charïtAyie, 1x7 
Pûuldres destcois fantaux^de la- 
quelle on peut v(èr au lieu de U 
poudre dide Piarrbodon de l'Ab:. 
bé , de la pondre Diamargatitanii 

^ de Tciafantali. \ ■ ' 

]J Rencz Sancaux blanc» 
u rouge , citrin, 
bois d*aloc> de chacu deux dragm. 
Semences d'ozcillc , - 

d'endiue ^ pourpies , .' 
chardon benid . 
Terre iîgilIce,ou pluftoft terre de 
Blois, qui vaut autant^ de chacun 
vne dragmc. 
p'iceux iDe;dicameD» fera fai^ 
poudre comme s'enfuie. ^ 
. On découpe en petits efclacs oa 
bûchettes les fantaux U bois dV 
loés que fon met dans le mortier 
auec la rftoiâté des femences pour 
empercher leur exhalatiob par leur 
vilcofué^que battrez & pilerez bie 
cnCemble ; cftans à moidtié pilez 
vous y àdioufterez le reft^ des fc*^ 
mences que l'on pileilaenferoble, 
& teduià en poudre» laquelle eâ: 
paifée pat le tamis de ç Jrin couuerc» 
^ Ce quin*au£apeupa^ec fcca le*. 



mis dans ledit n>oicicr,& repilé, 
puis repaflé par ledit tamis, corne 
nous auôs diâ autre fois, iufqucs à 
ce qu'on aye dix dcagmes de pou- 
dre : le rcfte eft (ené & garde ea 
quelque lica pour quand on refera 
la poudre vne autre fois l'y reniée* 
tre fi l'on veuc> lefquelles dtres dix 
dragmes font miles en vn papier à 
pan: après on mettra la teire (îgiU 
lee^ou pludoû: la terre de Blois qui 
equipoîe à la vraye terre figillee, 
(car celle qa*ott nous apporte cft le 
plusiouucnt ropbiftiqacc) en pou^ 
dredansledic mortier,aueclaqucl« 
le puKierilèe on mcAc les autres 
poudres 9 le touraprcscfl (errédâs 
vn verre double propre à cela , ÔC 
bien couuetc , mis en luu tçnipeié 
pour lebefoin. 

Jdaniert dé faire U pendra de Didmiird, 
de Ij^ellf on ptut vjer aa lieu dci 
fwldres dtchi Diamùra , ^rofpaji- 
'tMm Hfitum , Cr d(S trtih'tj^nà de 
Gullia n»»fc4ta* 

Chap. XXi V 

P&encz. bonne canelie^ Macis, 
' ' . ' ■ ' ' ■ 

0- . ^ -, • ■ 
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. Santaux blanc^ rouge, citrin, - 
"Irois d'alocs, 

cofes rouges > de chacun vne 
dragme, ' ' Ambre gris y 

Mufc; <ie chacun douze grains. 
. Seca faille la poudre ainâ: 
On mettra premièrement dans le 
xnoiticc les iantaux & bois cl a<- 
locz découpez en petits efclats, 
pour pltis aifement les réduire en 
poudce : La canelie,^ le macis» le- 

quelpat ion on(5tuoiiié empefcbc- 
ra leur exhalation. , 

Notez que fi en triturant Icfdits 
bois il fait quelque exhalation, 
Donobftant iedii macis on iettera 
^eHus quelques gouttes d'eau ro- 
fe pour aider auec ledit macis à em» 
pefcber leur exhalacicn.. Eflacs 
plus qu'à deroy pjlez on y adiou- 
l^ra les tofës rouges ,leicbes , que 
l'on tskurera aucc,puis on les paf- 
fcra par ledit tamis de crin couuerc 
^ comme nous auons enfeigné, ôc en 
jayanttirccinqdragmcs& demie, 
ou fix dcagmes 4c pooklre palTee, 
onia^mecua en vn papier blanc 
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Ctcla hiék on mettra fambre grft 
êc mufcdas le mortier de marbre, 
auçceoiiironvnedragme de Ladite 
poudre , 5c on les pile 6c broyé en- 
sêblc auec vn petit pilon de bois ou 
de bronze.Ëilânt bien & broyeïSc. 
nieHez, on jette auec petit à petit le 
relie de la poudre les mefUnttrQS - 
bien cnfemblç,afiu.que le mufc Se 
ambre grisfemeflenttellemét auec 
toute ladite poudre, qu'elle en te-^ 
tienne leur vertu ôc odeur ; puis oa 
Ja mettra dans vn feiablable pot 
quelaprecedête,.la couuranttres- 
bien , 6c ia mettant .auprès d*icelle. 

Manière de faire la pouJte DÎoiras^unt» 
C H A P. XVIII. 

1"^ Rcnez gomme iragacant » 
gôme arable de cbacuné troi^ 
dragmes, 
' racines d'Iris de Florence, / 
requeliue y 
Semences de pauot blai)C> 

de pourpier , . / 
d'ozeill.e de chacune i.drag. , 

De tous ce^ mediqamçnsfera f aide 

- comme $ enfuit. 

^ .Ayant 
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tbdrhaèîe, " m 
Ayant tiréks grains plus blancs 
plas MIS de la gomme ttdgacac, 
vous les mettrez eopoudu cieteU 
le manière* 

Il faut piemieremenc mettre dat. 
le moctier de fer ou de brotaze dtt 
charbon ardent, de on efchaufiPerft 
tellement ie fond dudit moftier> 
que Je charbon & la c-endce oftez 
on n'y pourra toucher de la œala 
fans fe bruilex, & y faudra auffi 
chsufTerleboutdu pilon qu'il foie 
prefque rouge. Ledit mortier & pi- 
lon eftans eduicz d'yn linge ner> 
vousmettrez ladite gomme tr;aga!^ 
. cantdanslcdit moiiur, & le cou> 
urirez d'vn linge percé au milieu 
pourhircpaiTer le pilon, & pile- 
rez & broyetez ladidtc gomme la ' 
reduifant eirpofidre,f tus la faudim 
paiïer pai le cicotrinoy ; âfce qm 
n aura peu pailèt biaudra remet' 
ire audit mortier pour derechef le , 
repilçi & mettre en poudre,&pai^ 
fer (I c la rae(me façon. 

Que fi- l'on voidqtte Uditegom* 
me eA encore trop gluante, de . 



te qu'elle ne fe puilîc bien pulucri- 
fcr, il faudra de rechef rechauffer 
comme dit eft le fond dudit mor- 
tier,& bouc dudit pilo,& la remet- 
tre dedans pour la pulucri&r &c 
paiTer delà n^amcrequauonsdir, 
iSi: en ayant le poids dcdtuxdrag- 
mcs paflcespar ledit licotrinoy.les 
faudra ferrer dâs vn papier à part, 
& le refte (cra mis en vu lieu pour 
vne autre ofcafion. 

La gomme Arabie fera puluexifec 
de lamefmeîâjon pour en tirer z 
dragmesdc pondre pat ledit fyco- 
. niiroy, le reftc cftant gatdcpour 
vneamtçfois. 

Notez qu'il faut ch^iuffer ledit 
mortier & pilon pour réduire en 
poudre Icfditcs gommçsTfdgaçâç 
& Arabic,parcc qu'elles fonjtgran-^ 
;dement humides, & nefc pourrot 
puluetifcr , fi par la chaleur dudit 
portier & pilon leur humidité n'* 
«ftoit exhalée. 

Notez aulïl que fon couure ic 
mortier d vn iioge troué par le mi- 
lieu pour fakc pafler lepilon,par çç 
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thàritAhle» ' iz| 
qu*en les triturant principalement 
la gontme tragacant ^Ics^rains faii^ , 

/ teroienc hors dudicmoitiet quand - 
oniespile. 

Notez ûnalcment qu'au lieu de 
deux dragmcs de chacune dcrditcs 
dragmes , il en faut niçticrc 3 drag- • 
. mes pour entirer i , comme die cft^ 
car en les crituranc & pafîanc par le 
iycotrrnoyHi.s'exi exhâlevne partie» 
Leidites gommes eftant ainfi pul- 
ueriiees & mifcs àpait, on mettra 
enfemblc dans le mortier pourpî- 
1er la racine d'Iris de FJorence, la " 
requeUûe ieiche ratilTeeyConcaflèe, 
& découpée en petitsmorceaux fur 
le tiâchoir de bois auec le coufteau 
de cordonnier,& la moidié des fe<i 
mences que triturerez, & eftanc a 
moiâ*é mifes en poudre , yjadiou» 
ilerez le leile des lemêces quepul-^ , 
ueriferezauec, puispaderez le tout 
par le tamis de Clin couuert, ^ ce 
qui n'aura peu pafler fera remis das . 
ledit mortier pour le pulueriièr dc 
repaflèt comme a eftédiâ tant de 
. ,sio£ iufbues vo^ en ayez t iic vue. 

^ t ij 

'r ' 
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i;4 l*Jif9tiùiire 
pncedepouldce. 

Cela fàâ on mettra ladite once 
de poudie dans le mo£tier> U sluSl 
lefaiccs poudres des gotnmes de 
Tragacant & Arabie, cjuc meflere z 
enremble aucc le piloD,puis les fer** 
cerex dans le petit pot de verie co- 
rne les {ùfdites pour s'en feiuir à la 

volonté. 

Notex qu'en ces fufdites poudres 
ie n'y ay point hïd: entrer les per- 
les, les fragtnens précieux, Ôc tueiU 
les d'or^eSans càofes qui n'y fec- 
uent .dç rien. 

T^nure de fdirt U poudie Je requehjff. 
/ Chapitre XIX. 

FArceqU'en la Médecine on fc. 
lert fouoeiit de la poudre de re- 
^ueliâe,c'eA pourquoy i'ay bié"^ 
'VOultticy djefciirelamanieie deU 

« 

Prenezdoncques deux onces, ou 
Ce que vous voudrez de requelill^ 
. ièiché,que nettoycrez Scrattflèrez 
Ucibien , puis^la découperez tncnu- 
auecle couteau de cordonnier fur 
le trenchoir d$ bois . & U mctue^ 



> 
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ainfi découpée dans le mortier de 
bronze ou de fer, ôc h pilerez ,dc 
■'trirurcrcz bien la pafldnt par le ta- 
ïnUde crin comme a cfté did des 
aiitres. La poudre ainii paUee iera- - 
roife dani> vn vailTeau de verre feniT 
blable aux prccedeDs,& ferrée près, 
des autres pouldres. 
AiMicre de f4treTMftes defdtfUs /» 
fmâr» diBts Cwéâtts, 

Chapitre XX. 

GNdiUoulc par exemple deux 
dragmes dpfdides puuldres 
auec quatre, onces de fuccrc cuir, 
comqie à*eAé cnfcigaé au chap.iô, ■ 
du premier tcridé , faifant ainfi; 

Ledit ïiiccre ayaac efté dtiTouIt 
dans deux^nces d'eau rofe, ou au*^ 
Creeau cotdialedans lepoeflon de 
cui u re roù^e & cuit ca ladite dçttç- 
confiftfenccjferia tiré hors dufcu,&: . 
les remuât bîé atocc ladite e/pâtule 
de fcr,iufqu'â ce qu il foit prcfqué 
demyjrefroidy.ôc eftant en chaleur • . 
mediocrc(cai h vous mettiez lefdi- 
tes poudres, ledit fucci è forrant dtf ' . 
fcuiils fcbruflcf oietjalors il faudra ' 

- f iij 

Digitized by Google 



lié ' V^potiquai/e 
efparpiller parmy ladite poudre,& 
la bien méfier &C incorporer aucc . 
ledit Tuccrç cuit , en taisant comme 
vne pafle que Fon iectera Tur vn pa- 
pier blanc ou mirbre oind d'huile, 
d'amandes douces, ou frotté d vne 
amande pelée dVn cotiftsau , £aisâc 
comme il a eilé cnfeigné au.chapi,$. 
de ce Uaiâé , parlaiit de la manière 
de faire les tablettes (^e Mechoaca, 
& les ayant couppecs par petites' 
lozahges de deux dragmeschacu- 
lies, urontmtfes dans vne boefte 
en lieu fec auprès des autces« 
Dm mfeçiïm athydcmtbe ^ <t^lk<t^_ 
mes & Titm4^Hf. - , 
Chapitre XX I* 

PO ut les confeâions de hf acmu 
the 9c d'Alkermes, vous les 
acheptetez des marcbands de Mot* 
peUier à aflez bô compte, Se pour la 
thetiaque vous recouuceiez de cel- 
le de Venifc, laquelle y eft préparée 
folemhellément dcuant les prin* 
cipauxde la ville, deUIuftice, des 
Médecins» & de tout lef euple, oa« 
crequelleeftaaflez boam&cché. ' 

I " * - 

« 
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IV. TRAICTE'. . 

Mankre àè faire l'huile tùfM . 
âe trois façons, ' 

Chapitre I. ^ • 

LA première. On pfenii lc$; 
boutons recens de^ tofcs 
^rougçsenciers vneliure^que 
concadercz dans le mortier^ 
demarbreauec pilon de boîs, ptiis^' 
les mectrer dàs vue cruche de g rets • 
ou. de terre vernifTée , fur lefaueU - 
verfercz quatre liures d'huile d olif > 
lesmeilancenfemble auecferpatu- 
le de bois, & les couuranc d' vn pa- 
pier (impie , & laiâantifiâirer va • 
mois ou 2 au foieii i ou au coin de 
la cheminée, le^remuant parfois'^ 
auecladice efpacule, puis on s'ê fecc 
laiiranttoufiourslcfditesrofes de» • 
, dans, ou au boutdudit teps oniec* ^ 
ce le tout das la baflîne propxe à ooi^ ' 
la,^ le fait- on vn pcu.chauâèrjpuiS' 



^ on le coûle 8c exprime par la toile 
forte à la predc encre cleux petits aia. 
ou plattesd'eftainXedic huile çou^ 
lé,exprimé,& refroidi cil ferré das 
lamefine cruche ou autre poc pro- 
prepours'cn fcruirau befoiq. 

La 2. on prend demie liure def- 
dices fleurs de roies rouges e fpa- 
l)oiiyesrecentc;Sy& autant de fleurs 
derofespafles aufll récentes, que 
foQ contufe das le mortier de mar« 
Dire comme dit cft , & met-on dans 
v«e cruches verfanc defliis quatre 
liures d'huile d'olif, les semuât en- 
rouble auec l*efpatule , couurant 
lociic pot d!vn papier, éc ayant mis 
chauitbr fur les ccndtes chaudes 
quçlque demie heure ou vne heure» 
les mettrez aptes au coindelache- 
minée^ou au lolcil fefpace de fîx ou 
(èptiouts , les remuât par £ois auec 
l'^ipatule de bois > au bout duquel 
temps on verfera ladite infuuon- 
dâs la badine. & la fera-t'on bouil- ' 
lie vn ou deux bouillons : apres'oh 
laxoule par la ^oile focc^ dcexpci* 
me par la preflè. 
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Cependant queceUicf^iconre* 
mec aucani: d'autres jQcurs decofes 
rougc-î 6c pafles récentes dansiadi* 
te crache contufccs , onyvctfc 
delîusUdite hirile couice Ôc expri- 
mécf,h meicanc (tir lescfdrcschau* 
des, ôc puis au foleii, ou au coio de 
la chonince ledit efpace de cemps : 
^tprcson b verfedansh baffinela' 
fa-ifantboUillirvnboiiiilôoudeux, 
& la couKint &' cxprijïiant parla 
prcffe, comme à cfte en(ètgné. 

Et cepciuianc qn roiiec poui: la 
troiiielme fots aucâc deidites fleurs 
d m s ladicc cruche, faKànt cogime 
délias. Cette dernière infpfion e(b 
mifedans iabailine ou dans lepoc 
doid>le poiirbotHliir,afiin qtieprei^ 
que toutel'hutnidirçfedimpe, ce 
^ue cogaaiftre^paj: les âgnes deÇ* 
crirs au chap. 51. & 55. du premiei: 
rraiâ;é. CcIaeftantonpaiT<j5ccx- 
pHme le tout pat là tôile force à la 
préfle & rbuiIecotiléc,cxptiihée6C 
cefroidie eii ferrée auecies autres* ' 
La troiiîerme façon Ce. faid pa( 
croisiafadons comme la ptccedeor* 

f ï 
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te, mais on n'y met que les fleurs de 
rofes pafles» SC non les rouges, met- 
tant vne liuce'd'iceUes récentes cô« 
tnCees auec 4 luires d'huile d'olif. 

La quacricfme Te fait mettant en 
înfufiLon Icfdices rofes rouges & . 
pâlies entières j ccft à fÇauoit les 
' neurs » Ôc ieuc pecon ou bouton , 
^ncaàes dans Le mortier demar*» 
bte, faifant trois infufions aucclc 
quadruple d'huile d'olif, comme 
diteft.\ 

TdAMicre de faire thmUvkÎM» . * 

Ch A P. I I. 

^ ■ 

■ . 

LEdic huile violât ne fe raie qu - 
aueç vne infufiô, comme Thuû' 
le rofat faiâ: auec les boutons de , 
t&iiK fouges deCccite au précèdent 
chapicte. 

^ l>)ocezque Fon met infufec la iieuc 
aaecla partie herbue quifcnuiron- 
iiç, oftant feulement la qocuë , (ça- 
Qoir eft vQç Uared'icelles récente^ 
ccmcaflees dans quauc liuces d'huU 
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TaxnUre âe f*ife l'hmledtnenufihar 

êu ifUnc ^tAU, . 

c H A p. m. \ 

ON prend vne liure de âeurs 
blaaches de nénuphar , def- 
qaelles on Fait deux inÉuûons,com^ 
me cy deiîus aefté enfeigne. 
MMtiere de ftire ItbmUdecâmmMe* 
Q H A v.i I.V* , • 

N Bidiemermefâçondeuiir 
infafîons des fommitcz ten- - 

dres de camomille, c'eftà fçauoir 

des fleurs recences,auec deuxdotgs 

au defTo is de la cige ôc.£aeilles co- 

catTees dans le moctier,aaec Uqaa^^ . 

dru pie d'h aile dolif. 

Mj, iiere df f^re l*hmle de lys. • 

> C H A P. V. 

I'^y R.enez Ceuleméc les fleurs bl^ j 
chci de lys oilantle faune qxiii 
elt diedaos > &C faiâes deo^ia- 
fufions comme deflus. ' ' '' 

4 

7^4n'tere de fAifcShnile de fntUe^ttik. 

Ck A p. VL 
N fatc l'haib de mille penatf 
de meCmesque celle dcG^mo-, 
mille > preaaDclesromJiicez4adic 
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millcpjstcuis , fç^uoir cd les fleurs 
récentes aaec dçnit doigts audeC- 
fous de res faètUes & tiges, quecô- 
caâecez ôc infulerez. ' 

tCâifintht i pmtu de ftêë, 

/ Chapitre VIL 

I Ëfdites huile& (ê £oiK auec les 
ifommicez récentes deidites 
hè^es coatufees comme cy deûTus. 

Plufîeurs choifi^enc le petit ab- 
fynthe poncic» pource qu'il eft plus, 
aftcingent que l'autre. 

Lâ manière de fâvrel*btêiUde mdfic, 
CHA^iTaE^ VIII. 

I^Reoez crois onces de maftic 
ii que cottcalTerez dans Je mor- 
tier lequel meccrez dans la badine 
«boUillir auec douze onces d'Huî- 
lero.rat>& Cix onces de bon vin toa^ 
ge, iafques à la coofompcion i^teC" 
qudidu vin , pais la coulerez & ^ : 
primerez par la toile force^^ la i^- 
i^eiz:aiiec les auues, 

- ■ % 



» 
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' ih4ruàyif. m 
MiMiere. d( f4»e l'hmte de c Affres» ~ 
Chapithb IX. 

PKenez.clcQrces de racines de. 
câpres, vne once, 
Efcorçc nietoycnnc de tatntarirc. 
Sou her>Semences d'.ign3is cailus^^. 
Cecerac, dechacu deax dragm. 
Fueilies de rue vnc dragme > - 
Bon vin & bon vinaigre de chacun 
deux onces , aucc douze onces a - 
huile d*olif. Ea fatâerhuiie de la. 
manière qui enfuie. ^ ; 

> On coupe en petics morceaux le 
fo»€her,& icspilc-t'on dâs le mor- 
tier de bronze ou de fer, & eftant à 
demy pilé,on yadiouftc lescfcor» 
ces de câpres & de tamarifc, & la' 
femence d agaos caftus>& iuf ^ iia 
le. ceterac & la rue. Le cout eftant 
bien pilé eft mis dans vne croche, 
vcffânt deflus le vin, vinaigre, flc 
huile, les métcant infulec adiolcil 
1/ iours , ;ayanc couuerc le po( aueC 
VD papier ûmple> ks tomuanc par 
foisauec Fefparule ,puis on vairefa 
ladite infuGon dans la baŒine , la 
failanc boîiiUù iufi^ues à ce <iuç le 



154 ' ' %/fpoic4irè 
vin & vinaigre ioienc .pceCque «5- 
Coaimez^ccque l'6 cognoiîlra par 
*la marque de(îgnéc au chap. ji.'dii 
premici: craiAc j Cela faidl on cou- 
lera 6c expf tmeca le tout parla toi- 
le force, 6c l'bui le coulée^ expri-* 
mecièra lerree^aas va poc propre. 
M tnitfe d'' faire lhnsie. de C^on 

Ç H A p. X. 

PRenez caltor fec lubcilement 
pulueiiie V4ie once ;eau de vie 
deux oaccs , douze onces d'Jliuile 
d'olif: mettez le tout bouillir , datîs 
li vailTeau double iufques à la con- 
tbmpciô de la troifiefnre partie d*i* 
eellcoude la moi«^ié. 

Npcez que le caftor pour fa cenai- 
té de TubÀiiicc n'endure point Ion*- 
•eue codlion. 

Ledit huile aind faid ed (erré dâs 
vn poc propre bien bouche auec les, 
^utres. . " 

^. T^nierfi de féirt tbmle de vtn, 
Gh A P. XI/ V 

PRcncz demie liurc de vers de 
cerre^lçfquels lauerezbi$n auec 
eaik pcemieremenc ^ pais auec vin 



thxtitthîe» ijy 

blanc, & aptes les aii6ir bien lauez 
les upiectccz dans vn vailîeau de ce^ 
rc vecaidé , lescouurant d'aucce vit. 
blac :i & y faiCint tremper 12, hcurcf. 
au coin de la cheminée, afin qu'ils 
vuidenc leac limon doc ils (e nour. 
riiïenc,apces vous iecrerez ledit vin* 
blanc mettrez leldics vers infu- 
fer Tepc ou huic^iours au coin de la 
chen;iinéeou au foleilauec vnejiu. 
d'huile d'olif»& trois ou qaacréon* 
ces de bon vio claire^puis les ferez 
boiiiUicdoucemec dansie vaiffeaa 
double ykiCques^ce que Je vin foie 

frefqueda couc consomé. Coulez 
infufion,5c l'exprimez par yn lin- 
ge auec les mains fàns la mettre â 
lapceffe, & vous aurez l'huile que 
gardiez das vn pot en lieu propre* 
Tdamert dt tirer l'hmle amendes * 
douces &4meres, 

Ch A P. xir. 

ON prend vne quantité damâ- 
des douces 00 çances oy moe- 
£es (ans les peler, que l'on bioye 6c 
pile fore dans le mortier de marbre 
auec le pilon de bois , les teduiiàot 
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couime en pafte , que ï*on roct danft 
UtO'le force necce, oucoilede 
ctta foLce à U preilc eiurc dcitx 
tits ais, l'expia;» inc doucemem d5 
à coup. Ayaiic ciré ce qu'aucez peu, 
I l rcfidence ou le m^rc ett mis dans 
vne poëdeiurieu médiocre» ^ biê 
temuee auce rcipa^iilede èoi4,^<At-> 
l^uvàc d'vii pea d eau (de pear qu'il 
ne ie bruflc , ) bquelle coaLomiïice 
en remei aufli toit ietiiui).«ii^c chaud 
dihs laditeroileàlaprelTe,&on.cn 
tire rhuile Uquetlc^oit clkce mife 
à part pouc iesungueo«dcempla>x 
Aies où la chaicttt n'elifuipede. ' 

L'hu i i e d a m aades aïncces fc cire 
de la meimef iÇon. - ■ ' 

DES ONGVENS. 

C»A P. - XIH." 
-ry Renez poix oauaie ou noire» ■ 
^oane t cûne^ Cire iaune , de 
chacune fix onces, 
Bonne huile d'olif vne liufe &r 
■ demie^' ^- - ; • ^ ■-■ 
Fecer aiinû roflgiùiib ' - 
Pa deçoupe en iao«wyx J«cice^ 
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thâùuhle* '37 ' 

on cocade audi en petits tfnorceaux 
la refîne , & la poix , Ôf- les met-on 
enfemble fondce dans la baflîn« 
deciiez luCdi^songuens &eropla- 
ftfes. Le toat eftant fonda eft paiTé 
par vn linge groflier net , & mis en 
pot de grecs j ou d'eftain , ou de 
terre vernifleeen lieu xtm^cïhs 
IdAnitnde fsut^Mguent Aureuni. 
- Chap. XIII. 

PRenczhuiled'oliÊjjO onces. 
Cire jaune, fix onces, 
Terebentine claire, i onces. . 

Hyefîne,Colophone, de chamiae V- 

ne once demie. 
En cens, Maftic,de chacû vne once* 
Safran vne dragme. Sera fai^ Fon** 

guentde telle façon. 
Premièrement on met fencens & 
inaftic en poudre , U on les paflê 
chacun â pa rc par le cicocrinox^ les - 
mettant auflî à part. 
. Notez que Ton met dauanrage que 
ladite dofc d'encens & maftic, a»fin 
quapres auoir elH cicotrîne'ç on 
tréuueladofe. 1 <e relie e(l lerré. 
Puis on découpe la cifeen iQor«- 
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158 M/fpottcdire y 

ceaux , &c auffi on conca^ieU refiae 
&co)ophonebié menu fur vn- par* 
chemi ou coile, où autre chofe aueç ' 
le pilon de ferjlefqucls on met fon- 
dre auec l'huile dâs la bailine. £(las 
- fonduson les tire hors du feu,5c on 
y .mefle auffi roft la cerebencinct 
remuant le tout auec lefpaiule de 
fer concinuellemeoc» iu{qucs à ce 
^ qu'xlfoir prefquerefroidy: Cequ*- 
eftanc on y eiparplUefencensde le 
maftic , les incorporant tres-bi«t^ 
- auec ladite efpatule , & en &n le (à- , 
fran Teichè & mis en poudre dou- 
cement pouc luy donnerla couleur 
iauneou dorée,6c ferafonguêtfait» 
lequel mis dans va pot propre eSt. 
ferré au bçCoin comme les autres. 

Ménkft dt fditt l^wguent Egyptiac. 
V C H A p. XIV. \ 

PRenez miel cômun fepr onces. 
Fort vinaigre trois onces & de* . 
mie, 

Vcrdct deux onces & demie, ' 
Ferez Fo aguent de t^lle manière. 
Premièrement on met plus de ver^ 



thdfiubU» ^ '159 
det queue porte fordonnacc dans 
Icinonicrdcbrôzepour mettre ca 

paiidre.CBn le pilât il ne faut oublfcr 
de boucher le nez & la bouche aucc - 

quelque lîgc^lepaflcrez par le ci- 

cotrinoy» (5c ay ât pefc ce il faut, 

■ & mis à part , on ferrera le refte. 
Cela fait ôn met enfemble le miel 
- & vinaigre dans le poëfloti de Ctti- 
ure rouge que PoB tai^fc boiiillir vn 
bouillon , y adiouftant auffi tort le- 
dit vcrdct en poudre,les faifât cui* 
^ enfemble > les mouuant douce- 
mét auecfefpatule de f^;r,iufquc$ à 
ce qu'il foit teduiA en confiftancc 
d onguent qui tienne le miUctt CQ- 
f rc longaéc mol,^ dur, pour plus 
aifénjcnt en couurir leç tantes: ce 
que cognoifttez en mettant vn peu 
diceluy.auec ladite efpatule fut 

' vne affiette, & le laiflant iciroidit : - 

alors vous le tirerez du feu » & le- 
ferrerez comme les autres, 
ts^ Notez quandaurcz trituré ledit 
verdet dansle moicicr, & paffc pat 

ledit fycotrinoy , il faudra laucc 
d'eau chaude Icldits^mortier , pilô, 

■ 
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I4'> I* /{ppticéire 

& cicorrinoy , poui le linge qui 
a ferui de tamis dedans iceluy ci- 
tocrinoy poui Icpâfler, il feraict- 
tc,3^ ncs*en fcruira r*on plus. \ 

C hA pitre XV. 

LËdu oDguenc n'eft gai'dé,^ en 
tojt temps il fe peur faire faci» 
îcfT»cnt (elon l'aduis du Médecin 
& Chirurgien, qui y adiouftent ce 
qu'ils cognoident eiltc neéeCaire 
ieloD la aacuie de la partie aâei^ee 
^dçiVlcere,ienips,^ faiioD. 
Minière c/e f.ure leBlaïf de Jtiy ynl» 
: g'4 tt mm Ht dcf le Bl'tit l{4jifi. 
Chapitre X V 1. 

PRenez cire blanche crois onces* 
Cerufe Uilee iix oqc»s 
. Huile lofat douze onçe^j, 
Trois jb Unes d*cBufs, 
Cimphrc, vne dracmc. • f 
Ferez longuenc de celle m a nicrc. 
La cecuCe lauee de .rechee, Se de tt» 
chefmifeen poudre dâsiemoEfiet 
dctnarbreauec le pilon debois eft 
mife àparcpuison fera fondrela, 
Qce ropue eu morceaux auec l'hui- 
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chàùtM* 141 
le tofat Lkns vn Vaideau de terre 
vcrnilTé,ou vaifleau d'clbtD,^ no 
«iecuiure; £ftât tondue on retirer» 
ledit vaiiTeau de deflus le ^eu> & a- 
ttecreipatulede bois ou pilcn.de 
bois, non de fer on les remue bien, 
iufques à ce qu'ils (çyent demy re- 
froidis; ce que ccgnoiilrez quand 
ils s*eipaiiiiFODC ,00 cômenceiot à 
s'attacher & congeler à Tentour de 
lâdiic c^p^tuleou pilon, auili roft 
vous y nieÛerez ladite cerule Tin- 
corporanc auec. Eftant prcfque re- 
froidi on ipeilera & incorporera W 
camphre mis en poudre » pujs de 
mefme fa^on les blancs d\eu£s , Se 
iera longue at faid que l'on (erre- 
ra d^nsvn pot propre. 
Manière de fatnle r/fpccAtffnu^e., 
. C»AP* XVII. 

PRenez. huile rofar, ojices. 
Cite blanche, cinq onces, 
pierre caUinine, Bol Armene, de 

chacun quatre once?. 
X.icarge d'or préparé, Cerufe, de 

.«hacuDi trois once«,* 
Camphre vue dragme» 
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I4Î. L*^p9ihi(aire 
Sera faid ledit onguent de Celle 
méthode. . 
Lalitarge,lcbolarmene,rej:ot cha- 
cun pulucn(ezàpatc,& auffi paÂèz 
chacun à part par le fycocrinoy. La 
ccrufc rctaauflimife cnpoudredç 
jtcrréeà part ,f comme auffi le cam- 
phce;Touceslerdites poudres hotl^, 
mis le camphcc fccôt miCes enfem- 
ble dâs le mouiec , & Terrées à parc*. 
Cela faiwt on fera fondre fur petit 
feu dans la badine la cire blanche 
coupée en petits morceaux auec 
f huile rofac : cftanc fondue eft cirée 
du feu ôc bié.de(mcuee auec l'eTpa- 
tule de bois^Sc cftanc demy refroi- 
die on y méfiera exadtcmenc lefdi-' 

âes poudres miresénremble^& Ait 
ia fin que le tout fera prefque re« 
froidy.on y mcdcra auiÛ le caphre> 
& l'onguenc fera faid,(jue Ton fer- 
rera auec les autres. 
MÀtîUre de faire V onguent de fompbolix» 

Ch AP. XVIII. 




Renez huile roiat vingt oncet» 
Suc de Solaoum huiâ onces» 



Cire blanche^ cinq .onç$Sf 
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chmtébU, ' 141 

CciureUuec, quatre onces» * 
Plomb luué ôc biuflé. Mais le non 
laué &,mis cnpouldirefubtiiecft 
.mçiUcuCjCoramciUefté mon- 
ftrc!auchap.58&35du i.traiûc. 
Tuthie prepatee^de ehacu 1 onces, 
Ences, vne once. 

On fera actiftemét l'onguent ainfi: 
pu plomb pulucdfé lera pefec U 
quantité detcritel " ■ ' 

La tuchie préparée fera mifecîc re- 
chcf. doucement en pouldredans le 
mociier,& mifc auffi a parr^&en fin 
la cerufe lauee&feichce aueçlaqucl 
leon Rie0eraIes autrespoudrcsdou 
, ccmét auec le pilon dâs le mortier, 
& on les mettra à part das le papier. 
L encês auffi icra puluetifc & paflc 
parle cicotrinoy,& pelé, fera auffi 
ferré à part.Ccla faia on faitbouil- 
lir leiucdcrolanûou niorpHc auec 
l'huile rorat,iurque$ à ce que lcdi<5t 
fuc foit prefqucconfumc & exhalé; 
ce qui fe cognoiftra.côniei'ay def- 
crit au chap. 5 2. du premier traiàc,. 
locsonles tirera du feu, & paiera 
par vn gro^linge, Se remettra l'on 



dans la bafline , ayant.cfté au ptea^^ 

lableneuoyee: on y fera fondre 
auec la cire dç^upce cii petits 
.tnorçeaux.E(lant fondue on titrer» 
ladite badine hors du feu , les re- 
^ tnuanc auecl'erpatulc de bois; iuf^ 
ques â ce que le tout foie detoy re- 
^oidy \ ce que cognoiUrexpac Je» 
Hgnes defcrus cy deuant padanc 
delà conftxliQ de l'onguét Blac de 
Rha/îs: Valons vous y adioufterez 
les pouldres, les remuant toujours 
auec ladite eipatule, & eftant pvef* 
que refrotdyy adioufterez lencés," 
que meflerez encoretrcrbien>6c fe- 
ra i'onguêcfiiâ que ferrerez com-^ 
ïwe 5c auccles autres. 

• _ 

Mmiire de /4ire hn^ntiH Populeui»* 
Ch A PIT R E XlX. 

PRenez rcic-ccons de peuplier 
noir, neu fonces. 
Suif de poic, dixbuj»i^ onces. 
Bon vinaigre, 

Bonne eau rufe^de cHacu uxoncM* 
Fueilies de iufqulame, Morelle, 

Lombacde.de chacune 4onces. 
Laidiuc, trois once^s. " 

- ■ » Ferez 
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ihdritdiUé -r45 
Ferez fêgu et de la façon qui enfiiic 
Au mois de Mars prenez lefdits 
teieccoDs ou bourgeons de peuplier . 
& les pilerez feuls dans le niortiec . 
de marbre auec le pilon de bois. E» 
ilans bien pilez vous y adioufterez 
la graifle de porc recêce&netcoyee 
de Tes membranes > & lauee. Apres 
lesauoitionguçmfiiit pikz & dor 
menez enfemble vous les ferrerez 
das vn pot de terre vcrniflé iufques 
au mois de luin que les herbes qui y . 
entrent foy^ en vigueur: Alors vo ^ 
prendrez lefdite» herbes frefcho* 
ment cueillies & neccoyees» les 
hacherez menu> les pilât chacunéà 
part das ledït mortier de marbre a* 
uec ledit pilon de bois. Eftant tou* 
tes pilees les méfierez aùec ledit feî 
de porc 6c bourgeQns>qui font gar« 
dez dans ledit po| » y adiouftant ie • 
vinaigre 6c eau tofe parmy^lcs cou* ' 
urant d'vn papier^ & laiuant înfu^ « 
(et au foleil fcfpace de h uid iours^ 
les remuant par £oi$ aue c Fefpatule 
debois>auboutde&itelsvou,svet* . 
ferez k tout dans la baffinc t ^ 1^ 
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ferez cuire iufqucs à ce que toute ' 
la liqueur fojt du tout confumc^ 
ce que cognoiftrez en mettant vnct 
goutte>rut vnc aûiete , laquelle re-. 
tioidie ne coule point ; alors vous 
la tirerez du feu, la coulerez, & ex- 

Î ►rimerez par la prtfl'c dans vnetoi- 
cfortc.Si pat cas fortuit Icxpreli 
ûùn eftoit fort liquide , la faudr» 
remettre dans ladide baffme iuf- 

2ues à ce qu'elle ayje acquis lacon-. 
ftence d*onguenti ce que côgnoî*: 
ftrez par la marque fufdiAc* Ledit 
onguent refroidy fera gardé en vu 
|sot pûWen lèiuit lelojjgdcl'an- 

'T^Mure Je féùu l'Onguent 

C H A P JT ^ XX. 

ÎRcn«fuif dcporcvulguairft- 
ment appelé S^n.de pourceau* 
Iteéwmcaeftéenfcigné auchap. 
af dupiemier Tiaiaé, 18 onces- 
Autant de fleurs de rofcs ronges 

nouuelles. • - 

Concaflcï lefdites rofes. iouges 

danslemojâîEéS.^^-'^? — - ^ 
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pilon de bois» aucc lefquelics cbn-» 
tùfes vous mcflerez le fein de poiic* 
ceau que broyerez & démènerez 
biea cn(emble. Cela faiâ,mcttce9 
le tout dans vn pce de ceirc ycrnîf'^ 
/éjbicn ner,d'eftroittc emboucheui<% 
re, lé couunrez d'vn pàpier> le 
laiisât iofufer i'efpace delept iours 
au ipleil, ou trois iouxs fur les cen- 
dres f:baucies : âpres mcctrcz. lediç 
pût aupces du feii !uy faifanc prch'» 
dVe Vn ou déul^ bdaillons-: pufs éàî 
paiTera le tout cbaud par vn linge 
net & forc^^expriroera par la pref; 
fe, i.ettâiit le tnarc. Ce, pendant quf 
cela. Te fait on r'emettra .dansledrc 
pot autant d'auiiés ficuis de rofçs 
lûuges iiouVielïes Cdhcàfleés'ïofii- 
me diû eft, y verfant iadité graiâe 
exprimee>.la meflant aucc lelpactt* 
le de bois» ledit poYcôUuert (ecA* 
remis au iolfcil>ou rux Içs cendres, 
cbàirdës autant de tcinps qUe^deÇ-, 
fu $,lu y faifant prédre vne dû' âéiix] 
cbullitios près du feu, éc les coiilè^ 
xez & exptimerez cçme a eitédicl 
Celafaid.on mettra ladite oqu- 
lure Ce eipiemon 4aQs la baâ^e; 



aaec laquelle oa meilera neuf on» 
^«s de lue de rofes rouges clanlié)& 
trois once s d'huile d'amandes dou- 
tes , & la ferez cuite doucement 
&tt le (burneao à la confompcion 
k peu près do i*homidicé des ro£es 
& de leur fuc » parce qu il vaut 
mieux qu'il en demeure vne ou 
deux onces de fuc j que s'il eftoit 
tellement coniiimè que la gtaiiTe de • 
huile acquirent vne chaleur con- 
traire à la froideur des coiès. 

J^our vous dire en vérité >i'efti«* 
me autant le CeratdeGalien del^ 
crit en mon liute. intitulé Le Tiie*' 
deànchdrUM, que cet Onguêt Ro. 
ût, pourueîi qu'ilait efté laué plu- 
(îeuts fois tant en eau claire froide 
qu'en bonne eau i:ofe« car ileftfa. 
àïe k faite » 6ç fe peut faite en tout ^ 
temp^en petite ou_giandequantir 
té,àpcu defrais,Ôf enpeu de 'éps > 

& a îtttant dcVcttu que ledit Oa- 
guenJERofat. 



thâùtable» 14^ 

Tddmeft de fâire yn On^entfi^tk^flu^ 

qmhn ft ferma au heu iie4'0tt- 

. ffMitComhiffx^tMde/à 

CçmteJIfe» 

Chapitkb XXII. ; . 

PRcnc2 \noi$ de Cipres. 
Galles, 
Bayes de mirthe, 
J&fcorce de grenades , de chaenni 

vne once & deux dragtnesj . 
Huile rofac, iix onces. 
Cire blanche, deux onces. 

Fcrezl onguent comme enfuît. 

Les noix de. .Ciprés cftans cofrT 
caflèes dans le mortier ^ v ous y ad- 
ioufterez les galles, puîjlesbâyes 

de^n)yrcbe& leMalicQiiiim,oiidP' - 
corcc de grenades. JEftant le coueeti 
poudre faudra la paffer pat le ta- 
tpis, de forte qu!oo enti£^<}itatre« 
onces'& demie que mettrez dans 
vn papier, Le rcftcfcra fcrrépour 
vne autre fois. Apres ferez fondre 
dansk badine ou poëûon de«miir« 
ropge, la cire découpée en-mo-r*' 
ccauxâuechuik. Ëftât fondue fer* 
tirée du feu>& cftant vn peu refioi.^ 

; " - g iij • '"^ 

V 



. ll^pêtiéjiêdin, 

die y meflscez en efpar|)ilknt_l* 
poudre, & les remuerez toujours 
auecrefpatulc iufqaes à ce que le 
tout foit rcfroidy , & l'ongucat e(t 
ÉttA que ferrerez co tnc les aucres. 

DES. EMPLASTRES.. 



CfïAP. xxin. 

PReaez«huiIe çoin(nutie> tre^tç 

I^arge d'ac^cepar^ , ts dticesi . 
KKÎAes de gaimatutes neccoyees» 
r^niécfi de lia » decbacu vue 
Sx^eaae (Jcfîw^agccc u onces. ' . 
^-çca'L;(fllietn.j>U(tre diieUefAçS. 

Poarfatre prontiptccnenccetem» 
pUftrc, & qa it fottJriac, faut choi- 

ûc ta air qui foie beau'dc clair,& cik 
ci^ufiiiiiieac^neEU^er ^ Uuec les ra* 

cii)e&degaiaiiuues, ollint les AU* 
aacns^aaî Fyn jiro i i^ac & la cordt 
qai eft dedans : defq<ieiles racines 
neccoyées en pceair«z vaek^ 
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ure due découperez en peties mor* 
ceaax,puis auffi. prendrez les Ccmê- 
ces de Un & de fenugrec bié nect.es, 
& les mecccez dans le mortier con* 
cadèraucclefdices racines» puis le 
tout fera mis dans vnc terrine ver- 
faat dedus fuffifante quantité d'eau 
bodillâce , les remuant auec fefpa** 
tule de bois, 3c couurant ledit vai&. 
feau d'vn linge , le mettant au coin 
de la cheminée fefpace de 14 hea-^ 
ces , iu bout desquelles les ferez 
bouillie vtk bouillon ou deux , de le 
coulerez exprimecez £ort par va 
linge pour en tirer deuxliures quan 
treoncésde ihucilages, vné partie 
desquelles dés te comtnencemem 
iérotmifesauec l'huile. & litharge 
préparées , comme a efté enfeigné 
au ch. 37.dupremier,Traiâ;é,dans 
Yne/pacicufe baffiaclur feu medio-' 
ère, qu'on remuera continuellemëi} 
^u^^ftTpatulede bois qu^Coit large,. 
4Utrcimem la i içharge au lieu^ de 
ûpuMir^^Qci'iiuilci, p »r l^ipefan-. 
tç«r fcçpic awfaad , & Ce bruu6 W»t»j 
Lad^fje partie .de mucilages, qaafî 
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confumee (ce que cognofftrez lors r 
qu'en bouillant ils feront peu de 
bottteilles>}au dciïus on y mettra le 
f cfidu d'icdles que Toik fera confu- 
mer peu à peq. La marque pour ce* 
gnoillre quand ledit emplaftr e iè* 
Xacuir^eddefcrite au chapitre 34. 
du premier Traiâé \ ce qu'edanc 
iroos k cirerez hors du feu , & c. 
Jftant demi refroidi en forment 
magdaleons auec les mains mouil- 
lées d*eau ftefche » qu*enucloppe« 
rez dans vn papier ferrerez en 
'VB lieu tempéré. 

lââamtâtfâm Femp>UJire DimUttcs. 
Cha^itab XXiV; 

PAenez VicrioiRomain^4 onces. 
Graille de porc vielllé vnc li- 
ure&, demie. ^ v " 

Xttargc d*or préparé , - 
Huile vieille , de chacun 3^ onces* 
£t ferez Tempiadre. 

La Lirarge préparée lèra nourrie 
& cui(5U à petit feu > auec l'huilf U 
lAgrailTe^ les remuant toujours a«- 
uecl efpatule de bois,y meflâc par- 
my quaiul lemplaftieieradut^uc 
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cm le vitrigl préparé, corne a cfté 
enleigné|au cnap. 41 du premiec 
Traiâé^& mis en poudre. L'cm- 
pUdre demi irefcoidy on former» 
magdaleonss qu'accommoderez Qe^ 
ferrerez comme les precedens. 
Manière de faire tEmpUfite Dmtl» 
Chapitre XXV^ 

FRenez Li charge , 
Utfile commun-, decbacua iS- 
onces, 

Girciamie y huid onces*. 
Magnes, quatre onces 
Ammonhc , 3 onces & 3 dragme$i| 
Bdellium «deuxonces.. 
. Galbanum»» ■ 

Mirrhe, de chacun vneonce^ a;^ 

dragmw ' r 
Enccns,.vne once & vpedragmç, 
Maftic , Opopanax, 
Arift«jbcfae longue , ' ; 'î^'* ;.. 
Vefidet, de chacun vue onée.Férèz' 

ledit- emplaftre Diuin en làfoir]iti0i^ 
fuiuante: . , <. 

>Premieremen t ni éctrez infuièr les* 

goin6s,^u i font FA m moniac,Bdel- 
ttîtt^Gèlbaoum , Op opanax,d^s 

m. 



faf&Caace qtjaacicé de vicuigce\ de 
force que le viniigre (îirnage lesgo* 
mes l'efpacede vingcqaatre heures 
«u iurque$ à ce que le^dices gom - 
^ mesCoiencdiiToatces» Se ce lurles 
cédr£S chaudes ; après les coulerez 
le expriinerez par vn linge , & les 
ferez cuire far va réchaud , les re» 
Btuanc auec i'efpacule à U coaioiii- 
ftfioo de leur humidUé} ce qui(e 
void i Tsillors que leCdices gom* 
içes foat efpaKfies , redoides en 
confidence de miel. 

• Cepeadatie que Udi(%e iaFafioti . 
& diUblutipn jFait » U Licharge 
préparée eftpefise^mife à parc dâs . 

vn papier. : %• " • 
Puisnicttccr cnpouldre & palTcrex 

el^ jeun i pjir t ic j medicamehs fui- 
Bls,fçauoit«ft le M igaes^ ou pi««i 
rek^inuat > |a iuiyr^hA^ i'ftacen^ 
^ Wjkfttfo l'awftqAp^be, Jie xçt^zi^^Ù 

iÈ^pakrYnrara,is c0mnEiiu.Mttcijd«r 
- ..triaoy. Cela fait U lirarge fera,agî^ 

ceeauQC 

l'huile di«l*Jb»(SiiC:> 

' i ^iicer^Sni^ee. coaciç^ueilemo&aaef; 

Y ^ . 

# ■ • 
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tbâtiidrU* \ m 

peut quelle ne; februile: après on y 
adlouftera la cite hachée 

^^^^^^ 

iccUe fondue & la baffine oûeedtt . 
feu on y meflera I es gômes , vn peu 
api;e$ les ppuldces d'ai:i{lolocl)e« 
d.av«ant, dç myrrhe > de n^aftip & 
di encens; ^ finalement le verdet. 
Le <ouc citant quafi Froid fera tc- 
ditt(3; en magdaleons. , 

/ ï C Hr A I T U 1 • X X V U . 

PRenez ûicsjdeberoiae > - 
De; plantain, Pacne» 
de chacune douze onces > 
Cire lAunc , Poix nauale , IVeune^ 
.l^riél^etit và|jid^,c^Hiic^iîx ôhçc^ 
Tere'z* l!en)plaÂre conunt cnÛiic» 

^Mèctczies Tués dansUBaffine» 
quand qu44 la cire iaune décou- 
pée g9p£fkin:\£>rceaiiK»jâiLl»cefine 
& poix noire cScaiTces, Se les faites 

pçiô dedùs fuç$:ceque«c^aQi(23:çz 
,cn prcftât va pçudwtCo^nd auec Tef- 
^jLtule, ôc le ieuanc das le ffu« il £e- 



: / 
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tj6 V^fitiqH^ift 

m ynè affiere, le laiflant j^efroidir» 
il f'enlcucj Teftendant fur la paume 
^ la main il n'adheie point : alors 
il faudra adiouftcr laceiebétinela 

^ meflâc bien auec ladite efpatuie, ({c 
luy faifant prendre vn ou deux 
bouillôs , ladite baflineofteedu 

. feu>dc refroidie,on en formera ma* 
gdaleons. 

le ne vous defcriray point dau»« 
tage d'huiles, d'onguens & empla* 
ftres, pour n'eftre trop lôg. Si vous 
en voulez préparer aautrës , vous 
aurez recours aux authears^eii 
om efcrit familièrement.^ 

LU DtSTtLLUTlOH " 

♦ » ■ • • •■ ■ 

dis EéÊièt 

Chautr.i XXVII. 

L' A<tiftillation des (impies pour 
featûter les eaoës fefkit de plu- 
|îeuxs façons: l'en defcriray feule» 
ment deux communes faciles àfaif 
x^Xafremiierei^ fait par Icrèfri- ' 
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gecatoiie de cuiucc rougc,& par le 
Baia de Maricv cai celle qui cft fai» 
aeparralâbicdc plorab neft pas 
b ônc. Or pour diftiller otf tirer 4c» 
cauës des nmiplcs par le refrigct*- 
toire^eela (e fait en deux façons. 

La pteniiere,c'eft ô tire le fuc 
des herbes , comme il a cfté enfci- 
gnéaucbap. 4 du premier Traitté, 
en ayant tiré qualité fuffi(antc, que 
lonineÂiréyOnlemet fans toutes- 
fois le clariâer dans (on feau à cinq^ 
ou ûz doigts près de fa bouche» 
puis onie met (ur le fourneau, fur 
feu médiocre , & emplit ott auffi le 
chaudron qui eft a» deflus dVatt 
firftifchepoiir rafkerchic^ côdefec 
k vapeur de l ebuUitiô , laquelle ft 
diftilie par le b^c ; & quand vous 
aurez tiré lesdeupc tiers du fuc que 
vous aurez mis diftiller, vous en' 
contentcrczî^ itttereï lesefte qui 
cft dans kdk Iaw^ " - ' 

La féconde maniere,pftrcje qu'il y 
a certains iîroples qui ne (bnttrog 
Kumidcs,onles côtufe dans le mot* 
tier^&onlcsmetdans de gr|ndes 

• i - 
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15S ^pôhitdhe 
terrioesde tecce vecniflees de grets^ ■ 
oud'^ftain, vccfanc deilus quancir 
té de bone eau chaude> ou autre li- 
queur que l'ô mefucepouriUecin^ 
furerFerpacededeuxou5iours, au . 
bouc defqiiels on met route Tinfu- 
fion dâs ledit refrigetacoire > corne 
aeilé en(êigné,&.oaencirelesdeux 
tiers de feau qu'on y aura mife^Sc le 
lede auec les herbes e(l ietté , ôcG. 
on veut otD«n remettrad autietNo- 
fez que quan4 i'eaa du «baudecoo 
«qui eil au dcfs'eft chaude JlI ia£(uc 
yuider parla canelle qui eft de laur 
tre codé du bec dudit reCrigeratoi- 
;ie , & en mettre d'autre fraifche. 
f L'eat^co/e Cç diftjU^de cqtçfaçoa* 
)i faut enipUtjifî» 4s^««t^« 4.44i£ 
feau de.âcurs de jTofes p4jk^ nou- 
ue^jcs.,. ^ y verfçr, deffus qttmtijç 
fuififince dçbôt^e ea;uç chaude cq<* 
ipun^i dA.^or5e.que lisfdijçs jrpfçs y 
tcempenc ûx o^u^t}i)^c^».pi|is 

les mçtj^çjtfliAiAWf <W»/PP4«;.c/i:, 
quand, vous. %i|rez cirç (es d^,u^ 

tier^j^rea.u que yo'atirez gjifçpiit 



ehmuUe. 

tatoireda fca, & paierez Se expri- 
merez ce qai eCl dans ledit feâu par 
< lapce({«::cependancon y remettra 
aacaac de â:uts de cofes noauell«$. 
yverfanc delVas ladite coUcare& 
expredioa mefucee ; comme auili 
ce qu'il Faudra d'em chaude faisâc 
cornue diâr ed, de vous iurezvne 
eau rofe fore belle, odorante &bô- 
ne«Uq telle cojuerted'va papier 
fera exp3{èe au foleil vn mois, puis 
edoupee & fcrccc en vn lieu téperé 
La fecôdefaçofi'de diftiller (e hiic 
par le B a de m irie, ou double vail- 
ièau,ayat tiré les ûics des hecbes,Ôc 
ûns les clariûer foat mis.di$ alain^ 
' bics de verce,ou de rerrç vernilTre, 
aUec leurs dhiapireaux de verre,;&a 
la vapAir-d'eau boadlante , feaa eft 
diil;t liée. Voftf eMsdectootdtnaire 
VQu».»v^rafnoa(lré en^ne.heuceU 
f açQa de f^i^c lefdite» 4iAiUa(^iaas, 
eHant plus facili^de les A^orendrç à - 
voik qïà les dcfcrirb, v • = $î{ ' • 

c^jtez .qaeUs eau^c aioyârdi^leist. 
dpi^^eiK ei^ejj[|ii{i%s4aas.desbour 
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t^o V apothicaire 

ttctces dVn Ample papier -au folctf 
leCpace d'vn mois , puis feronc 
cftoupees & gardées en lieu céperé* 
Leidites eaux aind diftillees ne 
vous reuiendroHC Qu'à bien peu», 
comme vous verrez par ezperiéce.- 

De tEdu Tberiécdie* 

Chap. XX Vin. 

AV lieu des eaucs Theriaca-*- 
ies défaites pat les authcurs- 
de diuerfes manières, 5cqui Tonr 
fort cheresy l'aimerots amant pré- 
dre la quantité que 4 on voudra de- 
bonne Theriaque de Venife $ que 
Ton di^Toudra auec vin s'il n'a poic 
de ficvrc you eau de fcabieufe , de 
cliardon benift > & femblables yôc 
yz fiévre^iaaec eau d'ozeille, dfr 
nénuphar y pourpier, oa eau com- ^ 
munei^iuec quel bue peu de fuc de 
.ttj^ons, en conûuéce bieniliquide.- 
. Manière da faite Eau deeamUt* ^ > 
. -Xhap. XXIX. ^- • 
T)IUiiez vneliatt de fine carielie; 
JL concafièx U> H laniecrez4ofii<r 
' icr refpace de 24 heures danr 
VA vaifféau. de Hsia», auec <^^^ 
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ihdfttâèle. 1^1 
liure^ de bonne eau tofe , & demie 
liure de bon vin blanc fur les cen- 
dres chaudes, ou en lieu chaud, le- 
dit vaifleau bienxouucrc^ puis iet- 
tcz le tout dans vn alambic de ver» 
re,pour eftre diftillè au bain marie: 
ladite eau fera gardée das vne bou- 
teille de verre double bien bou* , 
chée en lieu propre. 

Chapitre XXX. 

EN la neceflirè pour l'eau de ct*^ 
nclle,votts prendrez vne demif^ 
once ou (ix dragmes de bonne ca* 
nelle concailec dansle mortier > 
la ferez bouillir das vne liurc d'èa^ . 
commune à- la confomption de U 
inoicié»de laquelle coulée on vfen* 

MâmtHdcfMtehypoaâstxsdUm* 
Chap. XXXI, 

PRenez vne liure de bon iîiccr^ 
vne once de fine canelle> deux 
dragmes de zingembre , auec trois 
Uuresde bon vin blanc ou cUirer» 
ferez l'hypocras ainfi. 

Lefuccre dccouppéen morcc^^x 
^ U candle^iSc zic^embtc;» ch^ua 



â parc concadce daos le mortier, 
foac mis cufctrible dans vn vaitTeau . 
deftain, ou déterre^ puisy verfèx 
deiTus le vin meûanc ie tout enfem- 
auec yjie cuillier ouerpatiile: ce- 
la fait on couure bil ledit vatfteau, 
èc le met-on au coin de la chetnioee 
toute la nui<î^,lelédemaia matin on 
le pa(fera pat la chaude cinq ou &x 
fois,&.(erarbypoctas faid. Notez 
«jue fi vo' voulci rédrc ledit hypo- 
cras bien clair, dcuacqucle palTer 
par ladite chautTe^faut verfer de- 
.dans icelle vne cuillerée de laiâ. 
' tAHtife maatcrè de foin h y^wM* 

^' ''vchap. X3çxn. • 

PRenez vne piaté de bon vin/ 
c cft à dire deux Uurcs, vne de- 
mie liure de bon fuccre , 6c vne'on- 
ce de canelle cohcaileé » tnectjpz^ le 
touc^remper toute la nuiâ Wu toià 
de U cheminée , dans vne tèrrinç 
vetniCfec ou d cftain, couucrt dVn 
' linge double j le lendemain pafTe- 
rcz le tout pat fa chau(&« vou^ - 
aurez' yil* hypocias agreâ&lé v vous 
7 adionfterez.commt dit'eft pou^ 
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le centre plus cUic du laid/iuanc 
lepalTer. -/ 
MMHft de ftiré hypoerés tt tM, 
G H 4 P .I:f R. 1, X X XI U» ' 

PReaez demie kuce de bon fuc- 
cre^deux dragmes de bonne ca- 
ndie concadee , quatre liures -ou 
deux pinces de bonne eau , mettez 
lé tout eafemble dans ynr yatïleaa 
au coin de la cUemiiiee 'toute ]a 
nui(Sfc> le lendemain matin on cou?^ 
lera 6c palTeca le tout pat ladite 
chaufTe cinq ou flx fois. 

Où prclïez' le fuccre ôc eau la 
quantité furdîte » le mettatit e^h-' 
umble dans le vaiâ«aa toute U 
nuick: le lendemain matin vous la 
palTecez deux ou troisfois par ladi* 
TiB chaufTe, pui$ y iecterez dedans 
lâditiB canelie concaiTée ;'&.tepa({c« 
rez ladite eau rucccee pat deis^ çiaq 
ou (îx fois vous aurez vn hypo* 
, crasagrca'jh;>^cogLepoar les..Co- / 
leriqies.corroDioracauflîl'eftomic./ • 

-Toute» ladites (btces d'hypot^r^ 
ft foat fans feu. ' ^ 

" ■ fin; ' • 7 
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Extraiâ dif ^mitege 

AR grâce & priuilege du Roy 
il cft permisà M.Philbcrt cuy* 
bccr> £(cuyer Doâeur negéc 
en la faculté de MedecioeMe Paris, 
de faircimprimer vnliuteparluico- 
posc intitulé V ^pithiquétrc CbAméf 
^1^9 &c, pour IVcilité publiquc,par 
tel Imprimeur de Libraire qu'il, 
voudra choifir. Auec defenfes à' 
tous autres Imprimeurs, Libraires/ 
& cousaucres quelque qualité qu'ilt 
foieoc> d'imprimer vendre^ ny 
débiter ledit lii^re.fâQS le çpngé & 
confentement de celuy auquel le- 
dit Guybert aura donne peuuoir 
de ce faire,pendant le'temp^ ôc ter» 
me de ûx aas finis de-accomplis , h 
compter du iour que ledit Uate ai^- 
ra ellé acheué d'imprimer» fur; 
peine de confifcacion des cxtm- 



plâtres , amende arbitraire , dcf-" 
pcns dommages & intcrcftç, com- 
me plus à plein eft contenu és lec- 
très paternes, donnéesâ Paris le 4 
Febutier mil fixccns vingt- cina« 
Jîgnccs Vbrsoris. 

^ 

LEdit Guybert a choifi Denys 
Langlois pouf imprimer & ve- 
dre le iUrdiâ liure , auquel il ace- 
de fon priuilege pouj: en iouyr le 
temps porté paticeluy. Qui a eftc 
achcué d'imprimer pour la pre- 
mière fois le piemer Septembre. 
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